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SUR S 
DE LA BOTANIQ 

Il y avait l ' au t re joiu" uu colloque à la .Société Botaniciue cle P'rance, et relatif à la .Société ellc-niênu-: 
pause ct disposition inhalji tuelles chez une société de savants dont le propre n 'es t pas, on le sait, de se 
re tourner en chemin. Ne nous alarmons ]x:)int ; il est des moments criticiues dans la vie des sociétés. Elles 
romiient alors avec l 'act ion que <]uelque vice altère ; amenées à prendre conscience de leur être et de leur 
avenir elles ont ce sursaut salutaire des sociétés Inmuu'nes, parfois même de civilisations, chargées de passe, 
(|ue le classicisme pénalise... (¡u'il peut mener à la ruine. La science ne s 'accommode pas du classicisme (lui 
la guet te , et rapidement la menace. Ce sont là, par essence, notions antinornicpies. Il fau t à la science, selon 
sa vocation, juste assez de mémoire pour se proje ter un peu plus avant , et (|ue cela ait un setrs, et (qu'elle 
puisse prendre appui . D 'où la nécessité d ' an técédents assurément connus et bien fixes, au moins dans le 
moment , mais seulement immédiats . vSerait-il jamais venu à l ' idée des anciens de faire de Alnémo.syne la 
déesse de la science ? 

Les i)ropos que j 'ai tenus lors du colloque ori je nr 'étais vn promu au rang de rappor teur , il m 'a iiaru 
(|u'ils pouvaieiU avoir quelque intérêt général . Au moins ébaucheront-i ls le cadre d ' u n e réflexion un ]ieu 
coordonnée, et à laquelle, tous, nous devons avoir par t . N ' y déclarè-je pas, d 'ai l leurs , (ju'il f au t rompre avec 
l ' isolement. Voici donc ce ( |u 'en substance j 'a i dit : 

La Botanique, j ' en t ends celle (]ui se i:)ratique dans le sein de la Société Botani( |ne, en son nom, u'est-
elle i)lus destinée, selon la parole d ' u n de nos br i l lants confrères de la .Sorbonne, ( |u 'à susciter une sorte 
d ' in térê t de type « Son et Lumière » ? Elle aura i t , en ce cas, joué son rôle en un siècle, et appar t iendrai t 
à l 'His to i re . Cette boutade recouvre à la vérité un malaise certain (|ui t ient sans doute ii des difficultés 
d 'adapta t ion , et, pourquoi ne pas le dire, qui t ient pour une i)art à l ' époque elle-même, la<)uelle est d ' in-
cul ture botanique et de désaffection à l 'égard de l 'H i s to i re naturel le au sens lai-ge. ¡Mais de (|uelle botani(]ue 
faisons-nous le i^rocès ? 

L 'h is to i re des Sciences nous api)rend (jue le développement de la connaissance entra îne la création de 
champs de recherche nouveaux , lesquels s 'é r igent rap idement en discipbnes à i)art et au tonomes avec des 
moyens qui leur sont iiropres de recherche et d 'express ion (tecluiiciues. Bulletins, vSociétés...). Le t ronc com-
num se t rouve progressivement amputé des r ameaux nouveaux qu ' i l a nourr is . Le sevrage ne se fait pas 
tou jours sans douleur , car la science est faite par des honunes (lui ne sont ])as pb^s (|ue d ' au t re s déj^ourvus 
de i)assion. Les impérat i fs de la connaissance t r iomphen t tou jours des liens émotionnels . Ce n 'est pas sans 
regrets, sans doute, (|ue les promoteurs de la Société française de Physiologie végétale ont dtl vaincre leur 
a t tachement sent imental à la vSociété Botanicpie ; mais c 'est finalement le déterminisme du ])rogrès scienti-
fii(iue (|ui l 'a emiiorté, et il ne pouvait en être au t r emen t . Un jour viendra oit la .Société de Physiologie 
coimaîtra elle-mcme, on peut le prévoir à coup siir, les présentes diff icultés de la .Société Botani( |ue. 

.Si l 'évolut ion ciue je viens d 'évoquer est responsable de l 'é ta t de choses oit nous nous t rouvons, nous 
sommes amenés à ])oser (|ue : 

1°) La Botanique praticpiée dans le cadre de la Société Botain<|ue ne représente (pie ce (pii reste, on à 
l)eu près, après le i)rélèvement opéré par les disciplines nouvelles {(|u'elles soient représentées par une .S'î̂ c/c/c 
ou par nn Bullelin, ou ])ar les deux) . 

2°) Ce champ restreint ne donne ])rise (pi'à u n e vie elle-même réduite (|tn ne s'intè.gre pas vraiment 
aux g rands courants scientifiques. 

Ce sont là, m'a-t-il semblé, des données de fai t . Dès lors deux (|uestious .se i)osent qui .s(mt fondamen-
tales : a) est-ce le fait des hommes de science ? b) est-ce dtt à la na ture des choses elle-même ? 

La iiremière (]uestion est embarrassante et je ne me sens pas (pialifié pour la résoudre. lUle semble, 
sans doute, un iieu déi)laeée. Il n 'es t pas dou teux , cependant , (pie pour uu temps donné, les facteui-s per-
sonnels et extra-scientifi(iues i)eiivent intervenir sur la marche de la science. 

J ' a i dit : est-ce dfi à la na ture des choses ? L a réponse pourra i t être; ici décisive ct comporte des 
enseignements ( |u'elle soit positive ou négat ive. On a pensé (pie les ramificat ions succe.ssives ont en (pielque 

Ci-contre : S t r u c t u r e d ' u u c h l o r o p l a s t e d'Etodea canadensis révéK^e p a r le m i c r o s c o p e é l ec t rou iqu i . ' ( T r a v a u x de Ml le 
Alareel le Lefo i ' t , S o r b o u n e •). Le g r a n d i s s e m e n t m i e r o s c o i ) i q u e esl d e 11..5()(1. le g i - a n d i s s e i n e n t g é n é r a l ( m i c r o s c o p i q u e 
e t p h o t o g r a p h i q u e ) d e 8(l..i00. La" m i c r o s c o p i e esl u n e d e s t e c h n i q u e s m o d e r n e s q u i v o n i p e r m e l i r e le r e n o u v e l l e m e n t 
de c e r t a i n e s b r a n c h e s d e la h i o m o i - p h o l o g i e . 
Le c h l o r o p l a s t e es t un é l é m e n t l e n t i c u l a i r e de 3 à 4 d o n t la d o u b l e n u M n b r a n e l u n i l e u n e s u b s t a n c e de f o n d ou 
m a t r i x . f i n e m e n t g r a n u l e u s e , au se in de l a q u e l l e on d i s l i n g u e u n s y s i è m e l a m e l l a i r e e s s e n l i e l l e m e n t c o m p o s é de 
c o u c h e s a l l o n g é e s se lon le p l u s g r a n d a x e du c h l o r o p l a s t e . S u r ces c o u c h e s se d i l ï e r e n e i e n t (les a i r e s de l a m e l l e s 
d e n s e s q u i . p i i r a n a l o g i e avec les o b s e r v a t i o n s opl i<iues . o n t é té a ] )pe l ées « g r a n a »- Les g ra i i a sont e u x - m ê m e s 
c o n s t i t u é s d ' u n e m p i l e m e n t d ' u n i t é s é l é m e n t a i r e s ou d i s ( i u e s d o n t la p é r i o d e de r e p e i l ion esl _ < e 100 à .3()o .A. 
L ' o r g a n i s a t i o n m o l é c u l a i r e de c h a q u e d i s q u e d e g r a n a es t c o m p l e x e ; on a d m e t g e n e r a l e m e n cpi e l l e c o m p r e n d u u e 
c o u d i e m é d i a n e de p r o t é i n e , ce l le-c i b o r d é e d e d e u x c o u c h e s d e l i p i d e s s u r l e s q u e l l e s son t d i s p o s é e s les m o l é c u l e s 
d e c h l o r o p h y l l e . 





sorte épuisé le t ronc commun, t|ue la matière sul js is taute ne permet plus d 'a l imenter une science, h a Sys-
tématique, la Botani( |ue descrii)tive ne comportera ient pas d ' in térê t général et ne sauraient ouvrir aucnnie 
perspective. Bref, il s 'agirai t là d ' u n travail mineur et assez stérile. On peut ne pas élargir le i)r()blème, 
s 'en tenir à ce iioint précis. Défendre la thèse, par e.xemi)le, <iue le malaise ne t ient ])as tant à la na ture 
des choses qu ' à la façon dont elles ont été traitées. Dans cette optique, je dirai ceci. I^a Botanique, privée 
de la Génét ique, ou de la Physiologie, ou de la Mycologie, ou de la Phytopathologie , ou de tel autre champ 
de recherche, pourrai t t rouver encore en elle-même des ressources suff isantes pour se renouveler et se montrer 
douée d ' u n e vitalité presque imprévisible actuel lement . Sans doute, la Botani(]ue, ainsi circonscrite, semble 
depuis longtemps en France souffr ir d ' u n comi)le.Ke d ' infér ior i té ; sans doute, elle ne suscite plus de voca-
t ions. . . Mais cela ne résulte-t-il lias d ' une orientation mauvaise qui i)eut être changée. Personnel lement , je 
líense que cet état de choses tient au moins par t ie l lement à trois raisons. 

J 'a l léguerai d ' abord le fait d ' une conception un peu figée, je dn'ai un peu métaphysique de la Science. 
Ih i exemple : nous disons : les fai ts sont les faits, en t endan t par là qu' i l ne peut y avou" de contestat ion. Or 
cela n 'es t jjas e.xact. Le fait si bien établi cpi'il soit, n ' e s t ipi 'un fait i)rovisoire, relat ivement à une étape de 
nos connaissances. vSi bien (jue nos espèces, nos genres , nos familles, ne sont point établis par la systéma-
tique qu 'ut i l i sa ient Candolle, Engle r ou Bâillon. L^ne systématiciue tiui .se t rouverai t en conflit avec la géné-
tique, la cytologie, l 'embryologie, la palynologie, l ' anatomie , la morphologie comparat ive, les données 
acquises sur l 'évolut ion, ne serait q u ' u n e mauvaise systématit iue. 

Ce fait en soi, dès qu ' i l est scient if iquement consolidé et <|u'il peut accéder au rang de fait , n 'ag i t plus 
que comme t rempl in et n ' a plus à s t r ic tement parler d ' in té rê t scicntific|ue. f^ ' intérêt .scientifique se situe 
à proximité du fait , dans cette zone inconnue du voisinage où se t rouvent les fils conduisant à d 'au t res 
découvertes. 

Sans doute, c 'est ma conviction, n 'a-t-on pas fait en F rance un effort suff isant i)our que les^faits 
de systématique soient posés en taiil que problèiiics. Ce genre nouveau doit être situé, pour éveiller l ' inté-
rêt, par rappor t a u x genres connus, et aussi, au tan t (pie ix)ssif)le, dans l 'évolut ion. 11 ne suffi t pas de publier 
des taxa et leurs diagnoses ; c 'est sans doute déjà de la science, et de la science utile, mais cela est sec et 
fort éloigné de la science en marche qu 'es t la recherche des ra])ports et des i^arentés. 

Monsieur Maresquellc pense q u ' u n e part ie du mal vient de l ' insuff isance en France des études d 'évolu-
tion si prospères en d ' au t res pays. . . « Ces études de niicroévolution, dit i\Ir Maresciuelle, sont très riches 
d ' idées très élevées et modernes ' et très aptes à faire le joint entre le Laboratoire et l ' amateur , ce dermer 
pouvant apporter une très belle contr ibut ion sur les populat ions naturel les, leurs formes de variabili té. . . 
Autour de l ' idée d 'évolut ion peut se faire une Société très act ive. . . De plus elle doit permet t re de rétablir le 
lien avec la Physiologie. )) 

La Systématicpie ne sera jamais connue, ni fa i te : elle comporte le devenir illimité (¡ui est celui de 
toute science. Il y a même une Systématique physiologique ou phylochiniique qui consiste en l ' é tude micro-
chimique des substances excrétées au cours dn fonc t ionnement des i)lantes. Nous étudions les bois par 
leur couleur, leur lustre, leur odeur, faute de pouvoir encore exi)rimer ces asi)ects en ternies de science. 
Les t ravaux récents de Rehm, En.slin et leurs col laborateurs (1057). uti l isant des inéthodes de Chromato-
graphie , ont permis d' isoler une douzaine de subs tances toxiciues dans diverses espèces de Cucurbitacées ; 
ils ont ainsi apporté une contr ibut ion de grand in té rê t à la classification. Il y a là toute une science nou-
velle qui est encore à ses premiers pas. 

Lhre deuxième raison serait liée à une carence dans Textensioii géographi( |ue de la recherche. La Bota-
nique, telle qu'el le est prat iquée par les hommes de terra in , voit son domaine se restreindre parce qu 'el le 
s 'est l imitée à l ' é tude de la flore métropol i ta ine. Assu rémen t cette flore présente encore de mult iples aspects 
(|ui méri tent des invest igat ions ai)profondies et de longue durée (micro-évolution, généticpie, lihysiologie, 
expér imentat ion. . . ) mais le déveloiipenient de la Botanique eût exigé l ' ex tens ion du travail sur le terrain 
aux i)ays t ropicaux. Là les i;>roblèmes nouveaux sont innombrables , et les laboratoires f rançais en permettant 
l ' é tude ne sont installés sur place cpie depuis peu de teni]« . La Botaniciue ne s 'est pas assez directement 
t rouvé associée à l ' expansion géographi( |ue, ni au dévelopi^ement des moyens de trans])ort modernes : c 'étai t 
une innovation, en iq54, de voir des excurs ions organisées en Af r ique troi)icale. Il y a cependant dans les 
l^ays tropicaux uti décor et une richesse dc végétaux particulièreiiieul f^ropres à susciter l'enthousiasme. 

D e p l u s , la liaison enire la plante el son ulilisalion y est ii chaque pas évidente ( p i ro t ec t ion e t e n r i -
chissement des sols, plantes indicatrices, plantes médicinales , plantes utiles diverses.. .) : la Botanupie appli-
(piée est une donnée fondamenta le des pays t rop icaux . 

La Botanique pure et appliquée, pra t iquée avec les méthodes de fa science moderne, m 'appara î t 
comme part icul ièrement propice à régénérer la recherche botanique sous son aspect mori)hologi(iue. Elle 
fait , en outre, part ie des t r avaux cul turels dont ont grand besoin les pays sous-développés, t ravaux (pii 
ne peuvent cpie contr ibuer à resserrer les liens d ' ami t i é entre les peuples. 

Te vois une troisième raison dans un certain isolement de la Société Botanicpie, cpii ne semble pas s 'ê t re 
suff isamment intégrée à la vie de la nat ion. 

La Société devrait jouer un rôle considérable, à la fois moral et cul turel . Elle devrait contr ibuer à 
développer dans le peuple le goût dc la Botanique ; à mon t re r l ' in térê t théoric|ue et i)raticiue de celle-ci, 
en liaison avec l 'exploi tat ion rat ionnelle de la N a t u r e , mais aussi de sa protect ion, bref à développer le 
respect bien compris de la Na ture . Je verrais volont iers la Société part iciper a certaines émissions de Kadio 
et de Télévision, à l ' H e u r e de cul ture française, par exemtile. 

JKAN F . L E R O Y 



LES M I G R A T I O N S 
DES COURLIS 

P a r C H K I S T I A N J O U A N I X 

Assistant au Muséum National d'Histoire Naturelle 

L e m o n d e d e s o i s e a u x e o m p r e u d a e t u e l l e -
i n e n l s ep t e s p è c e s d e C o u r l i s , q u i c o u s t i l u e u l 
le g e u r e Numenins. L u e h u i t i è m e esl b i e n 
r e p r é s e n t é e d a n s la p l u p a r t d e s g r a u d s m u s é e s 
d ' h i s t o i r e u a l u r e l l e , m a i s e l l e a m a l l i e u r e u s e -
m e n t r e j o i u l d e p u i s u u e v iu i^ la iue d ' a u u é e s la 
l i s te , d é j à l o u g u e h é l a s , d e s es] )èces r é c e m m e i i l 
é l e i i i l e s , sa d e r n i è r e c a p t u r e a u l l i e u l i c i u e 
a y a i i t eu l i eu a u N o r d d u d é t r o i t d e I k d l e - I s l e 
( C a n a d a ) en 1932 el son d e r n i e r r e c o r d à v u e 
s u r le t e r r i l o i r e d e la r é p u b l i q u e A r g e n t i n e en 
1937. 

T o u s les o i s e a u x d u g e n r e Niunenins o n t 
u n e s i l h o u e t l e et i m e p a l t e r n a n a l o g u e s . L e u r 
co r i ) s r o b u s t e et r e l a l i v e m e n t v o l u m i n e u x , à 
la l i v r é e g r i s e o u f a u v e s l r i é e o u t a c h e t é e d e 

b r u n , es t p e r c h é s u r d e l o n g u e s p a t t e s et p o r t e 
im c o u g r ê l e a v e c u u e lè te p e l i t e n a n t i e d ' u n 
b e c a l l o n g é d o n t la c o u r b u r e c a r a c l é r i s t i q u e 
n ' e s t p a s s a n s évoc[uer ce l l e d e s Ibis . C e r t e s 
l o u s les C o u r l i s n ' o n l p a s le b e c d é m e s u r é q u i 
esl n o t a m m e i d l ' a p a n a g e d u C o u r l i s d u K a n d -
c h a l k a el, à un d e g r é à p e i n e m o i n d r e , d u 
(Courlis a m é r i c a i n el d e n o t r e C o u r l i s c e n d r é . 
L e C o u r l i s e s ( [u inuu i , d o n l n o u s v e n o n s de 
r a p p e l e r le s o u v e n i r , le C o u r l i s m i n u l e d e 
S i b é r i e o n l a u c o n l r a i r e le b e c a s s e z c o u r t el 
d ' a i l l e m - s b e a u c o u p m o i n s a r q u é . 

Il est p e u d e g r o u i ) e s d ' o i s e a u x q u i o f f r e n t 
a u m ê m e d e g r é l ' e x e m p l e d e d é p l a c e m e n l s 
m i g r a t o i r e s à la f o i s auss i vas t e s , a u s s i s in -
g u l i e r s et aus s i v a r i é s d ' u n e e s p è c e à l ' a u t r e . 

.Au (lébLil (le M;il, un nid de 
Cour l i s cendré d a n s la ])hiiiu' 
a l s a c i e n n e : t rès l ' ud in ien ta i r c , 
c'est une s i m p l e dép re s s ion 
d a n s le sol, gai-nie de q u e l q u e s 
b r i n d i l l e s et d i s s i m u l é e d a n s 
l ' h e r b e d ' u n pré . La p o n t e noi--
m a l e c o m p l è t e c o m p o r t e 4 œ u f s , 
] )a r fo is 3 ou 5, e x c e p t i o n n e l -

l e m e n t 6. 

(Pholo J.-M. Baufle). 



E n é tuc i i an l la d i s t r i b u l i o i i g c o g r a p h i t i u e d e s 
C o u r l i s , en c o n ï ] ) a r a n t l e n r a i r e d e n i d i i i c a l i o n 
et l e u r a i r e d ' i i i v e r n a g e , l e u r d o u b l e v o y a g e 
d e l ' u n e à l ' a u l r e , le r y l h n i e d e l e u r v i e a n -
n u e l l e , on c o m p r e n d ce c[u'a d ' u n ])eu a r l i l i -
c ie l la n o l i o n d e « p a i r i e » le l le cpie n o u s 
r a i ) p l i q u o n s a u x o i s e a u x n i i g r a l e u r s . E n f a i l 
les C o u r l i s ne i )assen[ q u e p e u d e l e m p s , t ro i s 
o u q u a l r e m o i s c l u u i u e a n n é e , d a n s ce ([ue I on 
c o n s i d è r e c o m m e l e u r [ )a t r ie , o ù ils n ' é l c v e n l 
j a m a i s ( [ u ' u n e s e u l e cou%ée p a r s a i s o n . Ils 
s o n l en g é n é r a l b e a u c o u ] ) m i e u x c o n n u s d e 
l o c a l i t é s o ù ils n e f o n t en f a i l q u e p a s s e r en 
t r a n s i t ou en h i v e r n a g e . L a p l u i ) a r l d e s 
d é p o u i l l e s d e C o u r l i s e s q u i m a u ([ui s u b s i s t e n t 
d a n s les c o l l e c t i o n s d ' h i s t o i r e n a t u r e l l e p r o -
v i e n n e n t soit d ' A m é r i q u e d u S u d , soi t d e s 
L2 ta l s - rn i s , a l o r s ([ue l ' e s p è c e se re [ ) r ( )du isa i l 
d a n s le X t ) r d - ( ) u e s l d u C a n a d a a u X o r d d e la 
l i m i t e d e la v é g é t a t i o n a r b o r e s c e n t e . Un 
m e i l l e u r e x e m p l e e n c o r e n o u s est f o u r n i p a r 
le C o u r l i s d i l d e T a h i t i p a r s u i t e d e l ' o r i g i n e 
d u t y p e c o l l e c t é en 17(59 a u c o u r s d u i ) r e m i c r 
v o y a g e d u c a p i t a i n e C o o k : p e n d a n t ])lus d ' u n 
s i èc l e on c r u t q u ' i l p a s s a i t sa v i e e n t i è r e d a n s 
le P a c i f i q u e c e n t r a l el o r i e n t a l et ses l i e u x 
d e n i d i f i c a t i o n n ' o n t é t é d é f i n i t i v e m e n t d é c o u -
v e r t s en Ahuska q u ' e n 1948. 

T o u s les C o u r l i s n i c h e n t d a n s les r é g i o n s 
a r c t i q u e s o u t e m | ) é r é c s b o r é a l e s , m a i s d e u x 
s e u l e m e n t o n t leiu 's t e r r a i n s d ' h i v e r n a g e e n -
t i è i ' e m e n l c o m j n ' i s d a n s le m ê m e h é m i s p h è r e : 
le C o u r l i s a m é r i c a i n , Xiuneuins (itnericaims, 
g r a n d e e s p è c e q u i r e s s e m b l e à n o t r e C.ourl is 
c e n d r é , m a i s d o n t les a i l e s son t en d e s s o u s 
l a r g e m e n t t e i n t é e s d e r o u x c a n n e l l e , el le 
C o u r l i s à b e c g r ê l e , ieiiiiiroslriii, d e t a i l l e 
p l u s f a i b l e , a u x f l a n c s o r n é s d e t a c h e s c o r d i -
f o r m e s c a r a c t é r i s t i q u e s . 

L ' h a b i t a t d ' é t é d u C o u r l i s a m é r i c a i n e n g l o -
b a i t a u t r e f o i s t o u t e la z o n e d e s G r a n d e s P r a i -
r i e s d e l ' A m é r i q u e d u N o r d . O n le t r o u v e 
e n c o r e d a n s les M o n t a g n e s R o c h e u s e s et d a n s 
les é t a t s q u i les b o r d e n t à l 'Es t d e p u i s le S u d 
d u C a n a d a j u s q u ' a u N e v a d a cl a u K a n z a s , 
d ' o ù il v a h i v e r n e r d a n s le S u d d e s E t a t s - L ' n i s 
el en A m é r i c i u e c e n t r a l e j u s q u ' a u ( l u a t é m a l a : 
c 'es t en s o m m e im v o y a g e u r m o d e s t e . 

Les d é p l a c e m e n t s d u C o u r l i s à b e c g r ê l e , 
q u i a m è n e n t cet o i s e a u d e l 'As ie c e n t r a l e a u 
v o i s i n a g e d e l 'A t l an t i c iue , p r é s e n t e n t d é j à p l u s 
d ' i n t é r ê t . Il se r e p r o d u i t s | ) o r a d i q u e n i e n t en 
S i b é r i e o c c i d e n t a l e d a n s la s t e p p e K o u l o u n d a 
et d a n s les e n v i r o n s d u l ac T c h a n y . E n h i v e r 
il se r é p a n d d a n s le b a s s i n m é d i t e r r a n é e n , p a r 

la R u s s i e m é r i d i o n a l e , la P e r s e et la M é s o p o -
t a m i e g a g n a n t les B a l k a n s , l ' I t a l i e et l 'Es-
p a g n e , l ' E g y p t e et l ' A f r i q u e d u N o r d . Il s ' ag i t 
d o n c là d ' u n e m i g r a t i o n l a l i l u d i n a l e b e a u c o u ] ) 
])lus (¡ue l o n g i t u d i n a l e , la d i l î é r e n c e d e l a t i -
t u d e e n t r e les t e r r i t o i r e s d ' h i v e r n a g e et les 
c a n t o n n e m e n t s d ' é t é é t a n t f a i b l e au r e g a r d d e 
la d i f f é r e n c e d e l o n g i t u d e , ( " e s t l ' un d e s 
m e i l l e u r s e x e m p l e s c o n n u s d e m i g r a t i o n d ' E s t 
en O u e s t . Le C o u r l i s à b e c g r ê l e é l a i t a u t r e f o i s 
d e ] )assage r é g u l i e r d a n s le m i d i d e la E r a n c e , 
m a i s de] )u i s p r è s d e t r e n t e a n s il n ' e n a é l é 
s i g n a l é a u c u n e x e m p l a i r e et l ' on ])eut c r a i n d r e 
cjue ce t i n t é r e s s a n t o i s e a u n e soil à son t o u r 
en vo ie d ' e x t i n c t i o n . 

A r e x c e ] ) l i o n d u C o u r l i s a m é r i c a i n et d u 
Coiu-l is à b e c g r ê l e , t o u t e s les a u t r e s es i )èces 
d e Xurneiiiiis f r a n c h i s s e n t c h a q u e a n n é e la 
l i gne d e l ' é q u a t e u r ] )üur h i v e r n e r d a n s l ' hé -
m i s p h è r e a u s t r a l , a u m o i n s en ce q u i c o n c e r n e 
un i m | ) o r t a n t c o n t i n g e n t d e l e u r ] )o i )u la l ion . 

L e s ])lus l a r g e m e n t r é j j a n d u s son t aus s i les 
d e u x es])èces c o m m u n e s d e la f a u n e f r a n -
ç a i s e : le C.oiu'lis c e n d r é . A", (irqiuilus, et le 
C o u r l i s c o r l i e u , A', plui'opiis. 

L e p r e m i e r n i c h e d a n s les ] ) l a ines d e l ' E u -
ro i ) e d u N o r d e t d e la S i b é r i e d e p u i s la B r e -
t a g n e j u s q u ' à la T r a n s b a ï k a l i e . D a n s le N o r d il 
a t t e i n t l ' I s l a n d e et la L a p o n i e , v e r s le S u d son 
a i r e d e r e p r o d u c t i o n ])eul ê t r e g r o s s i è r e m e n t 
l i m i t é e p a r les 47-48® ] ) a r a l l è l e s , c ' es l d i r e q u e 
sa f r a n g e m é r i d i o n a l e cou])e a p ] ) r o x i m a l i v e -
m e n t n o t r e ])ays en d e u x . Au t i l r e d ' o i s e a u d e 
] ) a s sage o u d ' h i v e r n a n t , il a é l é s i g n a l é d e 
p re sc iue lous les ])ays d e l ' A n c i e n ¡Monde et les 
])lus é l o i g n é s d e ses l i eux d e d é p a r t c o m m e 
j )ar e x e m p l e l ' A f r i q u e d u S u d . A M a d a g a s c a r 
o n le t r o u v e d e n o v e m b r e à a v r i l ; à C e y i a n 
il a r r i v e d è s s e p t e m b r e . Il a t t e i n t m ê m e la 
M a l a i s i e ct q u e l q u e s i n d i v i d u s e m ] ) o r t é s ] )ar 
l e u r c o u r s e ] ) a r v i e n n e n l d a n s d e s l o c a l i t é s 
i n s u l a i r e s p o u r t a n t à l ' é ca r t d e t o u t e g r a n d e 
n i a s s e c o n t i n e n t a l e : le g é o l o g u e Vé la i i i , q u i 
a c c o m j j a g n a la m i s s i o n a s t r o n o m i q u e f r a n -
ç a i s e c h a r g é e d ' e x a m i n e r d e l ' î le S a i n t - P a u l 
le ] ) assage d e la ] ) l anè l e V é n u s d e v a n t le 
so le i l en 1874, en vit u n e x c m | ) l a i r e ] ) e n d a n l 
s o n s é j o u r d a n s c e t t e î le p e r d u e d a n s le S u d 
d e l ' o c é a n I n d i e n à ])lus d e 3 ()()() k m d e M a d a -
g a s c a r e t d e l ' A u s t r a l i e , à i ) rès d e 5 000 d e 
l ' I n d e . 

.4 . t tenlif ail m o i n d r e l i r i i i l (le déc l i c de hi ciiinér.T .suffit 
à r e f f a r o i i c l i c r ) , un C o u r l i s s ' a p i ) r o c h e p r u d c E n u i e n t d e 
son n i d . Le p l u m a g e d e s d e u x s e x e s est i d e n l i ( | u e e l l e s 
d e u x p a i ' c n l s se p a r t a g e n t l ' i n c u b a t i o n d e s œ u f s : il e s t 
d o n c i m p o s s i b l e à ce s t a d e d e s a v o i r s ' i l s ' a g i t du m à l e 

ou de la f e m e l l e . U'bolo J.-M. Baufle). 





M i g r a t i o n s do \iinieiuui; leiiiiirnsiris (A, a ) , A', iniidiigiiscdriensis (B. b ) , A'. Idhiliensis ((',, c), c( A', borealis (I), d ) . 
E n ] )o in t i Ik ' l es a i r e s d c r c p r o d n c t i o n , cn h a c l u i r e s k ' s a i r e s d"hivci 'na j ; t ' . P o m - les t r o i s p r e m i è r e s e spèces , les vo i e s 
d e m i g r a t i o n ] ) i ' iv i légiécs s o n t p e n c o n n n e s et s c n l s sont i n d i ( [ n c s ( [ n e l q n e s t i - a j c l s p o s t - n n p t i a n x v r a i s c n i l i l a b l c s . Les 
v o y a g e s du (".onrlis e s q u i n i a n o n l é té n i i e n x é t n d i é s ; à c a n s e dn s y s t è m e de' p r o j c c l i o n d c la c a r i e , le I r a j e l p r é -
n n p t i a l a p p a r a î t p i n s c o n r l q u e le l i-ajol | ) i i s l - n n j ) l i a l : d a n s la r é a l i l é , c 'es l l ' i n v e r s e , le I r a j o l j K i s t - n n p t i n l s n i v a n t 

nn d e s a r c s de g r a n d c o r d e dc n o t r e g l o b e . 

L e s v o y a g e s d e la r a c e e u r o p é e n n e d u C o u r -
lis cor l ie t i son t c o m p a r a b l e s à c e u x d u (Courlis 
c e n d r é . L e s a i r e s d e r e p r o d u c t i o n e l d ' h i v e r -
n a g e (le l ' i in et d e l ' a u t r e se s u p e r p o s e n t 
d ' a i l l e u r s l a r g e m e n t , m a i s p e n d a n t l ' é t é le 
Coiu-l is c o r l i e u h a b i t e e x c l u s i v e m e n t les r é -
g i o n s les ijIus s e p t e n t r i o n a l e s d c l ' E u r o p e : 
E c o s s e , S c a n d i n a v i e , X o r d d e la R u s s i e . C 'es t 
d i r e q u e cet o i s e a u , e n c o r e ([uc d e r e n c o n t r e 
f r é q u e n t e en E r a n c e , n e s 'y t r o u v e j a m a i s 
q u ' e n t r a n s i t o u o c c a s i o i u i e l l e m e n t a u t i l r e 
( l ' h i v e r n a n t , c a r il n e f a u d r a i t b i e n e n t e n d u 
p a s s u p p o s e r q u e foirs l es C o u r l i s c o r l i e u s 
a c c o m p l i s s e n t u n v o y a g e d ' u n e d i z a i n e d e 
m i l l i e r s d e k i l o m è t r e s . B e a i i c o u i ) h i v e r n e n t 
d a n s d e s r é g i o n s m o i n s é l o i g n é e s d e l e u r s t e r -
r i toire.s d ' é t é q u e n e le son l l ' A f r i i j u e (bi S u d 
ou .Madaga.scar et c e r t a i n s ne ( lé])assent p a s 
p a r e x e m p l e la z o n e m é d i t e r r a n é e n n e . E n 
e f fe t d a n s le c a d r e d e l ' e s p è c e o u m ê m e d e la 
s o u s - e s p è c e . c b a ( [ u c p o p u l a t i o n m a n i f e s t e 
( î u e k | u e a i i t o n o m i e d a n s le c b o i x d e ses l i e u x 
c r i i i v e r n a g e , les p o i n d a t i o n s les j ) lus se ] ) len-
t r i o n a l e s é t a n t d ' a i l l e u r s s o u v e n t a u s s i c e l l e s 
q u i é m i g r e n t le p l u s loin . D ' a u t r e | )ar l l ' i m -
p u l s i o n m i g r a t o i r e est i n é g a l e m e n t d é v e l o p j i é e 
se lon l ' é ta t i )bys io logi ( [ue d e s i n d i v i d u s . D e s 
f a i t s a n a l o g u e s . s 'observent c h e z loirs les o i -
s e a u x m i g r a t e u r s . 

E n S i b é r i e o r i e n t a l e se r e p r o d i u t ime r a c e 
un i jcu d i i î ' é r e n l e d e n o t r e ( x ) u r l i s c o r l i e u : 
A', phœopiis iHiriegalii.s. I . es o i s e a u x d e ce l t e 
r a c e é m i g r e n t v e r s l 'As ie s u d - o r i e n t a l e i n s u -
l a i r e et v e r s l ' O c e a n i e , se r é p a n d a n t en N o u -
v e l l e - C u i n é e , en A u s t r a l i e , ( [ u e l q u e s i n d i v i d u s 
a t t e i g n a n t r é g u l i è r e m e n t les î les S a l o m o n , les 
i les K e r n u u l e c , la N o u v e l l e - Z é l a n d e . 

E n f i n u n e t r o i s i è m e r a c e , A', phieopiis hud-
soniriis, se r e p r o d u i t d a n s la t o u n d r a a u voi -
s i n a g e d e la c(Me a r c t i q u e d e l ' A m é r i q u e d u 
X o r d d e p u i s la b a i e d ' H u d s o n j u s q u ' à l ' e m -
b o u c h u r e d u Y u k o n en A l a s k a . Ses vo i e s d e 
m i g r a t i o n c o m p o r l e i d d e u x d i r e c t i o n s p r i n -
c i | ) a l e s , p a r a l l è l e s a u x c ô t e s A t l an t i c iue et 
Fac i i i ( ]ue d u X o u v e a i i - M o n d e : p a r l 'Es t d e s 
E t a t s - U n i s et les An t i l l e s , la | ) r e m i è r e m è n e 
les C o u r l i s d e la b a i e d ' H u d s o n a u x ( l u y a n e s 
et a u Brés i l X o r d - o r i e n t a l ; p a r la C a l i f o r n i e 
et r A n i é r i ( | u e c e n i r a l e , la s e c o n d e les m è n e 
ju.sciu'à la P a t a g o n i e c h i l i e n n e . Il esl a s s e z 
c u r i e u x d e c o n s t a t e r q u e le c o n t i n g e n t d e 
Coiu ' l i s e m j ) r u n t a n t c e t t e s e c o n d e v o i e se 
r é i ) a n d b e a u c o u p p l u s lo in a u Sud ((ue les p r e -
m i e r s : les C o u r l i s d e la b a i e d ' H u d s o n , N. 
pluropiis liudsoniciis, s o n t a b s e n t s d e s g r a n d e s 
] ) l a ines d u P a r a g u a y et d e la r é p u b l i q u e A r -
g e n t i n e ([ui s o n t le t e r r i t o i r e d ' é l e c t i o n d e s 
C o u r l i s e s q u i m a u x , N. borealis en h i v e r n a g e . 



Si l 'on c o n s i d è ' r c d o n c l'c.siK'ce \iiiiiririiis 
j)lueopus d a n s r e n s c n d ) l e d e ses r a c e s g é o g r a -
pl i icines, on c o n s l a l e ([u'il n ' e s ! g u è r e d a n s le 
i n o n d e (¡ue les Iles d e la P o l y n é s i e el la z o n e 
d e s p a n i j j a s où a u c u n d e ses r e p r é s e u l a n i s ue 
s ' a v e n l i n - e j a m a i s . Voici d o n c ime e s j j èce (ypi -
( p i e m e n l c i r c u m a r c l i i p i e pu i sc iu ' e l l e se r e p r o -
d u i t en E u r o p e , en Asie , eji . \ m é r i ( p i e d a n s les 
r é g i o n s s i t u é e s a u v o i s i r a ; r- d u c e r c l e i )o la i re 
b o r é a l , m a i s ([ui a | ) p a r a î l c o m m e u b i q u i s i e si 
l 'on l ien t c o m p t e d e ses n d g r a t i o n s à l ' é che l l e 
d e n o t r e i ) l anè t e . 

E e s d e u x e s | ) è c e s d e (",ourlis i ) a r t i c u l i è r e s à 
la S i b é r i e o r i e n t a l e a c c o m i ) l i s s e n t d e s v o v a g c s 
c o m p a r a b l e s à c e u x d e A', phn-opns variega-
lus : ce sf)nt A. niadagascai'ieiisis, le g é a n t d u 
g e n r e , a u b e c p l u s a l l o n g é e n c o r e ([ue ce lu i d e 
n o i r e C o u r l i s c e n d r é , s a n s le croui) i ( )n et les 
a x i l l a i r e s b l a n c i )ur d e ce lu i - c i , et A', minulus, 
le ])lus pe t i t d e s (>our l is ([ue d i v e r s a u t e u r s 
t i e n n e i d p o u r u n e s o u s - e s p è c e d u C o u r l i s 
e s q u i m a u d o n t il est en tout é t a t d e c a u s e h" 
p l u s i ) r o c h e i ) a r e n t . 

Le C o u r l i s i n i m i t é n i c h e s ] )oradic iuei r ient 
d a n s la z o n e a l ] ) ine d u P l a t e a u C e n t r a l d e 
S i b é r i e , e n t r e la K h a l a i i g a el la L é n a . A t r a -
v e r s la T r a n s b a ï k a l i e , la M o n g o l i e et la C h i n e , 
il é n d g r e v e r s les Molucpies et l ' A u s t r a l i e , sa 
p r é s e n c e a y a n t é té e n c o r e s i g n a l é e a u ,la])on, 
en C o r é e , à F o r m o s e , a u x Ph i l i ] )p ines , en 
M a l a i s i e . 

A". ina(lagasc(u-iensis n ' a j a m a i s é té r e n c o n -
t ré à M a d a g a s c a r en d é p i t d e son n o m la t in 
([ui r e j ) o s e s u r u n e e r r e u r d a n s la i ) r o v e n a n c e 
a t t r i b u é e ])ar L i n n é a u s p é c i m e n (jui se rv i t d e 
ly | )e à sa d e s c r i p t i o n o r i g i n a l e . Il r e m p l a c e 
n o t r e C o u r l i s c e n d r é d a n s l ' e x t r ê m e - o r i e n t d e 
la S i b é r i e , ( lei)uis le c o u r s s u p é r i e u r d e la 
X i j n a i a T o u n g o u s k a j u s q u ' à la m e r d ' O k h o t s k 
el au K a m t c h a t k a . Sa d i s t r i b u t i o n en h i v e r est 
p l u s \ a s t e ([ue ce l l e d u C,ourlis m i n u l e p u i s q u e 
v e r s le S u d il a t t e i n t r é g u l i è r e m e n t la T a s m a -
nie et v e r s l 'Es t la M i c r o n é s i e d o n t il v i s i t e 
c l u u p i e a n n é e les l ies P a l a u . D ' a i l l e u r s b i e n 
( [ u ' a c c i d e n t e l en N o u v e l l e - Z é l a n d e , il n ' y est 
| )as r a r e , et il a é té e n c o r e s i g n a l é à ( n i a m 

I.c (le (Iciiii'lis csl une u n d i n a l o p c c ([iii i cpriKliiil le cri cal 'actcr is l i( |uc de ccl o iseau : cc cri disvllabiqMC, avcc 
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d a n s les î l e s M a r i a n n e s . On j u o e r a d e la r a p i -
d i t é a v e c l a q u e l l e il e f f e c t u e u n d é p l a c e m e n t 
q u i d é p a s s e l a r g e m e n t 10 ()()() k m ( r a i ) r è s l es 
d a t e s d e s o n s é j o u r e n T a s m a n i e oîi il c o m -
m e n c e à a p p a r a î t r e d è s la fin d u m o i s d ' a o û t , 
l a m i g r a t i o n d ' a r r i v é e y é t a n t c o m j ) l è t e a u 
d é b u t d ' o c t o b r e . Il est p o s s i b l e q u e les t r a j e t s 
d ' a l l e r e t d e r e t o u r , c o r r e s p o n d a n t r e s p e c t i -
v e m e n t à la m i g r a t i o n p o s t n u p t i a l e et à la m i -
g r a t i o n p r é n u p t i a l e , e m p r u n t e n t d e s c h e m i n s 
q u e l q u e p e u d i f f ' é r e n t s d a n s l ' u n et l ' a u t r e c a s , 
c a r a u J a ] ) o n le p a s s a g e d e ce t o i s e a u est 
b e a u c o u p p l u s a b o n d a n t à l ' a u t o m n e q u ' a u 
p r i n t e m p s . L e s C o u r l i s d u K a m t c h a t k a s o n t 
f r é q u e n t s en a o û t et a u d é b u t d e s e j j t e m b r e 
a u J a p o n , ils n ' y s o n t q u ' o c c a s i o n n e l s e n l r e 
la f in d e m a r s et le d é b u t d e j u i n , é p c x p i e d e 
l e u r v o y a g e d e r e t o u r . F a u l - i l en c o n c l u r e q u e 
la r o u t e p r é n u p t i a l e d u C o u r l i s d u K a m t -
c h a t k a p a s s e s e n s i b l e m e n l ] ) lus à l ' O u e s t q u e 
sa r o u t e p o s t n u p l i a l e ? 

U n e t e l l e d i s p a r i t é e n t r e les m o u v e m e n t s 
m i g r a t o i r e s d ' a l l e r e t d e r e t o u r n ' e s t i )as r a r e 
c h e z l e s o i s e a u x . L a m i g r a t i o n d u C o u r l i s 
e s q u i m a u q u e n o u s r é s u m o n s d ' a p r è s u n 
e x c e l l e n t e x p o s é d e G r e e n w a y , e n est u n 
e x e m p l e c a r a c t é r i s t i q u e . 

Ce t o i s e a u n i c h a i t a u t r e f o i s d a n s la t o u n d r a 

c a n a d i e n n e . T o u s les œ u f s q u e l ' on en c o n n a i l 
o n l é t é t r o u v é s à la f in d u m o i s d e j u i n e n t r e 
l es r i v i è r e s M a c k e n z i e el C( ) ] ) ] )e rmine . L ' é l e -
v a g e d e l e u r s p o u s s i n s t e r m i n é , les C o u r l i s 
e s q u i m a u x t r a v e r s a i e n t d ' O u e s t en E s l le N o r d 
d u c o n t i n e n t a m é r i c a i n ] ) o u r g a g n e r le L a b r a -
d o r , p u i s la r é g i o n d e T e r r e - N e u v e et d e la 
N o u v e l l e - E c o s s e . D e là ils s ' e n v o l a i e n t p a r 
d e s s u s l ' o c é a n A t l a n l i c i u e p o u r l ' A m é r i c i u e d u 
S u d . L e s c a p t u r e s s i g n a l é e s le l o n g d e la c ô t e 
A l l a n t i ( | u e d e s E t a l s - U n i s s o n t si ])eu n o m -
b r e u s e s et e l l e s s ' e x p l i q u e n t d ' a i l l e u r s si a i s é -
m e n t i ) a r la c o ï n c i d e n c e d e t e m ] ) ê t e s s o u f f l a n t 
d e la m e r v e r s le c o n t i n e n t q u ' i l es l f o r t p r o -
b a b l e q u e le t r a j e t o c é a n i q u e d e s C o u r l i s p a s -
sa i t t r è s lo in d e s c ô t e s . On i g n o r e en q u e l p o i n t 
d u c o n t i n e n t S u d - a m é r i c a i n les C o u r l i s e.squi-
m a u x a t t e r r i s s a i e n t a p r è s l e u r l o n g v o y a g e a u 
d e s s u s d e la m e r , n i a i s il es l po.ssible q u e s a n s 
f a i r e h a l t e , a u m o i n s d u r a b l e , s u r les c ô t e s 
f ies G u y a n e s o u d u B r é s i l , i ls a i e n t g a g n é 
d i r e c l c m e n l l es p l a i n e s d u p l a t e a u c e n t r a l b r é -
s i l i e n . Q|uoi q u ' i l e n so i t , i ls p a s s a i e n t l es m o i s 
d e l ' h i v e r b o r é a l d a n s le ( i r a n d C h a c o el l es 
] ) a m i ) a s d e la r é i ) u b l i q u e A r g e n t i n e . O n n o t e r a 
q u e le t r a j e t a d o p t é ] )our la m i g r a t i o n p o s t -
n u ] ) l i a l e suiN'ail a p j ) r o x i m a l i v e m e n t l ' a r c de-
g r a n d c e r c l e ([ui j o i n t s u r n o t r e g l o b e l ' O u e s t 
d u C a n a d a à l a r é p u b l i q u e A r g e n t i n e : c ' é t a i t 
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d o n c le c l i en i in le p l u s d i r e c l e n l r e l e u r s c a n -
l o n n e m e n l s d ' é l é el l e u r s r é s i d e n c e s d ' h i v e r . 

Poiu" le r e lo iu ' ils p a s s a i e n t h e a u c o u j ) p l u s 
à l 'Oues t , f r a n c h i s s a n t la n i e r d e s C a r a ï b e s 
l )our a ] ) p a r a i l r e a u T e x a s el en L o u i s i a n e d è s 
la p r e m i è r e q u i n z a i n e d e m a r s , se d i r i g e a i d 
e n s u i t e v e r s le N o r d p a r la b a s s e v a l l é e d u 
Miss i s s ip i el ce l l e d u M i s s o u r i . Ils n ' é l a i e n l p a s 
r a r e s p e n d a n t tou l le m o i s d ' a v r i l s u r les m a r -
c h é s d e s é t a t s d u M i s s o u r i et d u K a n z a s . I ls 
r e j o i g n a i e n t e n h n l e u r s l i eux d e n i d i f i c a t i o n 
en s u r v o l a n t le N e b r a s k a , les D a k o l a s , le 
G r a n d l ac d e s E s c l a v e s . 

I . e u r p é r i p l e a n n u e l a f f e c t a i t d o n c la f o r m e 
d ' u n e g i g a n l e s ( [ u e e l l i p se , a v e c u n p a r c o u i ' s 
p o s l n u p l i a l à p r é d o m i n a n c e m a r i n e et un p a r -
c o u r s p r é n u p t i a l à ] ) r é d o m i n a n c e c o n l i n e n l a l e . 

Ma i s d e t o u s les C o u r l i s le p l u s é t o n n a n t 
s o u s le r a ] ) p o r t d e s m i g r a t i o n s r e s t e s a n s 
c o n t e s t e le C o u r l i s d e T a h i t i , q u e l ' on r e c o n -
n a î t a i s é m e n t à la c u r i e u s e i n i r t i c u l a r i t é d e 
ses p l u m e s l i b i a l e s l o n g u e m e n t é b a r b é e s à 
l ' e x t r é m i t é d u r a c h i s . N o u s a v o n s d é j à d i t q u e 
ses t e r r i t o i r e s d e n i d i f i c a t i o n se t r o u v e n t en 
A l a s k a : d e s n i d s o n t é té d é c o u v e r t s p o u r la 
] ) r e m i è r e f o i s en 1948 p a r l ' o r n i t h o l o g i s t e a m é -
r i c a i n A. A. A l l e n d a n s le b i o t o p e le p l u s 
i n g r a t d e la c h a î n e d e c o l l i n e s c o m p r i s e e n t r e 
la d e r n i è r e b o u c l e d u Y u k o n et le N o r t o n 
S o u n d . Il s e m b l e q u e l ' a i r e d e n i d i f i c a t i o n soil 
t r è s r e s t r e i n t e en é t e n d u e , c o n t r a s t a n t f o r t e -
m e n t à ce t é g a r d a v e c l ' é i u j r m i t é d e l ' a i r e 
d ' h i v e r n a g e q u i c o u v r e t o u t e la P o l y n é s i e 
o r i e n t a l e et c e n t r a l e (CL S l i c k n e y , 1943)'. V e r s 
le s u d c e t t e a i r e d ' h i v e r n a g e c o m p r e n d les 
i les I T i a m o t o u s , C o o k , T o n g a et E i d j i . L e 
C o u r l i s d e T a h i t i n ' a j a m a i s é t é s i g n a l é a u x 
i l e s T u ] ) u a ï , u l t i m e s é m e r g e n c e s t e r r e s t r e s d a n s 
le P a c i f i q u e S u d - o r i e n l a l , m a i s il est ])r<)bable 
(pie c e l a t ient a u d é f a u t d ' o b s e r v a t i o n s o r n i -
t ho log i ( i ue s d a n s ces i les. V e r s l 'Oues t il a t t e i n t 
r é g u l i è r e m e n t les i les M a r s h a l l et o c c a s i o n n e l -
l e m e n t les C a r o l i n e s et les M a r i a n n e s . U n e 
c a j j t u r e de s i les B o n i n a u S u d d u J a p o n 
m a r q u e le r e c o r d o c c i d e n t a l e x t r ê m e c o n n u 
d e l ' e s p è c e j u s ( | u ' à i ) r é sen l . Au N o r d l ' a i r e 
d ' h i v e r n a g e s e m b l e c o m p r e n d r e les î les I l a w a ï 
OÌI l ' e s p è c e a é t é o b s e r v é e d e m a n i è r e s u i v i e 
d e s e i ) l e m b r e a u p r i n l e m j ) s , m a i s il est l ou -
j o u r s d i f f i c i l e d e d é l i m i t e r a v e c c e r t i t u d e v e r s 
le N o r d l ' a i r e d ' h i v e r n a g e d ' u n o i s e a u , j ) a r 
s u i t e d e la c o n f u s i o n t o u j o u r s p o s s i b l e e n t r e 
les i n d i v i d u s d e ] )assage (jui se s u c c è d e n t et 
les i n d i v i d u s h i v e r n a n t s , p a r s u i t e a u s s i d e la 
p r é s e n c e d e s u j e t s d é f i c i e n t s i n c a i ) a b l e s d ' a c -
com] ) l i r en e n t i e r l e u r v o v a g e a n n u e l . 

Ici encoi ' e n o t o n s la ra | ) i ( l i l é avec h u j u e l l e 
son t e f f e c t u é s ces f a b u l e u x i ) a r c o u r s , | )u is ( jue 
d è s la d e u x i è m e c p i i n z a i n e d ' a o û t el j u s q u ' à 
la fin d e m a i r e s i ) è c e est r é j ) a n d u e d a n s ses 
( [ u a r t i e r s d ' h i v e r . 

Le v o y a g e de s C o u r l i s de T a h i t i imi) l i ( |ue 
d o n c le s u r v o l d ' i m m e n s e s é t e n d u e s m a r i n e s 
s a n s e sca l e t e r r e s t r e j )oss ib le (des i les A l é o u -
t i e n n e s a u x I l a w a ï la d i s t a n c e est d e 3 500 
k m ) . Ou sa i t ( jue ces o i s e a u x s a v e n t n a g e r et 
( ju ' à l ' o c c a s i o n ils se | )osen t s u r la m e r : m a i s 
u s e n t - i l s h a b i t u e l l e m e n t d e c e t t e f a c u l t é ? 

L ' i n s t i n c t r e s t e m y s t é r i e u x , (jui les m è n e 
v e r s d e s ¡ lots d i spe i ' s é s d a n s la [)lus v a s t e z o n e 
o c é a n i ( [ u e d u g lobe . S a n s d o u t e les n o m -
b r e u s e s ] ) lages d e la P o l y n é s i e o i f r e n t - e l l e s 
a u x C o u r l i s u n m i l i e u d e c h o i x p o u r la re -
c h e r c h e d e s i )et i ts a n i m a u x m a r i n s ( (h ' u s t acé s , 
Mo l lu s ( j ue s , A n n é l i d e s ) d o n l ils se n o u r r i s s e n l 
a l o r s , m a i s n ' y a - l - i l p a s ( j u e h j u e p a r a d o x e 
d a n s la v ie d e ces o i s e a u x (jui é l è v e n t l e u r s 
j e u n e s ] ) a rmi les loui l 'es d e l i chen d e la t o u n -
d r a el l ' h i v e r r e c h e r c h e n t e x c l u s i v e m e n l les 
g r è v e s d e s i les t r ( ) | ) ica les ? Le c h o i x d e te ls 
l i e u x d ' h i v e r n a g e est - i l su sce i ) l i b l e de n o u s 
d o n n e r d e s ¡ n d i c a t i o n s s u r l ' h i s t o i r e é v o l u t i v e 
d e r e s j ) è c e ? 

P i e u d ' a u t r e s ( j u e s t i o n s se | )osent e n c o r e à 
ce p r o j i o s à l ' i n t e l l i g e n c e d u n a t u r a l i s t e , ne 
s e r a i t - c e ( |ue ce lu i d e l ' o r i e n t a l i o n de s o i s e a u x 
a u - d e s s u s d e la h a u t e m e r o ù a u c u n r e p è r e 
t ( )p()grai )hi(pic s u r la v a c u i t é d e l ' o c é a n n e 
j)eut l e u r i n d i t j u e r la l o i n t a i n e i ) r é sence d e s 
i lô t s ( jui son t le b u t d e l e u r r a n d o n n é e , ou 
ce lu i d e l e u r r é s i s t a n c e à la i ) r ( )d ig ieuse 
d é p e n s e d ' é n e r g i e ( jue n é c e s s i l e un vol d e | ) lu-
s i e u r s m i l l i e r s de k i l o m è i r e s . 

C.e s o n l là à v r a i d i r e a u t a n t d e s u j e t s d e 
r é l l e x i o n a u x t j u e l s d o n n e n t ;i j ) ense r d ' u n e 
m a n i è i ' e g é n é r a l e l o u s les o i s e a u x m i g r a t e u r s . 
•Mais d a n s h^ c a d r e d ' u n e e n t i t é s y s t é m a t i q u e 
j)eu n o m b r e u s e el h o m o g è n e , les C o u r l i s n o u s 
m o n t r e n t ( j u e l ( j u e s - u n s d e s c a s les i) lus d é -
c o n c e r l a n l s , i )ar leui- a m j j l e u r el l e u r d i v e r s i t é , 
d e ce p r o b l è m e f o n d a m e n t a l d e r o r n i l h o l o g i e : 
les m i g r a t i o n s . 
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LE GOUFFRE 
DE KOBOUE 

p a r M u b e r i ( i I L L E T 

AssisUt/il (tu Mlisciiin A(itioiutl d'Histoire Ncilurelle 

S o u s le ( i i re « La divei-s i lé d e la N a l u r e a u x 
e o u l ì n s d u T c h a d » n o u s a v o u s r e h i l é ici n i è n i e 
(1) les d i f i é r e n l s as i )ec l s (pie r e \ ' è t le m a s s i f 
g r é s e u x d e r E m i e d i s i l ué a u N o r d - E s l d u (er-
ri l o i r e d u T c h a d . Les i - ense igneme i i ( s g é o m o r -
p h o l o g i q u e s el les a j ì c r c u s d o n n é s s u r la f a u n e 
e( la ( lore a v a l e n ( é l é ac tp i i s a u c o u r s d ' u n e 
| ) r e m i è r e m i s s i o n e ñ ' e c l u é e p e n d a n t l ' é i é 1957. 

(1) Voir .Scianco ct Naliii-c, 
p . 12 -20 . 

2(), m a r s - n v r i l 1958, 

11 n e i )ouva i l è i r e ( [ues i ion en 3 m o i s d e 
t e m p s d e v i s i t e r d a n s ses m o i n d r e s p a r t i e s la 
to ta l i t é d ' u n mass i f auss i g r a n d q u e la Su isse 
et qu i a la p a r t i c u l a r i t é d e p r é s e n t e r u n re l ief 
e x t r ê m e m e n t c o m p l i q u é d a n s le dé t a i l . 

C e r t e s les p r i n c i p a u x s e c t e u r s a v a i e n t é té 
r e c o n n u s , m a i s f a u t e de t e m p s et d e m o y e n s 

r.l-(lc.ssus : d a n s un cadrc i m p o s a n t la gorge do Koboiié 
dé rou le ses m é a n d r e s (lilm .Ado.x K B 17, 100« 11). 



Uno Idiigiiu a l léc de vcrdiii 'c 
coi i iprennii l df niniil jrciix a r b r e s 
so i ida i ia is , sV'lIre loiil aii long 
dc- la giii'go de Kobdiit- (ineiiic 

liiiii, KKI", 11). 

D a n s r i n t c r v a l l e l a l s sé pai- los .-ii-bros el los r o c h o r s s ' é l a l e n t des |U 'uplo inonls do l 'hr-agnii los oí dc C.ypóiacóos 
(memo lilin, 100', 11). 

M^M^E'de^-i'ti r ' .• J r 



Dans les t r ims d ' eau , les 
ha r l i eaux g r a n d i s s e n t et se 
i n u l l i p l i e n l en toul e quié l nde 

(ntênie f i lm, IflO", 8). 

(le r é a l i s a l i o n , de. v a s l e s z o n e s en o é n é r a l 
d ' a c c è s d i f l l c i l c a v a i e n t é l é d é l a i s s é e s . C.el te 
z o n e b l a n c h e a v a i t l ' a t t r a i t d e l ' i n c o n n u . E l l e 
;il l i s a i t n o s e f f o r t s p o u r o r g a n i s e r i i n c 
d e t i x i è n i e e x p é d i t i o n , ( "c l l e -c i p u t ê t r e m i s e 
s t i r j ) i ed et r é a l i s é e p e n d a n t l ' é t é 1958. L a 
d é c o u v e r t e d ' u n e g o r g e g r a n d i o s e , r e s t é e j u s -
i p t ' à c e j o u r c o m p l è l e m e n l i n c o n n u e , en f u t 
r é v é n c m e i d m ; i r { | t i a i d . C ' e s l c e l t e d é c o t i v e r l c 
( p i c i u ) u s n o u s | ) r o p o s o n s d e c o n n n e n l e r ici , 
ct d o n t le m é r i t e d ' a i l l e u r s r e v i e n t en p r e m i e r 
a u g t i i d e D j e r m a ( i t i e l l i n u , p l u s c o n i i t i s o u s le 
p s c t i d o n y m e d e P è r e M o u f l o n . C e v i e u x g o r a n e 
i n f ; i l i g ; d ) l c s ' e s t r é v é l é p o u r n o u s le m e i l l e u r 
d e s g u i d e s et l ' a t i x i l i a i r e le | ) l u s i ) r é c i e u x . X é 
( [ u e k p i c in i r t d a n s les s o l i l t i d e s d u c œ t i r d e 
l ' E n n e d i il a v a i t ] ) a s s é t o u t e sa j e u n e s s e à g a r -
d e r les t r o t i | X ' a u x d e s o n c i i m p c m e n l . D o t t é 
d ' t i n s e n s t r è s a ig t i d e l ' o b s e r v a t i o n , il a v a i t 
a i ) | ) r i s à l i r e l e s m o i n d r e s t r a c e s d a n s le s a b l e . 
P l u s i n l e l l i g e n t cptc s e s c o m p a g n o n s , il a v a i t 
r é t i s s i à c u m u l e r les f o n c t i o n s d e g u i d e , d e 
n u t r a b o t i l ct d e p i s t c u r . 

C a r a c t è r e t r è s é v e i l l é , l ' œ i l cl l e s o r e i l l e s 

l o t i j o t i r s ;u ix a g u e t s , il c o n n a i s s a i t t o u s l e s 

s e c r e t s d e s o n r o y a u m e . 11 a v a i t e n t e n d u d i r e 

u n e f o i s ( [uc c p i e l q u e | ) a r t v e r s le X o r d , d a n s 

u n e r é g i o n oii les c h a m e a u x n e p o m a i c n t 

a v o i r a c c è s cl oit j a m a i s p e r s o n n e n e s ' a v c n -

I t i r a i l , il e x i s t a i t tm ] ) r é c i p i c e v e r l i g i n e u . x d a n s 

I c ip i e l o n p o u v a i t j e t e r d e s c a i l l o u x s a n s 

j a m a i s e n t e n d r e le b r t t i l d e l e u r c h u t e a u f o n d . 

S t i p e r s l i l i e u x , c o m m e le s o n l l o u s c e u x d e s a 

r a c e , il t e n a i t c e g o u f f r e b é a t d p o t t r le r c f t i g c 

d u d i a b l e cl d e s d j i n n s . M a l h e u r ii c e l u i q u i 
•s'en a p p r o c h e r a i l , il s e r a i t d a m n é p o u r l ' é l e r -
l u l é . 

T e l s s o i d les p r o p o s q u ' u n j o u r , g a g n é p a r 
la c o n f i a n c e , m e r é v é l a le P è r e M o u f l o n . Il n ' e n 
f a l l a i t p a s d a v a n t a g e p o u r i n c i t e r à se l a n c e r 
d a n s l ' a v e n l u r e . .Vprès d e s m a r c h a n d a g e s el 
d e s d i s c u s s i o n s i n t e r m i n a b l e s s a n s l e s q u e l l e s 
t ou t g o r a n e s e d i s q u a l i f i e r a i t , il f u t d é c i d é d e 
l e t d e r l ' a p p r o c h e d u g o u f f r e . 

.Vprès a v o i r f a i t b a r a q u e r les c h a m e a u x d a n s 
le lit s a b l o n n e u x d ' u n o u e d , la d e u x i è m e p h a s e 
d e l ' a p p r o c h e se p o u r s u i v i t à p i e d en s u i v a n t le 
c o t i r s q t i ' t m t o r r e n t i m p é t u e u x .s 'étai t t a i l l é d a n s 
les r o c h e r s . L e t r a v a i l d e l ' e a u é t a i t i n t e n s e . C e 
n ' é t a i t c [ u ' m i c s u c c e s s i o n i n i n t e r r o m p u e d e 
n u i r m i t e s c r e u s é e s p a r l ' é r o s i o n t o u r b i l l o n -
m i i r e . D e s b l o c s e n t i e r s d e r o c h e r s a v a i e n t 
s a u t é p a r la f o r c e d e s e a u x . P u i s d ' u n s e u l 
c o u p le l i t d u t o r r e n t s ' a r r ê t a i t n e t C ' é t a i t 
r a ) ) î m e . A l o r s u n d e s s p e c t a c l e s les ¡) lus s a i -
s i s s a n t s c[uc la n a t u r e p u i s s e ] ) r o d i g u e r s ' é t a -
l a i t d c v a n i n o u s , s u s c i t a n t à l a f o i s l ' a d m i r a -
l ion ct la f r a y e u r . L e t o r r e n t se j e t a i t d a n s u n 
c i r ( [ t tc i m | ) r e s s i o n n a n t d o n t la p r o f o n d e u r f u t 
é v a l u é e e n i r c 200 el 250 m è l r c s e t le d i a m è t r e 
à 500 m è t r e s . L e s p a r o i s a b r u p t e s p l o n g e a i e n t 
v e r l i c t d c m e n i j u s q u ' à t i f o n d d u g o u f f ' r e . E l 
l o u t e n b a s c o m m e u n m o u c h o i r d e p o c h e , l e 
c ie l s e r e f l é l a i t d a n s le m i r o i r d ' u n e g u e l t a . 
U n e t a c h e d e v e r d u r e e n t o u r a i t c e p l a n d ' e a u . 
P l u s l o i n u u e g o r g e g r a n d i o s e t o u t a u s s i p r o -
f o n d e q u e le c i r q u e et c o m ] ) a r a b l e à u n c a ñ ó n , 



d é r o u l a i t ses m é a n d r e s v e r s le N o r d . E l l e a b r i -
la i t t o u t a u f o n d u n r u b a n v e r t c o n t i n u . 

O n i m a g i n e , a p r è s la t o r n a d e , l e g r o n d e -
m e n t e f f r a y a n t p r o v o q u é p a r l a m a s s e d ' e a u 
q u i b a s c u l e d a n s le v i d e . O n a d u m a l à se 
r e p r é s e n t e r l ' a m p l e u r d u n u a g e d e g o u t t e l e t t e s 
d ' e a u m i s e n s u s p e n s i o n p a r u n d é b i t d e 
l ' o r d r e d e 500 m ' s e c o n d e d ' e a u se d é v e r s a n t 
d a n s le p r é c i p i c e . M a r t e l l e m e n t s , r u g i s s e -
m e n t s , b o u i l l o n n e m e n t s d e l ' e a u d o i v e n t y 
a t t e i n d r e d e s v a l e u r s f o r t i n n ) r e s s i o n n a n t e s . 
T o u s c e s p h é n o m è n e s o n t f r a p ] ) é l ' i m a g i n a l ion 
d e s h a l i i t a n t s q u i s a n s a v o i r v u le g o u f f r e d e 
K o b o u é lu i v o u e n t u n c u l t e r e l i g i e u x ; si le 
b r u i t d e la c h u t e d e K o b o u é est p e r ç u u n e f o i s 
d a n s l ' a n n é e à F a d a , d i s e n t - i l s , c ' e s t q u e l ' a n -
n é e est ] ) l u v i e u s e ; s ' i l es t p e r ç u 2 f o i s , c ' e s t 
q u e l ' a n n é e est t r è s ] ) l u v i e u s e . Il y a là en 
q u e l q u e s o r t e un d é t e c t e u r g i g a n t e s q u e d e l ' i n -
t e n s i t é d e s p l u i e s el n o u s n e c r o y o n s p a s q u e 
le s e n s d ' o b s e r v a t i o n e n g é n é r a l si ] ) e r s p i c a c c 
d e s i n d i g è n e s so i l cti d é f a u t . 

T o u t e s s o r t e s d e l é g e n d e s se t r a n s m e t t e n t 
d e g é n é r a t i o n en g é n é r a t i o n s iu ' ce c o i n i n f e r -
n a l : c ' e s t d a n s les i ) a r a g e s d u gouff re , d a n s 
d e s g r o l l e s c o n n u e s d ' e u x s e u l s , q u e c e r t a i n s 
b a n d i t s s p é c i a l i s é s d a n s la r a z z i a d e s m o u l o n s 
o u d e s c h è v r e s i r a i e n t c o n s o m m e r à l o i s i r l e u r 
b u t i n . L a c r a i n l e d e l ' o u v e r t u r e b é a n t e est 
t e l l e q u e p e r s o m i e n ' o s e s ' en a j ^ p r o c h e r . A i n s i 
s ' e x p l i q u e r a i e n t d a n s l ' e s p r i l d e s a u l o c h t o n e s 
les d i s p a r i l i o n s d e c c r l a i n e s b ê l e s d o n l o n n ' a 
j a m a i s r e t r o u v é l a t r a c e . 

B r e f , q u o i q u ' i l en so i l , il f a l l a i t v a i n c r e 
l o u t e s s o r t e s d e s u p e r s l i t i o n s p o u r e n t r e -
p r e n d r e la 3""'® p h a s e d e l ' a v e n t u r e , l a d e s c e n t e 
a u f o n d d u l i e u m a u d i t . C e l a n é c e s s i t a d e la 
p a t i e n c e , d e l ' a u d a c e e t la p r o m e s s e d e r é m u -
n é r a t i o n s a l l é c h a n l e s . A p r è s u n e j o u r n é e d e 
r e c o n n a i s s a n c e s u r l a f a c e o c c i d e n t a l e t o u l e 
h é r i s s é e d e p i l o n s et d e c r e v a s s e s i n f r a n c h i s -
s a b l e s , il f u t d é c i d é d e t e n t e r la d e s c e n l e p a r 
la f a c e o r i e n t a l e en c o n l o u r n a n l le c i r q u e el 
e n l o n g e a n t la g o r g e v e r s l ' a v a l . A p r è s d e s 
e s s a i s i n f r u c l u e u x la d e s c e n t e f u i r é u s s i e à la 
f a v e u r d ' u n e b r è c h e f a i t e d ' u n e a c c u m u l a t i o n 
d e g r o s b l o c s é b o u l é s . 

LA FLORE. 

L e s p e c t a c l e q u i n o u s a t t e n d a i t a u f o n d é t a i t 
l a r é c o m p e n s e d e s e f f o r t s d é ] ) e n s c s . U n e a l l é e 
c o n t i n u e d ' u n a r b u s l e s o u d a n a i s , VAdina mi-
crocephala h iern ( R u b i a c é e s ) , é l i r a i t ses f r a i s 
o m b r a g e s , c o n t r a s t a n t s i n g u l i è r e m e n t a v c c 
l ' a r i d i t é d e s p l a t e a u x . L ' a x e d e la g o r g e é l a i l 
o c c u p é p a r u n c h a p e l e t d e m a r e s d o m i n é p a r 

d e s r o c h e r s ([ui se l ' c t l é t a i cn l d a n s d e s e a u x 
d ' u n e t r a n s p a r e n c e d e c r i s t a l . U n e f r a n g e 
c o n t i n u e d ' h y g r o i ) h y l c s r e n d a i t p a r f o i s la p r o -
g r e s s i o n f o r t d i f f i c i l e , s u r l o u l q u a n d les 
p h r a g m i l e s el les Sdccluiriiin .';{)oiil(tniiiu r . 
v a r . ivginyliuciun u.ack. s ' e n t r e m ê l a i e n t en un 
p e u p l e m e n t é p a i s . D i r e c l e m e n I a u boi-d d e 
l ' e a u , s u r le s a b l e m o u i l l é , c r o i s s a i e n l u n e p r ê l e , 
VEcfiii.'^tdiini rdiiio.si.s.siniiun, d i v e r s C y ] ) e r a c é e s 
{Fiiireud iiinbclldla hottb. . Ilrleochdii.s cdri-

hdCd ( r o t t b . ) bl.MvIî, Ci/pcriLs polij.sldchyo.s 

i\OTni,Pycr('iis Mundlii (xeks). in ie J o n c a c é e , le 
Jiinciis mari li mus (se IIII'.M. el r i l O N N . ) CiR.AIiBNEK. 
A i l l e u r s les T y p h a {Typhd anguslifolid l . v a r . 
auslralis) c o u v r a i e n t d e l e u r s l iges H a b e l l é e s 
d e v a s t e s cs i )aces . ¡Niais le d é c o r le p l u s s u r -
p r e n a n t o r n a i l la b a s e d e la f a l a i s e : là , d e s 
s o u r c e s , s u i n l a n t e s , a b r i t é e s d a n s d e s e x c a v a -
l i o n s d e s r a y o n s d u so le i l , e n l r e l e n a i e n l u n 
la]) is d e m o u s s e s g o r g é e s d ' e a u : ¡ )ar p l a c e , 
c o m m e a u l a n l d e m o l i f s d ' e m b e l l i s s e m e n l , 
é m e r g e a i e n l d e s l o u f f e s d ' u n e C . y p é r a c é e a u x 
f e u i l l e s r e l o m b a n l e s , le Schœnus nigricans l . 

A l ' a p p r o c h e d e la g u e l l a f u i a l e l es a r b r e s 
d e v e n a i e n t p l u s n o m b r e u x : a u x Adina se 
n r ê l a i e n t d e s f i g u i e r s c o m m e le Ficus salici-

folia v.-\HL. et le Ficus ingeus m i q . el m ê m e d e s 
p a l m i e r s d a l l i e r s d o n l la p r é s e n c e es l a s s e z 
s u r p r e n a n l e d a n s u n e n d r o i l a u s s i r e l i r é el 
a u s s i i n a c c e s s i b l e . P u i s , a p r è s un d e r n i e r 
r é t r é c i s s e m e n t , la g o r g e d é b o u c h a i t d a n s le 
c i r q u e f i n a l d o n t la | ) a r t i e la j d u s é l o i g n é e , en 
a m o n l , é l a i l o c c u j ) é e p a r u n e g u e l l a , la p l u s 
m a j e s t u e u s e d e t o u t e s c e l l e s r e c o n n u e s d a n s 
le m a s s i f . L ' i m p r e s s i o n d ' é c r a s e m e n l csl 
e x t r ê m e . E n l e v a n t les y e u x , le r e g a r d e m -
b r a s s e la p a r o i d e la f a l a i s e q u i d ' u n s e u l j e l 
d e 200 m è t r e s se d r e s s e à l ' a s s a u t d u c ie l . T o u l 
a l ' a i r figé ; d e l e m j ) s en l e m p s , c o m m e p o u r 
d o n n e r u n s e m b l a n t d e v ie , un f r i s s o n a n i m e 
la s u r f a c e d e l ' e a u . C o m b i e n a - l - i l f a l l u d e 
s i è c l e s p o u r q u e l ' e a u , l o m b a n l en t r o m b e d u 
s o m m e t d e l 'à })ic, c r e u s e c e b a s s i n ? L e 
g o u f f ' r e d e K o b o u é en l o u s ca s , v a i n c u , é l a i l 
e f f a c é , p o u r u n i n s l a n i , d e la l é g e n d e . 

LA FAFNE. 

S e u l s d e s a n i m a u x r o m p u s a u s a u t o u à 
l ' a c r o b a l i e é t a i e n t suscc | ) t i} ) lcs d e v i v r e d a n s 
la g o r g e d e K()])oué. C ' e s l p o u r c p i o i l e u r 
n o m b r e é l a i l l ou l à f a i t r e s l i - e in l . S i g n a l o n s 
l o u t e f o i s d e s b a n d e s d e c y n o c é p h a l e s d o n l 
r é i o n n e m c n t d e v o i r d e s ê t r e s h u m a i n s d é f i l e r 
s o u s l e u r s y e u x é l a i l m a n i f e s l e . A p r è s a v o i r 
a c c o m ] ) a g n é en s a u l a n l d e c o r n i c h e e n c o r -
n i c h e c e s ê t r e s b i z a r r e s ( |ui o s a i e n t s ' a v e n t u r e r 
d a n s l e u r d o m a i n e r é s e r v é , i l s r é a g i r e n t et 



Au fond du gouf f re el do iu i -
néc p a r uue piiroi abi'u])le de 
p lus (le 200 Tiièlres a p r i s p lace 
la ])lus \ a s l e el la ¡ilus pi-ofonde 
des g u e l l a s de l ' i i nned i (uièine 

fi lm, 100", 5,6). 

( l é c idc ' r r n l d e p a s s e r à r a c l i o n en f a i s a n t 
d é i i r i n g o l e r d e s i ) i e r r e s cpi ' i ls j )o i i s sa i en t d e 
l e u r s p a t t e s a r r i è r e s . H é a e l i o n d e d é f e n s e 
e o n l r e l ' i n t r u s d i c t é e p a r u n e c e r t a i n e i n t e l l i -
g e n c e ct b i e n c o m p r é h e n s i b l e ! 

L e s m o u l i o n s r e c h c r c b a i e n t d a n s ces l i e u x 
r e c u l é s la s é i ' éu i l é , et n o n c h a l a m m e n t se 

r e i ) o s a i e n t s u r d e s ] ) l a t e s - f o r m e s q u ' e u x seu l s 

p o u v a i e n t a t t e i n d r e . D a n s l ' e a u é v o l u a i t t o u t e 

u n e ] )opu la l i ( )n d e ])()issons ( b a r b e a u x e t 

s i l u r e s ) en r a n g s si s e r r é s (pi ' i ls s e m b l a i e n t à 

l ' é t r o i t d a n s l e u r e n c e i n t e . C e r t a i n s a t t e i -

g n a i e n t u n e t a i l l e f o r t r e s p e c t a b l e r a r e m e n t 

t ' i i e m a r e , p a r m i l au l d ' a u l r e s ( m ê m e filni, 100'', 11). 



a c q u i s e p o u r d e s p o i s s o n s d e g u e l t a ( i ) r iv i lège 
d û à l ' a b s e n c e d ' e n n e m i s ) . 

D a n s les a r b r e s d e s t r a c h y p h o n e s p e r l é s 
g a z o u i l l a i e n t , d e s t o u r t e r e l l e s r o u c o u l a i e n t . 
D a n s l ' a i r , s u r t o u t à la fin d e la J o u r n é e , d e s 
m a r t i n e t s a u v e n t r e b a r r é d e c l a i r et d e f o n c é 
(Micropus œqualorialii; L y n e s ) f o n ç a i e n t d a n s 
le goufTre e n u n p l o n g e o n f a n t a s t i e p i e et c h e r -
c h a i e n t r e f u g e d a n s d e s p e t i t e s c a v i t é s d e la 
f a l a i s e . N u l n e s o n g e r a i t à c o n l e s t e r l e u r 
d e m e u r e . L e ciel d e K o b o u é l e u r a p p a r t i e n l . 

APERÇU BIOGEOGRAPHIQUE. 

L a p r o f o n d e u r d u c i r ( [ue e t d e la g o r g e 
a l l i é e à la p e r m a n e n c e d e l ' e a u f o u r n i e p a r 
les s o u r c e s v a l e n t au s i t e d e K o b o u é d ' ê t r e 
r e s t é j u s q u ' à n o s j o u r s r e l a t i v e m e n t à l ' a b r i 
d e s v i c i s s i t u d e s c l i m a t i q u e s . 

C 'es t p o u r q u o i c e r t a i n e s p l a n t e s , (¡ui à la 
f a v e u r d e p é r i o d e s d e s é c h e r e s s e et d ' h u m i d i t é 
o n t p a s s é s u r l ' E n n e d i ] )our s ' a v a n c e r soit v e r s 
le S u d ( e x t e n s i o n d e s dése r t i ( [ues ) soil v e r s le 
N o r d ( e x t e n s i o n d e s s o u d a ï u i i s e s ) , o n l ])u se 
m a i n t e n i r d a n s le g o u f f r e d e K o b o u é , l o r s q u e 
l ' a s s è c h e m e n t r é c e n t d u c l i m a t les o n t é l i m i -
n é e s d e l ' E n n e d i . C e t t e conce [ ) l i on s e m b l e r e n -
f o r c é e |3ar le f a i t (pie c o e x i s t e n t à K o b o u é , à 
( [ u e l q u e s m è t r e s d e d i s t a n c e , 2 e s p è c e s d i s -

j o i n t e s d e l e u r a i r e c o n t i i u i e d e r é ] ) a r t i t i o n . 
L ' u n e est le Tainaii.v Bahmsae j . (;ay v a r . 
inicriiiillui p r o p r e a u x r é g i o n s d é s e r t i ( | u e s 
et q u i n e s ' a v e n t u r e p a s v e r s le S u d 
a u d e l à du T i b e s t i , l ' a u t r e est u n e B i g n o -
n i a c é e , le Siereospernuirn Kunlhidninn citam., 
c o n l i n é e a u j o u r d ' h u i a u x s a v a n e s b o i s é e s 
s a h é l o - s o u d a n a i s e s . 11 est v r a i s e m b l a b l e ([ue 
n u l l e pai-t a i l l e u r s (pi 'à K o b o u é ces 2 a r b r e s 
n ' e n t i - e t i e n n e n t d e r e l a t i o n s d e v o i s i n a g e . Un 
]ieu p l u s lo in , au p i ed d e la f a l a i s e , les t o u f f e s 
d e Schœniis nigricans l . , u n e d e s C y ] ) e r a c é e s 
c o m m u n e d a n s les ma i -a i s a c i d e s m é d i o - e u r o -
] )éens ct N o ' - d - a f r i c a i n s , ne | ) e u v e n t - e l l e s p a s 
ê l r e c o n s i d é r é e s c o m m e les s u r v i v a n t e s d ' u n e 
p o u s s é e e x t r ê m e d ' u n e flore à a f f i n i t é m é d i t e r -
r a n é e n n e qu i a d i s i^a ru a u j o u r d ' h u i t o t a l e -
m e n t ? 

Ains i d o n c , d a n s u n e p i ' o f o n d e e n t a i l l e d u 
m a s s i f d e l ' E n n e d i r e s t é e j u s i j u ' à n o s j o u r s à 
l ' a b r i (lu r e g a r d i n d i s c r e t d e s h o m m e s , se son t 
r é f u g i é s tout un c o r t è g e d e p l a n t e s et d ' a n i -
m a u x . P o u r e u x , il n 'y a p a s d ' h i s t o i r e : les 
s i è c l e s se s o n l s u c c é d é s s a n s a | ) i ) ( ) r ler d e m o d i -
fications n o t o i r e s à l e u r e x i s t e n c e i )a is ib le . 
P u i s s e le g o u f f r e d e K o b o u é d e m e u r e r l o n g -
lem])s l ' a s i l e s a c r é et c o m m e i n v i o l é d e 
FL^imedi ! 

l /cMilnil lc p r a l i q i R ' f d a n s la f a l a i s e gr-àce à l a ( | i i f l k ' la d c s c c n l f a pu èlr-c r é a l i s é e (u ièu ie lilrn, 1(111 , 1). 
(Phi,los lliiheii (iillel). 



LES SANCTUAIRES NATURELS 

DE L'ASSAM 
p a r P i e r r e P F E F F E R 

AssislanI an Muséum Nalioual d'Hisloire Nalurelle 

L ' A s s a m , c e U e r é g i o n d e l ' I n d e s i l u é e a u x 
c o n f i n s d e la B i r m a n i e , d e la C h i n e et d u 
T h i b e t , f u t , il y a e n c o r e p e u d e d é c a d e s , u n 
p a r a d i s d e la n a t u r e . 

L ' b u m i d i t é d e c e t t e r é g i o n q u i d é t i e n t , o n 
le sa i t , le r e c o r d d e p l u v i o s i t é a n n u e l l e (7 m . 
à C b e r r a p u n j i ) , e t sa t e m p é r a t u r e m o y e n n e 
é l e v é e , o n t p e r m i s le d é v e l o p p e m e n t d ' u n e 
s i ) l e n d i d e f o r ê t t r o p i c a l e q u i c o u v r a i t d ' u n 
m a n l e a u i n i n t e r r o m p u la s u c c e s s i o n d e col-
l i n e s a l l a n t d e s r i v e s d u B r a h m a p o u t r e j u s -
q u ' a u x p l a i n e s d u B e n g a l e . C e l l e f o r ê t a 
m a l b e u r e u s e m e n t b e a u c o u p s o u f f e r t d e la 
c u l t u r e en b r û l i s p r a t i q u é e p a r les t r i b u s 
X a g a s , K h a s i et C a r r o s , a i n s i q u e d e r e x ] ) l o i -
t a t i o n i n d u s t r i e l l e d u bo i s . P a r f o i s s u r d e s 
c e n t a i n e s d e k i l o m è t r e s les y e u x d u v o y a g e u r 
ne r e n c o n t r e n t p l u s q u e d e s c o l l i n e s h é r i s s é e s 
d e s o u c h e s c a l c i n é e s e i d r e l es ( |ue l l es p o u s s e 
un r iz d e m o n l a g n e c l a i r s e m é . 

H e u r e u s e m e n t , p o u r c o m p e n s e r l ' i m p r e s -
s ion ] )én ib le c a u s é e j )a r ce ] ) aysage d e deu i l , 
l ' A s s a m es l a u s s i le p a y s fies l l eu rs . D i f f é -
r e n t e s s o r t e s d ' o r c h i d é e s , d e b a l s a m i n e s , d e 

r h o d o d e n d r o n s , d ' a z a l é e s et de r o s e s s a u -
v a g e s , é c lo sen t s i m u l t a n é m e n t à la s a i son des 
p l u i e s et t i ssent d e t a c h e s m u l t i c o l o r e s le 
t a p i s d e v e r d u r e n o u v e l l e . D ' a i l l e u r s les h a b i -
t a n t s d e l ' A s s a m a i m e n t les f l eurs , ils en 
e n t o u r e n t l e u r s m a i s o n n e t t e s et, d a n s les vil-
lages , les j e u n e s b e a u t é s o r n e n t l e u r s l o n g u e s 
c h e v e l u r e s d ' o r c h i d é e s a u x t e in t e s dé l i ca tes . 

D a n s ces f o r é I s , q u i o c c u p e n t e n c o r e a 
l ' h e u r e a c t u e l l e un q u a r t de la s u p e r f i c i e 
t o t a l e de la r ég ion , les g r a n d s a n i m a u x a b o n -
d a i e n t . C 'es t ici q u ' a p r i s n a i s s a n c e la tech-
n i q u e d e la c a p t u r e et d u d r e s s a g e des élé-
] )han t s s a u v a g e s , t e c h n i q u e q u i s 'est r é p a n d u e 
e n s u i t e à l 'Es t et a u S u d de l 'Asie. Un des 
t r a i t é s les p l u s c o m p l e t s q u i a i en t é f é éc r i t s 
s u r la d o m e s t i c a t i o n d e l ' é l é p h a n t a é té r é d i g é 
en l a n g u e a s s a m a i s e p a r S u k u m a r B a r k a l h 
en 1734 et i l l u s t r é p a r l ' a u l e u r ; c 'est le « H a s -
t i v i d y a r n a v a » ou « . \ r t d e l ' E l é p h a n -
lo logie ». 

L e s R h i n o c é r o s [Rhinocéros unicornis), les 
B u f l l e s (Bos buhalis), les G a u r s (Bos gemrus), 
les G a y a l s (Bos froiiUdis), les O u r s l i p p u s 

r.iilUivo cil b i 'û l i s d.Tns l'.Assnni. 



{Melnrsus ursiniis), les T i g r e s el les P a n (hè re s , 
j ) e u p l a i e n t en n o m b r e les p l a i n e s m a r é c a -
g e u s e s et les co l l i ne s , a in s i ([ue les Sang l i e i ' s 
(Sus ifcrofa et S. crislciliis) el u n e é l o n n a n l e 
v a r i é l é d e C e r f s : Cer f d e s m a r a i s {Cervits 
Diivauceli), M u n l j a k {Miuiliacuit muni jak). 
Cerf c o c h o n (Hi/eluphns porciiuis), Cer f a x i s 
(('.ennis a.ris) el le m a g n i f i c p i e S a m b a r (Ceruus 
unicolor). 

L e s E l é p h a n t s s a u v a g e s s o n l l o u j o u r s n o m -
b r e u x d a n s la r é g i o n ; l e u r c h a s s e esl i n t e r -
d i t e s a u f d a n s le c a s d e « r o g u e s » : v i e u x 
m â l e s d e v e i i u s a g r e s s i f s p o u r les h u m a i n s . P a r 
c o n t r e on en c a p t u r e un c e r t a i n n o m b r e 
c h a q u e a n n é e p o u r le t r a v a i l , el l ' A s s a m esl 
le c e n i r e f o u r n i s s e u r d e l ' I n d e en é l é ] ) h a n l s 
d e b â t . P a r m i les p e t i t e s a m i o n c e s d e s g r a n d s 
q u o t i d i e n s d e C a l c u t t a , e n l r e u n e C h e v r o l e l el 
u n e A u s l i n . o n p r o i ) o s e c o u r a m m e n l un E lé -
p h a n l « g a r a n t i d o c i l e ». L e ])rix d ' i m lel 
a n i m a l esl le d o u b l e d e ce lu i d ' u n e 4 CV en 
F r a n c e , m a i s c 'es t t e l l e m e n t ])lus o r i g i n a l ! 

L e s R h i n o c é r o s on t é l é p r e s q u e e x t e r m i n é s , 
t a n t p a r les c h a s s e u r s s p o r t i f s q u e p a r les 
p r o f e s s i o n n e l s a v i d e s d e se i ) r o c u r e r la 
f a m e u s e c o r n e p a y é e à p r i x d ' o r p a r les p h a r -
m a c i e s c h i n o i s e s . Un p e t i t n o n d j r e d ' e n t r e e u x 
o n t p u t r o u v e r r e f u g e d a n s les R é s e r v e s el 
s a u v e r a in s i l ' e s p è c e d e l ' e x l i n c l i o n t o t a l e . 

L e s Ciaurs et s u r t o u l les B u f f l e s , g i b i e r s 
p r e s t i g i e u x p l u s p r i s é s q u e le T i g r e , o n t é l e 
f o r t e m e n t d é c i m é s p a r les a m a t e u r s d e ] ) eaux 
t r o p h é e s et d ' é m o t i o n s f o r t e s . L e u r c h a s s e a 
é t é s l r i c t e m e n t r é g l e m e n t é e à l ' h e u r e a c t u e l l e , 
le p e r m i s n e d o n n e d r o i t q u ' à im B u f f l e p a r 
a n , m o y e m i a n l un s u p p l é m e n t d e 2().()()() f r a n c s 
e n v i r o n , el un ou d e u x « b i s o n s » ( n o m v u l -
g a i r e d u ( latn- en I n d e ) p o u r un su ] ) i ) l émen l 
d e 10.000 f r a n c s p a r lê le . 

P o u r le T i g r e la t a x e d ' a b a l a g e n 'es t t [ue 
d e 5.000 f r a n c s , m a i s , en g é n é r a l , ce m a g n i -
f i q u e f é l i n est b e a u c o u p m o i n s c h a s s é ( [u 'on 
n e le p e n s e , s a u f p a r les t o u r i s t e s , a m é r i c a i n s 
s u r t o u t , q u i ] i e u v e n l s 'oHVir d e c o û t e u x « s a f a -
r i s » p o u r r a m e n e r u n e de .scenle d e lil 
c o n q u i s e d a n s d e s c o n d i l i o n s s o u v e n l i)eu 
g l o r i e u s e s . E n e f fe t , l ' i m m e n s e m a j o r i t é d e s 
T i g r e s esl t u é e d ' u n e p l a t e - f o r m e s u s p e n d u e 
d a n s u n a r b r e , a p r è s (pie le g r a n d c h a i a i l é l e 
a t t i r é p a r un a p p â t . L a c h a s s e a u sol p a r 
c o n t r e , p r a t i q u é e pai- ( [ueUiues r a r e s s p o r t i f s , 
est r é e l l e m e n t d a n g e r e u s e , l ' a n i m a l b l e s s é 
n ' h é s i l a n t p a s à c h a r g e r le c h a s s e u r . M a l l i e u -
r e u s e m e n l le n o m b r e d e s T i g r e s i n d i e n s d i m i -
n u e r a p i d e m e n t c a r , la c h a s s e é t a n l a c c e s s i b l e 
à tous , d e n o m b r e u x chasseu i - s d é t r u i s e n t . 

p o u r eu v e n d r e la v i a n d e , les C e r v i d é s el S a n -
g l i e r s q u i c o n s l i l u e n t la h a s e d u r é g i m e a l i -
m e n t a i r e d e s g r a n d s c a r n i v o r e s . Auss i , p o u s s é 
p a r la f a i m , ce s e i g n e u r d e la j u n g l e se r a p -
p r o c h e - t - i l d e s v i l l a g e s et r e j o i n t la l is te, 
d é j à l o n g u e , d e s vo le u r s d e b é t a i l o u d e s m a n -
g e u r s d ' h o m m e s d o n l la lê le esl m i s e à p r i x . 
E n f i n son h a b i t a t a é lé s i i i g i d i è r e m e n l r é t r é c i 
p a r la s u p p r e s s i o n d e ces v a s t e s f o r ê t s , 
é ] )a isses et c a l m e s , o ù il t r o u v a i t la p a i x q u i 
lui esl i n d i s i ) e n s a b l e . 

L a P a n t h è r e , e l le , a su s ' a d a ] ) t e r . P l u s r u s é e 
q u e le T i g r e , p l u s l i a r d i e et m o i n s e x c l u s i v e 
q u a n i à sa n o u r r i l u r e , e l le s 'es l i n s l a l l é e 
a u l o u r d e s v i l l a g e s o(i e l le n ' h é s i t e i)as à 
p é n é t r e r d è s la l o m b é e d u j o u r , c i r c u l a n t 
p a r m i les c a s e s à la r e c h e r c h e d ' u n c h i e n , 
son m e l s p r é f é r é , ou d ' u n e c h è v r e m a l i)r()lé-
g é e i )ar un e n c l o s v é t u s t é , v o i r e m ê m e d ' u n 
p o u l e t ] ) e rché s u r la b r a n c h e b a s s e d e l ' i név i -
l a b l e m a n g u i e r p o u s s a n t a u c e n i r e d e t o u s 
les h a m e a u x i n d i e n s , l ' e n d a n l la j o u r n é e e l le 
se c o n l e n l e r a d ' u n c r e u x d e r o c h e r ou d ' u n 
b u i s s o n s é p a i s a u f l a n c d ' u n r a v i n , à p e i n e 
t r o u b l é e p a r le b r u i l d e s h u m a i n s v a ( p i a u l à 
q u e k p i e s c e n t a i n e s d e p a s d e son a b r i . 

Auss i les P a n t h è r e s s o n t - e l l e s a b o n d a n t e s 
I j a r t o u l el m ê m e , m a l g r é l e u r b e a u t é , r a n g é e s 
p a r m i les « v e r m i n e s » q u e l 'on p e u l d é i r u i r e 
en t o u l e s a i s o n , s a n s a u c u n ] ) e rmis . 

Les p e t i t s O u r s l i p p u s , t i m i d e s el n o c -
t u r n e s , s u r l o u t v é g é l a r i e n s et a m a l e u r s d e 
m i e l , s e r v i s d e p l u s p a r u n e o u ï e el u n o d o -
r a t I rès f ins , s e s o n l m a i n l e n u s d a n s l o u s les 
e n d r o i t s s u f f i s a m m e n t b o i s é s p o u r l e u r o f f r i r 
u n al ir i t r a n ( i u i l l e . 

L a f a u n e a y a n t le j ) lus s o u f f e r t esl , c o m m e 
n o u s l ' a v o n s d é j à s i g n a l é , ce l l e d e s c e r v i d é s 
el ] )o rc ins s a u v a g e s , c h a s s é s p o u r la v e n t e d e 
l e u r v i a n d e , el l ou l le | )et i l g i b i e r r e c h e r c h e 
l )our l ' a l i m e n t a t i o n f a m i l i a l e . 

F o r l h e u r e u s e m e n t le Ciou v e r n e m e n i d e 
l ' A s s a m a i)r is d e s m e s u r e s é n e r g i ( i u e s en 
f a v e u r d e la ¡ ¡ ro t ec l i on d e la nalui -e . D e s s a n c -
l u a i r e s ouf é l é c r é é s d a n s les r é g i o n s les p l u s 
f a v o r a b l e s à la m u l l i p l i c a l i o n d e s a n i m a u x et 
les m o i n s p e u p l é e s h u m a i n e m e n t . L e u r s u r -
f a c e l o t a l e a l l e i n l 1.250 k i l o m è t r e s c a r r é s d o n l 
la m a j e u r e i ) a r l i e est occu i ) ée i )ar la 
R é s e r v e d e K a z i r a n g a (450 k m ' ) , p u i s c e l l e d e 
M a n a h (285 k n r ) , le r e s t e se r é | ) a r l i s s a n t e n l r e 
S o n a i , Ru])a i el P a b h a . 

La p l u s a c c e s s i b l e p o u r le v i s i t e u r , la ])lus 
j u s t e m e n t c é l è b r e d e ces R é s e r v e s est ce l l e d e 
K a z i r a n g a . l o n g u e b a n d e d e t e r r e s i n c u l t e s 



nhiii(,n'-n>s Ii/iiroriiis d a n s im m a r é e n l e à liiliis ÍKnzi ra iiga-A ssa ni), 

c o i i i p r i s e e n i r t ' le IU'u\c' Hra l in i a | ) ( ) i i ( r e a u 
Noi 'd ci la r o u l c a l l a n i d e X o w i i o u g à . lor l ia l 
a u S u d . 

D a n s sa p l u s g r a n d e p a r l i c e l le esl c o u v e r l e 
d e n i a r é c a g c s d d e l i a i d c s he i -hes d c p a s s a n l , 
en s a i s o n d e j ì lu ies . la h a i d e u i ' d ' u n h o n i u i c 
ju i -hé s u r LUI é l c | ) l i a n l . D a n s c e l l e é i c n d u e 
j ) l a l e s o n i d i s p c r s é s ( [ u c h i u e s a r h r e s a u I ronc 
g é n é i - a l e n i e i d c a l c i n e à la b a s e ¡¡ar les f e u x 
( l u ' a l l u n i e n l les f o r e s t i e r s d u r a n i la s a i s o n 
s è d i e . 

Au X o r d , a u b o r d d u H r a b n i a p o u l r e . tp ie l -
([ues c o l l i n c s c o u v e r l e s d e l 'orèl in le r i -o in] )cn l 
la n u ) n o l o n i e d e ce p a y s a g e . 

L a z o n e n i a i ' c c a g e u s e c o n s l i l u e un l e r r a i n 
i d é a l p o u r le R b i n o c é r o s ci ce s b a u l e s « b e r -
b e s à é l é ] ) b a i d s », (pii f o r n i e n i la b a s e d e 
sa n o u r r i l u r e , son l s i l l o n n é e s d ' i n n o n i b r a b l e s 
s e n l i e r s s ' c n i r e - c r o i s a n i d a n s l o u s les s c n s el 
l é n i o i g n a n i pai- l e u r n c l l e l é d e la r r é i p i e n c e 
d e s a l l é e s el v c n u c s d e ces | ) acbydc - r incs . D e 

| ) lacc en p l a c e ces c o u l é e s a b o u l i s s e i d à d e s 
i n a r e s b o u e u s e s oii les H b i n o c é r o s a i m e n t à se 
v a u l r c r p e n d a n t les l u ' u r e s c h a u d e s d e la 
j o u r n é e . 

L u e r i v i è r e s e r p e n l e à t r a v e r s la R é s e r v e 
cl p lus ieur . s é t a n g s c o n t i e n n e n t u n e f o r t e 
( [ua i i l i l é de po isso i i s ([ui a l l i r e u t un g r a n d 
n o n d i r e d 'oiscaLix i ) é cbcu r s . (Cer ta ins d e ces 
é t a n g s , a ins i (pie ( |ue l ( [ucs b r a s m o r t s d e la 
r i \ i è r e . son t complè l euuMi t e n v a h i s p a r les 
L o t u s ([ui f o r m e n t un t a p i s s p o n g i e u x in in -
t e r r o m p u . Les H b i n o c é r o s et les B u f l l e s se 
r a s s i ' i n b l e n l s o u \ e n l en ces licu.v el y d e m e u -
r e n t i ) c n d a n l d e s h e u r e s , le coiqis c o m p l è t e -
naent i m m e r g é à l ' ab r i d e s é j i o r n u ' s l a o n s q u i 
les l o u r m c n t e n l d è s le l e v e r d u sole i l . D a n s 
un d e ccs é l a n g s n o u s a v o n s com] ) l é 12 H b i n o -
c é r o s . d o n l d e u x j e u n e s d e six m o i s , et e n v i -
r o n .'îâ bu f l l e s . 

.V en j u g e r [)ar le p e u d e m é h a n c e cpie les 
H b i n o c é r o s m a n i f e s l c i d à la v u e d e s v i s i l e u r s 



L a l i a i g n i i i l ' o d ' u n | - h i i K i c c r o s . 

m o n t é s s u r é l é p l u i n l , il es i c l a i r q u e c e s a u i -
n u u i x o n l ])er(]u l ' h a b i t u d e d e c o n s i d é r e r 
r i i o n i m e c o m m e u n e n n e m i . D ' a i l l e u r s u n c e r -
t a i n n o m b r e d ' e n t r e e u x o n t é m i g r é d e la 
R é s e r v e et se s o n t i n s t a l l é s a u t o u r d u v i l l a g e 
d e K o h a r a o ù se t r o u v e le b u r e a u d e s S e r v i c e s 
f o r e s t i e r s . I . o r s d e n o t r e v i s i t e , u n v i e u x m â l e 
a v a i t é l u d o m i c i l e , d e p u i s p l u s i e u r s s e m a i n e s , 
à la s o r t i e d u v i l l a g e et c h a r g e a i t les p a y s a n s 
([ui a l l a i e n t s o i g n e r l em-s l r o u ] ) e a i i x d e v a c h e s , 
a u p o i n t ( [ue l es g a r d e s se d e m a n d a i e n t s ' i l 
n ' a l l a i t ] )as f a l l o i r a b a t t r e ce t i m p o r t u n . 

P e u d e t e m j ) s a u p a r a v a n t , l e s H h i n o c é r o s 
a v a i e n t p r i s l ' h a b i t u d e d e t r a v e r s e r eu [)lein 
j o u r l e \ i l l a g e i ) o u r s e r e n d r e à i m e s o u i ' c e 
s a l é e . U n d e s a n i m a u x s ' é t a n i e n d o r m i a u 
m i l i e u d u h a m e a u , l e s g e n s le c r u r e n t m o r t . 
D e s g a m i n s le b o m b a r d è r e n t d e c a i l l o u x 
m a i s il n e r é a g i t p a s ; c ' e s t a l o r s q u e l ' u n 
d ' e u x , j ) lus a v e n t u r e u x ( j u e l es a u t r e s , v i n t 
f o u r r e r u n b â t o n d a n s u n e d e s n a r i n e s d u 
l ) a c h y d e r m e . L a i - é ac t i on f u t b r u t a l e : l ' a n i -
m a l s e r e l e v a b r u s ( i u e m « n t el f o n ç a d r o i t 
d e v a n l l u i , é c r a s a n t a u ] ) a s s a g e le m a l h e u r e u x 
g a m i n . P o u r é v i t e r le r e n o u v e l l e m e n t d e te l s 
é v é n e m e n t s , l e s f o r e s t i e r s p l a c e n t m a i n l e u a n l 
d a n s la R é s e r v e d e s b l o c s d e t e r r e s a l é e 
{ [ n ' a f f e c t i o n n e n t t o u s l e s a n i m a u x . 

O f f i c i e l l e m e n t le s a n c t u a i r e d e K a z i r a n g a 
r e n f e r m e 400 R h i n o c é r o s , m a i s il es l [ ) r ( )bab le . 
(KHu- d e m u l l i i ) l e s r a i s o n s , q u e c e c h i f f r e est 
u n e s u r e s t i m a t i o n . D ' a j n ' è s im f o n c t i o n n a i r e 
v i v a n t d a n s l a R é s e r v e d e p u i s d e s a n n é e s , il 
s e m b l e q u ' i l f a i l l e c o n s i d é r e r 300 c o m m e u n 
n o m b r e p l u s p r o c h e d e l a r é a l i t é . Il e s t ce i ' -
t a i n , c e p e n d a n t , q u e l es e l f e c t i f s d e s R h i n o -
c é r o s v o n t e n a u g m e n t a n t ; le n o m b r e d e s 
n a i s s a n c e s , q u i o n t l i eu en d é c e m b r e g é n é r a -
l e m e n t , s e m b l e ê t r e n o r m a l à e n j u g e r p a r ia 
[ j r o p o r t i o n d e j e u n e s ([ue l ' o n r e i v o n t r e . 

S i g n a l o n s , d ' a u t r e ¡ ) a r t , ( [ue la R é s e r v e d e 
K a z i r a n g a n ' e s l p a s la s e u l e e n I n d e à a b r i t e i ' 
c e t h() te p r é c i e u x . O n c o n i j ) l e e n c o r e p r è s d e 
()0 R h i n o c é r o s d a n s le s a n c t u a i r e d e . J a l d a -
| ) a r a , d a n s l ' O u e s t B e n g a l e , a u S u d d e D a r -
j e e l i n g , à la l i m i t e O u e s t d e l ' A s s a m . 

O u t r e le R h i n o c é r o s , l a H é s e r v e d e K a z i -
r a n g a c ( )m]) te e n v i r o n 300 E l é i ) h a n l s s a u -
v a g e s , [ ) rès d e 500 B u f i l e s et u n n o m b r e i n d é -
t e r m i n é d e C .e rv idés , S u i d é s , T i g r e s , O u r s el 
P a n t h è r e s . .V c e p r o j j o s , n o u s a v o n s e n t e n d u 
d i r e ([u ' i l s e r a i t q u e s t i o n d e d é t r u i r e l es 
l ' i g r e s d e la H é s e r v e q u i s ' a t U u j u e r a i e n t p a r -
f o i s a u x j e u n e s R h i n o c é r o s . O u l r e q u e c e s 
f a i t s d o i v e n t ê l r e r a r i s s i m e s , les p a r e n t s R h i -
n o c é r o s n ' é t a n t p a s d e c e u x ( |u i a b a n d o n n e n t 
f a c i l e m e n t l e u r p r o g é n i t u r e et l e s T i g r e s d i s -
I ) o s a n t d e s u f t i s a m m e n t d ' a u l r e s p r o i e s , c e t t e 
d é c i s i o n , si e l l e é t a i t c o n l i r m é e , s e r a i t d e 
n a t u r e à c o m p r o m e t t r e r é ( [ u i l i b r e b i ( ) log i ( [ue 
d e l a R é s e r v e . 

E n f i n K a z i r a n g a es t u n | ) a r a d i s p o u r l ' o r n i -
t h o l o g i s t e . A c h a ( [ u e i n s t a n t , s o u s l e s | ) ie( ls 
d e l ' é l é p h a n t ( | u i | ) ( ) r te le v i s i t e u r , s ' e n v o l e n t 
d e s E r a n c o l i n s {l'ritncolinus frcmcoliiuis), d e s 
( " . a i l l e s {('.oliiriii.v voi'onuuulcliciis)., d e s E a i -

s a n s d e d i v e r s e s e s [ ) èces , t a n d i s (p ie l e s P o u l e s 
s a u v a g e s {(¡(illiis (/iillits) se s a u \ ' e n t d e l o u l e 
la v i t e s s e d e l e u r s | ) a l t e s . 

S u r les a r b r e s é | ) a r s d e s c e n l a i n e s d e P e r -
l ' u c h e s à coi l ie i - r o s e (PsilUiciilu K i d i n c r f ) 

p o u s s e n t d e s c r i s a s s o u r d i s s a n t s a v a n t d e s ' e n -
v o l e r en b ( ) u ( | u e l s m u l t i c o l o r e s . R a r e s s o n t 
les b r a n c h e s ( jui n e su[ ) [ ) ( ) r l en l j )as u n n i d en 
f o r m e d e b o u r s e a u t o u r d u q u e l s ' a g i t e u n e 
f a m i l l e d e 4 ' i s s e r i n s j a u n e - b r u n s (Ploceiis 

/ihilij)piniis). 

T o u j o u r s s u r c e s a r b r e s i s o l é s , m a i s a u 
s o m m e t d e s b r a n c h e s d é n u d é e s , l e s D r o n g o s 
n o i r s {Dicriiriis ludcrocerciis) m o n t e n t la 
g a r d e , l a n d i s ( j u e les d i v e r s e s e s j ) è c e s d e M a r -
t i n s - | ) ê c h e u r s j ) r é f è r e n l les b r a n c h e s b a s s e s 
c i h o r i z o n t a l e s . B e a u c o u j ) i ) l u s d i s c r e t s et d i f -
h c i l e s à d é c e l e r s o n l les P i g e o n s v e r t s {(Ivoco-
pus phœiucojilerus) ( j u e l e u r t e i n t e r e n d t o t a -
l e m e n t m i m é t i i j u e s . II es t i m j ) ( ) s s i b i e , [ ) a r 
c o n l r c , d e n e | ) a s r e m a r i j u e r , g é n é r a l e m e n t 
| ) a r c()U[)les. les j ) e t i l s M i n i v e l s {l'cricrocolux 

l'l(inrnu'us) d o n l le m â l e est n o i r et r o u g e vi f 
a l o r s ( [ue la f e m e l l e a r b o r e u n e m o d e s t e 
l i v r é e j a u n e - o l i v e . A u s s i c o m m u n s s o n l les 
B u l b u l s à j o u e s r o u g e s (Olocompsa jocosd) et 
les ( 4 i l ( ) r o | ) s i s v e r t s à t ê t e o r a n g e {('.hlorop.sis 

.lerdoiii), l o u s d e u x f o r t a p p r é c i é s c o m m e 
o i s e a u x c h a n t e u r s et v e n d u s c o m m u n é m e n t 
SUI' les m a r c h é s . 



Uhi Mocôros c'iip-

lif à T{;izir:mg;i. 

D a n s 1rs m a r a i s a b o n d c n l les H é r o n s de 
d i v e r s e s e spèces , les d r u e s , les M a r a b o u l s 
a s i a t i q u e s (¡j '¡>l()plil()s di ihi i is) el les V a n -
n e a u x à bec r o u g e (LobiiHutrlIus iii(licii,s) d o n t 
le cri d ' a l e r t e l l i i té indie iue a u x K h i n o c é r o s 
la p r é s e n c e de l ' i i o u n n e . Autoui - d e ces p a c h y -
d e r m e s el a u t o u r d e s B u f l l e s , s ' a g i t e n t de s 
( i a r d e - B c i n i f s {Huhiilcii.s ilii.s), t a n d i s q u e d e s 
Aigi-et les (¡ù/re.lld (/(trzella) en i )hase b l a n c h e 
c o u r e n i pai-mi les L o t u s . 

SLU- les ])ièces d ' e a u p è c h e n t d e s p e l i l s P é l i -
c a n s g r i s {Pelrcdiuis plulijjperisis) en con i j ) a -
g n i e d e S a r c e l l e s el de ( ' a n a r d s de l o u l e s 
s o r t e s . 

On p e u l d o n c a f fu -n re r q u e , d u ])oinl d e vue 
zoo log i ( [ue lou t au m o i n s , le S a n c l u a i r e d e 
K a z i r a n g a est l ' u n d e s ])lus r i c h e s el d e s p l u s 
o r i g i n a u x d u m o n d e . C e u x ([ui, d e j ) a s sage en 
I n d e , se l a i s s e r o n t t e n t e r p a r sa v i s i t e n e le 
r e g r e l l e r o n t c e r t a i n e m e n t p a s ; ils l i ' ouve ron t 
un accue i l a m i c a l a u p r è s d u ] ) e r sonne l d e la 
R é s e r v e el u n e o r g a n i s a t i o n p a r f a i t e . D é t a i l 
n u i l é r i e l , m a i s n o n dé ru ié d ' i n l é r e t , le s é j o u r , 
y c o m p r i s la v i s i t e et la l o c a t i o n d e s é l é ] ) h a n t s 
d e b â t , n e l e u r c o û t e r a i)as ])lus d e 2.500 f r s 
p a r j o u r . L a n ie i l leui -e s a i s o n ])our s 'y r e n d r e 
s ' é l e n d de n o v e m b r e à f m m a i , en d e h o r s d e s 
g r a n d e s [ i luies d e la m o u s s o n . 

I.oui i f i i id icmie (Phatos P. P f e f f e r ) . 
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en R u s s i e . D a n s le t e x t e ,: n o m b r e u x c r o q u i s . 

P o u r les a m a t e u r s d ' a r t e t d ' a r c h é o l o g i e . 

LE PEROU, p a r C . H . S . B U S H N E L L . T r a d u i t d e l ' a n g l a i s 
p a r M . V i e y r a . U n vol . 1 4 , 5 X 2 0 c m . , 7 1 p h o t o g r a p h i e s , 
I l c r o q u i s , 1 c a r t e , 1 8 5 p a g e s . 

Œ u v r e d ' u n h i s t o r i e n d o u b l é d ' u n a r c h é o l o g u e , « Le 
P é r o u » d o n n e u n r a c c o u r c i d e l ' h i s t o i r e p é r u v i e n n e d e s 
c h a s s e u r s p r i m i t i f s j u s q u ' à la c o n q u ê t e d e P i z a r r o . Il f a u t 
r e c o n n a î t r e q u e p o u r b i e n d e s g e n s t o u t e s les c i v i l i s a t i o n s 
p é r u v i e n n e s se r a m è n e n t à u n e s e u l e : c e l l e d e s Incas . En 
r é a l i t é c e t t e d e r n i è r e e s t l ' a b o u t i s s e m e n t l o g i q u e d ' i n t e r a c -
t i on d e c i v i l i s a t i o n s p a r a l l è l e s o u s u c c e s s i v e s . 

Bel les i l l u s t r a t i o n s p h o t o g r a p h i q u e s . 

(à suivre page 4SI 

Sauf si vous êtes superstitieux ! 

. . . A u t a n t v o u s d i r e q u e la g a m m e A L P A c o m p r e n d 
a c t u e l l e m e n t 13 o b j e c t i f s p r i n c i p a u x , t o u s i n t e r c h a n g e a b l e s ! 
Si le c h i f f r e v o u s i n q u i è t e , a j o u t o n s - y , p o u r f a i r e le p o i d s , 
u n m o n s t r e d e . . . 5 m è t r e s u t i l i s é pa r les U . S . A . p o u r l e u r s 
l a b o r a t o i r e s d e l ' A r m é e . 

T a n t d ' o b j e c t i f s à c h o i x , p o u r q u o i ? T o u t s i m p l e m e n t 
p o u r c o n d u i r e l ' A L P A ' ' à c e d e g r é d e p e r f e c t i o n o ù les 
l i m i t e s q u e v o u s lui t r o u v e r e z n e s o n t p l u s , e n s o m m e , q u e 
c e l l e s d e v o t r e p r o p r e t a l e n t ! 

U n h e u r e u x c h o i x d ' o b j e c t i f s , l eur i n t e r c h a n g e a b i l i t é 
i n s t a n t a n é e e t , p o u r p r e s q u e t o u s , la p r é s é l e c t i o n t o t a l e -
m e n t a u t o m a t i q u e d u d i a p h r a g m e , v o u s d o n n e n t d ' e m b l é e 
u n e a v a n c e t e c h n i q u e q u e p e r s o n n e n e p o u r r a p l u s v o u s 
c o n t e s t e r . A v e c u n e g a m m e qui s ' é c h e l o n n e d u g r a n d a n g u -
la i re d e 2 4 m m a u t é l é o b j e c t i f d e 3 6 0 m m , l ' A L P A v o u s 
o f f r e u n é q u i p e m e n t u n i q u e e t c o m p l e t r é s o l v a n t t o u t e s les 
c o m p l e x i t é s d e la p h o t o g r a p h i e . (Sans g r a n d a n g u l a i r e , 
p e u t - o n p r e n d r e a s s e z d e recu l p o u r sa i s i r la T o u r E i f fe l 

p a r C.eoi-.ges C.A.SIWRI. 

o u le p a n o r a m a d e s A l p e s S a n s t é l é o b j e c t i f , i m p o s s i b l e d e 
s u i v r e d ' u n e t r i b u n e le p a s s a g e d e F a n g i o o u l ' e n v o l é p l o r é 
d e l ' o i s e a u - l y r e . ) 

Par a i l l e u r s e t p o u r l ' i m m é d i a t , l ' A L P A R e f l e x 2 4 X 3 6 
v o u s e s t n o r m a l e m e n t l ivré s o i t a v e c u n S w i t a r 
1 ; 1 , 8 / 5 0 m m , so i t a v e c la g r a n d e c r é a t i o n d u jour , le 
M a c r o - S w i t a r 1 : 1 , 8 / 5 0 m m , o b j e c t i f u n i q u e au m o n d e en 
ceci q u ' i l v o u s o f f r e p o u r la p r e m i è r e f o i s d a n s l ' h i s t o i r e d e 
l ' o p t i q u e l ' a u t o m a t i s m e t o t a l d e la p r é s é l e c t i o n d u d i a -
p h r a g m e e t la m i s e a u p o i n t j u s q u ' à . . . 1 7 , 5 c m d e v o t r e 
s u j e t , s o u s c o n t r ô l e d ' u n i n d i c a t e u r a u t o m a t i q u e « V i s i -
f o c u s » d e la p r o f o n d e u r d e c h a m p ! 

C e t t e i n c u r s i o n , d é s o r m a i s n o r m a l e , d e l ' A L P A d a n s les 
d o m a i n e s d e la m a c r o p h o t o g r a p h i e v o u s o f f r e d ' é t o n n a n t e s 
p o s s i b i l i t é s d ' e x p r e s s i o n , t a n t e n n o i r / b l a n c q u ' e n c o u l e u r s ! 
. . .E t si v o u s s u s p e c t e z l ' a u t e u r d e c e s l i g n e s d e p l a n e r d a n s 
u n u n i v e r s qu i le d é p a s s e , p r i e z v o t r e m a r c h a n d - s p é c i a l i s t e 
d e v o u s r a m e n e r s u r t e r r e . Le p r ix d e l ' A L P A y c o n t r i b u e r a 
d é j à . . . e n c o r e q u ' i l s ' e f f a c e r a d ' u n c o u p q u a n d v o u s a u r e z 
é t u d i é les c a t a l o g u e s A L P A e t j u g é d e s p a s s i o n n a n t e s p o s s i -
b i l i t é s d ' e x p l o r a t i o n s p h o t o g r a p h i q u e s q u e la « c a m é r a d e s 
h o r l o g e r s s u i s s e s » o u v r e a u j o u r d ' h u i à v o t r e t a l e n t ! 

'L'.ALT^A (i, « /(I caïuéra des hoiioiiers suisses » esl 
[nbriijué pur P I C . N O N S S.A. à Hullaigues ; l'iipparei! esl 
iei muni de soit objeetif « noriniil », le Miiero-Sivilar 
1 : 1,8/.')(1 miu. (¡ui vous permet de descendre jusqu'il... 
17,.') cm (lu sujel à phol ogrophie r. Imporl. : S A j { l N H 
•S'. (I r. / . . 4;i, boulevard Canibella, Nice (.•ilpes-.Marilimes). 



A LA RECHERCHE 

DES MINÉRAUX ET FOSSILES 

AU ''PAYS D'AUVERGNE'' 
p a r A. R U D K L 

Agrégé de rUniuersilé 

Secrétaire de la Société d'Histoire Satarelle d'Aiiuergne 

L'Aiivei-gi ie a r e p r o s c n l é ( l u ran l d e s sièclcH 

la t e r r e b é n i e de s e b e r e h e u r s de g i s e m e n t s el 

d e g i t e s m i n é r a u x . N o u s s a v o n s p e u d e c h o s e 

d e s t r a v a u x m i j i i e r s d e s G a u l o i s e l d e s G a l l o -

H o n u i i n s ; en ces temi)s r e c u l é s l 'o r é la i l 

ex i ) lo i lé c o m m e en t é m o i g n e n t les a n t i q u e s 

g a l e r i e s r o m a i n e s de la B e s s e l t e non loin d e 

H o r l - l e s - O r g u e s . 

(A ' j )e iu lanl la « C o u t u m e d ' A u v e r g n e » 

n o u s a p | ) r e n d (¡u 'en 1277 la d é c o u v e r t e d ' u n e 

m i n e d ' a r g e i d , d ' a n t i m o i n e et d e m e r c u r e p r è s 

H r i o u d e d o n n a lieu à d e g r a v e s c o n l e s l a l i o n s 

e n t r e le c h a p i t r e el le ])révôt d e c e l t e vi l le 

Qui se s o u v i e n t d u p r e n u ' e r c a t a l o g u e d e s 

g i l e s m i n é r a u x d e n o i r e ])i-ovince d r e s s é dè s 

1()I() p a r u n e f e m m e , M a r t i n e d e H e r t e r e a u , 

d a m e et b a r o n n e d e B e a u s o l e i l . 

L ' A u v e r g n e d e v i e n l a l o r s p o u r le r e s l e d e 

la F r a n c e le j)ôle d ' a t t r a c l i o n d e s c o l l e c t i o n -

n e u r s et s u r t o u t d e s } ) r o s p e c t e u r s d é s i r e u x de 

s ' e n r i c h i r r a p i d e m e i U g r â c e à l ' e x p l o i l a t i o n 

d e s n u n e r a i s d e ]) lon)b, d ' a r g e n t et d ' a i d i -

m o i n e . C e l l e s o u r c e d e r i c h e s s e f ra | ) ] )e lel le-

m e n l les e s p r i t s q u e lous v e u l e n i o u v r i r u n e 

m i n e n o u s dit L e g r a n d d ' A u s s y ([ui v is i le 

n o t r e c o n t r é e en 1787 : « C u r é s , b o u r g e o i s , 

| )aYsans, se igneui - s l ous en d e m a n d a i e n t la 

I ) e r n d s s i o n ». 

L e s n u n e s d ' a n t i m o i n e son l le s iège d ' u n e 

g r a n d e a c t i v i t é , les p l u s c é l è b r e s se s i t u e n t 

a u x e n v i r o n s d e Mas.siac d a n s le C a n t a l . C 'est 

d e là q u e s o n t s o r t i s les b e a u x c r i s t a u x d e 

s t i b i n e a u x l a r g e s a igu i l l es , v é r i t a b l e s p i èces 
de Musée . 

La g a l è n e t o u j o u r s a r g e n t i f è r e a t t i r e b ien 

de s convo i t i s e s , tel ce C o m t e d u L u d e s qu i 

t i r a <lit-on a u tem])s d e Menri III de q u o i f a i r e 

un s e r v i c e de va i s se l l e d ' A r g e n t , d ' u n e m i n e 

d e P o n t g i b a u d . 

(".'est s e u l e m e n l à p a r t i r de 1751 q u e s ' o u v r e 

p o u r l ' A u v e r g n e l ' è r e d e la géo log ie , avec la 

d é c o u v e r t e du v o l c a n i s m e p a r G u e t t a r d . 

L e s m i n é r a u x c o n l i m i e n t d ' a v o i r de n o m -

b r e u x ade j ) l e s c o n u n e J. B. Boui l l e t , a u t e u r 

d ' u n e t ( ) | )ographie m i n é r a l o g i q u e ] )a rue en 

1828, I . ecoq , d a n s son o u v r a g e m o n u m e n t a l 

Li i s sn l i t c (C7ir/i,' .1. Rii(li'l). 



d e s « E ] ) o q u e s g é o l o g i q u e s » (1867), c o n s a c r e 

d e n o m b r e u x c h a p i t r e s a u x r o c h e s d u Mass i f 

C e n t r a l . 

G o n n a r d p i d d i e en 1876 la d e r n i è r e m i n é -

r a l o g i e d u d é p a r t e m e n t d u P u y - d e - D ô m e . L a 

p a l é o n t o l o g i e d é b u t e p l u s t a r d i v e m e n t en 

1821 : c ' es t la d é c o u v e r t e p a r B r a v a r d d u 

c é l è b r e g i s e m e n t p l i o c è n e d e P e r r i e r o ù s ' e n -

t a s s e n t les o s s e m e n t s d e . M a s t o d o n t e s , d ' i l i i ) -

l ) a r i o n s , d e M a c h a i r o d u s et t o u t e u n e f a u n e 

d e m a m m i f è r e s p l i o c è n e s . 

(^)uelques a n n é e s p l u s t a r d (1828) u n 

o u v r a g e r e m a r q u a b l e d e l ' A b b é C r o i z e t e l 

J a u b e r l s u r les o s s e m e n t s f o s s i l e s d u P u y - d e -

D ô m e vo i t le j o u r . 

A i n s i , à l ' a u b e d e la p a l é o n t o l o g i e , l ' A u v e r -

g n e a ] ) [ )or le à c e l l e s c i e n c e n o u v e l l e u n e c o n -

I r i b u l i o n d e v a l e u r . D e p u i s , le sol d ' A u v e r g n e , 

g r â c e a u x g é n é r a t i o n s d e c h e r c h e u r s e t a u x 

t r a v a u x d u l a b o r a t o i r e d e g é o l o g i e d e C l e r -

m o n t - F e r r a n d , l i v r e p e u à ])eu t o u s ses s e c r e t s . 

L e r è g n e d e l ' a m a t e u r p a r a i t b i e n c los , q u e 

r e s l e - t - i l en e f f e t à g l a n e r a u s i è c l e d e l ' a u l o -

m o b i l e , d a n s la r e c h e r c h e d e s m i n é r a u x et 

f o s s i l e s ? 

11 n ' e n esl r i e n ; a l l o n s e n s e m b l e à la 

d é c o u v e r t e . Q u e n o u s f a u t - i l ? Un m a r l e a u , 

un s ac , c 'es t t o u t . P o u r n o u s m e l t r e e n go i i t , 

d é p a r t p o u r M e n â t à 10 k i l o m è t r e s a u n o r d 

d e C l e r m o n l , l o u l j ) rès d e la r o u l e d e M o n l -

l u c o n , u n dé j )o t s c h i s t e u x n o u s a t t e n d , 

cxj ) l ( ) i té a u t r e f o i s p o u r le l r i [)ol i , p u i s s e r v a n t 

à f a b r i q u e r le « n o i r d ' A u v e r g n e », ¡Menai 

esl le p a r a d i s d e s a m a l e u r s d ' e m p r e i n t e s . 

Q u e l q u e s h e u r e s n o u s s u f f i s e n t | ) o u r u n e 

a m ] ) l e r é c o l t e . S o u l e v o n s les f e u i l l e t s d e s 

s c h i s t e s t e r t i a i r e s , l ' i m a g e d e t o u l e c e t l e f l o r e 

f o s s i l e a p p a r a î t à n o s y e u x : n o i s e t i e r s , c h ê n e s , 

s a u l e s , p e u p l i e r s , m ê l é s à d e s es ] )èces p l u s 

I h e r m o p h i l e s c o m m e les l a u r i e r s , c a m ] ) h r i e r s . 

m y r i c a c é e s , j u j u b i e r s , etc. . . a u t o t a l 131 e s p è -

c e s c i t é e s p a r l e d o c l e u r P i l o n d a n s sa t h è s e 

s u r M e n a i . 

L a i s s o n s ce t a n t i c j u e h e r b i e r j ) o u r la c h a s s e 

a u x i n s e c t e s l o n g i c o r n e s et c o l é o j ) l è r e s , c i g a -

les et h é m i p t è r e s , b l a t t e s el o r l h o p t è i - e s en 

s o n t l e s p l u s f r é ( [ u e n t s . Q u e l l e j o i e d e r e t r o u -

v e r a p r è s d e s m i l l i o n s d ' a n s l e u r s s i l h o u e t t e s 

Ci-CDiitrc : f o s s i l e de M e n a i : ] )o i s son . 
{Cliché R.-II. Noailles). 



i i i l a c t e s . C . o m n i e n l n e | )as r e s l e r r ê v e u r d c v a n i 

c e l l e e x i r a o r d i n a i r e m a n i e r e l i g i e u s e l es d e u x 

p a l l c s r a v i s s e u s e s r e p l i é e s , p r ê l e à se . ie ler s u r 

s a ])r()ie, f o s s i l e p l e i n d e v ie . 

X o u s e m ] ) o r l c r ( ) n s e n c o r e d e s ] )o i s s (ms a u x 

d é l i c a l e s e m ] ) r c i n l e s ; l e s p l u s g r a n d e s se 

c a c h e n i a u s e i n d e s n o d u l e s a l l o n g é s d e 

p y r i l e . L e n u u i e a u el le c i s e a u s c r o n l n é c e s -

s a i r e s ; ( p i e l ( [ues c o u p s r a i ) i d e s . le n o d u l e se 

f e n d en d e u x i ) o u r laisseï- se d é g a g e r la l è l e . 

la v a l l é e d e S a n s - S o u c i , ))()ur r e c u e i l l i r un 

b e a u n u c r o g r a n i l e r o s e , p o r i i h y r e à cpui r lz 

g l o h u l a i r e d e s a n c i e n s . 

Kl m a i n i c n a i d u n Unrr en L i n u i g n e , a l l o n s 

j u s ( p i ' à C h à l c a u g a y d o n l le i ) l a l c a u h a s a l l i i p i e 

se d r e s s e à h u i t k i l o m è t r e s a u n o r d d e Llei ' -

m o i d . L e s c a r r i è r e s o u v e r t e s d a n s la r o c h e 

v o l c a n i ( [ u e r e c è l e i d l ' a r a g o n i t e a u x b e l l e s 

a i g u i l l e s r o s é e s el d e s g é o d e s d e c a l c i t e 

d ' u n b l a n c i n m i a c u l é . 

iMissilo (If Mena i : l ' eni l le (Cliché K.-IL Xixiilles}. 

les n a g e o i r e s , le co i ' p s t ou t e n t i e r t e l l e u n e 

m o n d e s o r t a n t d e s o n a n t i q u e t o m b e a u . 

r>a c h a s s e a u x t o r t u e s n ' e s l j )as d é f e n d u e ; 

là c e n o d u l e v o h m d n e u x ] ) ( )ur ra i t b i e n s e r v i r 

d e re j )a i i -c à T u n e d ' e l l e s ; v o i l à eu cH'ct f p r o n 

d i s t i n g u e les c ô t e s et les p h u p i e s v c r n u c u l é e s 

c a r a c l é r i s t i c [ u e s d e s t r i o n y x . 

H e U ) u r à ( d e r m o n t p a r ( d i â l c a u n c u f , oii 

n o u s r é c o l l e r o n s d e s é c h a n t i l l o n s d e p o r ] ) h y -

rcs , a n c i e n s t u f s r h y o l i l i i p i e s p r i m a i r e s ; u n 

a u t r e a r r ê t ent i -e iVlaiizal et ( d i à t e l g u v o n d a n s 

L ' a r a g o n i l e csl c h o s e c m m m i i U ' c h e z n o u s , 

e l l e f a i t coi - tègc a u x s o u r c e s m i n é r a l e s 

a c t u e l l e s o u ] )assées . L e s é c h a n t i l l o n s les p l u s 

r e n u u ' C [ u a b l e s d c m e u r e n i c e u x d u C r e u x d e 

( ' b a n t a g o u r p r è s N ' e i i a i z o n . N o n loin d e 

H i l l o m . le v i g n e r o n a r r a c h e a u x j ) i eds d u T u r -

h i r o n d e s f r a g m e n t s d ' I v o i r e . I ) é l r o n q ) o n s - l e . 

Il s ' a g i l e n c o r e d e f i l o n s d ' a r a g o n i l c d u p l u s 

be l c i f e t . C 'es t p l u s a u S u d à C o u d e s ([ue n o u s 

a v o n s r e n c o n t r é l es h o u p p e s l es p l u s f r a g i l e s 

d é p o s é e s d e p u i s d e s m i l l é m i i r e s p a r l e s s o u r -

c e s d é s o r m a i s t a r i e s . 



L nc r a n d o n n é e ' à la n i ino d e h i l n m e d e s Hois , 

s u r les b o r d s d e l 'Al l ie r , q u i n z e k i l o m è t r e s à 

l 'Est d e la e a | ) i t a l e d e l ' A u v e r g n e . L ' a s i ) h a l t e 

s ' é c o u l e en filaments s o m b r e s toul au l o n g d e s 

g a l e r i e s c r e u s é e s d a n s ies c a l c a i r e s c o n c r é -

l i o n n é s et les p é p é r i t e s , ces v i e u x t u f s v o l c a -

n i q u e s s l a m p i e n s . L e s tas d e d é b l a i s n o u s s u f -

f i ron t ] )our u n e p r o v i s i o n a h o n d a n t e iVHcHa-

rainondi, ces e s c a r g o t s fo s s i l i s é s ici p a r m i l -

l iers . U n e su r ] ) r i s e n o u s a t t e n d , mi m i n é r a l 

b l eu a t t i r e J io i re r e g a r d , la l u s s a t i t e , v é r i t a b l e 

b i j o u , t r a v a i l d e s e a u x s i l i c e u s e s t e r t i a i r e s . 

I m a g i n o n s d e s f l e u r e t t e s a u c œ u r d e c a l c é -

d o i n e d ' u n b leu t e n d r e , u n e s i ) i r a l e où la teint(> 

s ' a v i v e , p u i s les p é l a l e s t r a n s p a i - e n t s , m i n u s -

c u l e s c r i s t a u x d e ( [ua r t z a u x f a c e s c u r i e u s e s , 

s o u v e n t c o r r o d é e s o u s q u e l e t t i q u e s d o n t le 

d é v e l o p p e m e n t a é té g ê n é p a r la m o n t é e d e s 

v e n u e s b i t u m e u s e s . 

A i l l e u r s ce son t d e s r u b a n s , d e s f e s t o n s , d e s 

v o l u t e s , ])lus lo in d e s g o u t t e s p o s é e s les u n e s 

j j rès d e s a u t r e s , t o u j o u r s d ' u n b l eu t r è s ])àle. 

D i s o n s i )our les m i n é r a l o g i s t e s (pi ' i l s ' ag i t 

ici d ' u n e a s s o c i a t i o n d e c a l c é d o i n e , d e c a l c é -

d o n i t e et d e q u a r t z ; d é c o u v e r t e a u t r e f o i s ])ai 

M a l l a r d à L u s s a t , d ' o ù v i e n t son n o m , e l le 

e x i s l e là s o u s f o r m e de g o u t t e l e t t e s ; c o n n u e 

e n s u i t e à P o n t d u C h â t e a u , m a i s d é s o r m a i s 

i n a c c e s s i b l e d a n s les g a l e r i e s a b a n d o n n é e s , la 

l u s s a t i t e f a i t la j o i e d e s a m a t e u i ' s d e la M i n e 

d e s Hois j ) rès d e D a l l e t . 

Il n o u s s u f f i r a d e t r a v e r s e r la r i v i è r e p o u r 

a b o r d e r s u r la r i v e d r o i t e les c o l l i n e s t o u t e s 

p r o c h e s d u P u y d e M u r , a v e c l e u r f l o r e f o s -

s i le d e j ) a l m i e r s , c a m p h r i e r s , j n i m o s é e s , s a p o -

t a c é e s é v o q u a n t les p a y s a g e s d u Brés i l ou 

d e r i n s u l i n d e . 

T a n d i s q u ' u n e v i s i t e a u x s a b l i è r e s d e P o n t 

d u C h â t e a u d o n t on a p e r ç o i l les e x c a v a t i o n s , 

n o u s en t r a î n e r a à ré i )o ( [ue d u H e n n e , a v e c ses 

c o m p a g n o n s : M a m m o u t h , H h i n o c é r o s l a i n e u x . 

B i sons , c h e v a u x s a u v a g e s , t o m b a n t s o u s la 

d e n t d u r e d o u t a b l e I J o n des c a v e r n e s . 

N e q u i t t o n s p a s la L i m a g n e s a n s é t u d i e r ces 

é t r a n g e s c a l c a i r e s c o n c r é t i o n n é s . L e s f a l a i s e s 

(le C h a d r a t , s u r le v e r s a n t sud d u i ) l a t eau d e 

la S e r r e , n o u s en f o u r n i r o n t le ])lus bel e x e m -

p l a i r e : d e n t e l l e s d e p i e r r e , a u i v r e d e b a c t é r i e s 

et d ' a l g u e s b l e u e s s o u s les e a u x d u lac t e r -

t i a i r e , il y a p l u s d e v ing t m i l l i o n s d ' a n n é e s . 

N o u s n ' a v o n s ])as p a r l é d e s p i e r r e s d ' A u -

v e r g n e , les a m é t h y s t e s . H é l a s , les b e a u x c r i s -

t a u x q u i o r n e n t la d e v a n t u r e d e s b i j o u t i e r s 

c l e r m o n t o i s ne v i e n n e n t p l u s d e c h e z n o u s , les 

d e r n i è r e s f o u i l l e s d u V e r n e t la V a r r e n n e d is -

| ) a r a i s s e n t s o u s les r o n c e s . 

L ' A p o g é e d e s a m é t h y s t e s au X V I I P s ièc le 

est b i e n r é v o l u e , les j o a i l l i e r s d e G e n è v e et 

d ' E s p a g n e on l d é l a i s s é l ' A u v e r g n e . Il r e s t e 

e n c o r e i ) rès d e l ' E t a n g d u E a n g o n n e t . d a n s 

la f o r ê t d e c o n i f è r e s à q u e l q u e s k i l o m è t r e s d e 

S a i n t - C i c r m a i n l 'HeruT, a s sez d ' é c h a n t i l l o n s 

|)()ur r e m | ) l i r n o s sacs . 

Si les c r i s t a u x son t r a r e s , l ' a m é t h y s t e m a s -

s ive a u x b e l l e s t e i n t e s v i o l e t t e s n o u s e n c h a n -

t e r a et s e r a d u p l u s bel efl 'et s u r le f o n d d ' u n 

a([ua r i u m . 

T e r m i n o n s là ce j ) r e m i e r c o n t a c l a v e c l 'Au-

v e r g n e . Q u e d e s g i t es e n c o r e à |)i-()specter ; 

le F o r e z , t e r r e d e l ' u r a n i u m , d u b é r y l et d e s 

t o u r m a l i n e s , le Mont D o r e , le Chantal et la 

CJ ia ine d e s P u y s , j )ays d e v o l c a n s a u x r o c h e s 

et m i n é r a u x d i v e r s . 

L ' A u v e r g n e , ( luel le j o i e r é s e r v e à ([ui veut 

le p a r c o u r i r son v i e u x sol t o u r m e n t é . 

F o s s i l e (le Menni : m a n i e . 

(Cliché n.-Il. \ Udii les). 
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l . ' A p l y s i o {¡'luilo J.-M. ISiiiiflc). 

P a r m i les f o r m e s v i v a n l e s ( | ue la m e r p r o -
(luiL r A ] ) l y s i e , f r é q u e n l e s u r n o s c è l e s , est 
c e r t a i u e m e n l l ' u n e d e s p l u s é t r a n g e s r e n c o n -
t r e s (p ie l 'on i )u isse f a i r e , j ) o u r p e u (p ie l 'on y 
p r ê t e q u e l q u e a l l e n l i o n . 

(7es t u n e s o r t e d e l i m a c e r a n i | ) a n l l e n t e -
m e n t s u r le f o n d , à la r e c h e r c h e d e s a l g u e s 
d o n l e l l e f a i l sa n o u r r i t u r e . E l l e a u n a s p e c t 
h i e n é n i g m a l i q u e a v e c ses d e u x p a i r e s 
d ' « O r e i l l e s » : les pa l ] ) e s l a b i a u x d e v a n t , 
les i 'hin() j)h()res en a r r i è r e d e s y e u x ; ces d e r -
n i e r s son l | )e t i ts . Il s e m b l e b i e n ({ue ces p r o -
t u b é r a n c e s a i e n t un nMe s e n s i l i f ( l ' e s p è c e 
r e p r é s e n t é e ici a u n e c o u l e u r s ( )nd) re p o n c -
t u é e d e b l a n c ) . S u r le dos , l ' a n i m a l p o r t e d e s 
s o r t e s d e l o b e s t r è s m o b i l e s (jui lui s e r v e n i 
p a r f o i s à n a g e r g r â c e à d e s m o u v e m e n t s 
o n d u l a t o i r e s , on les a p p e l l e [ ¡ a r a p o d i e s ; ils 

e n t o u r e i d le m a n t e a u q u i c a c h e la b r a n c h i e 
j ) h i m e u s e et la c o q u i l l e . C e t t e d e r n i è r e es t 
b i en v i s ib l e à t r a v e r s u n f o r a m e n s i t ué sens i -
b l e m e n t a u c e n t r e d u m a n t e a u . 

L e s A p l y s i e s f o n t ] )a r l ie d e la g r a n d e c l a s s e 
d e s ( î a s t é r o p o d e s c o m m e le b i g o r n e a u , la 
l i m a c e el l ' e s c a r g o t . Cet e n s e m b l e a u x f o r -
m e s d i v e r s e s esl c l a s s é d ' a ] ) r è s u n e n c h a i n e -
m e n l q u i fa i t la j o i e d e s a i u i l o m i s t e s : la to r -
s ion d u c()lima(;()n s ' a c c o m j ) a g n e d e n iod i f i -
c a l i o n s i n t e r n e s t r è s s p é c i a l e s ; p a r la su i t e 
c e r l a i n s a n i m a u x son t r e v e n u s à la s y m é t r i e 
[ ) r i n u t i v e m a i s l ' é v o l u t i o n ne v a p a s en 
a r r i è r e el les o r g a n e s p e r d u s ne se r e t r o u -
ven t p lus . L ' .Vplys ie ( s o u s - c l a s s e d e s O p i s 
t o b r a n c h e s , o r d r e d e s T e c t i b r a n c h e s ) esl 
e n c o r e b ien p r è s d e la s o u s - c l a s s e d e s 
P r o s o b r a n c h e s ; cn d ' a u t r e s t e r m e s l ' A p l y -



Lo li(|iii(lc' s ' c c h n p p c ])ar un c v e n l s i l u é a u - d e s s u s du cor-ps (¡'buta J.-M. lUiufle). 

sie , o u l i t ' v r e d e m e r , est I den p r è s d u b i g o r -
n e a u e t p o s s è d e e n c o r e u n e c o q u i l l e . Cet a n i -
m a l , q u i d a n s n o s m e r s a t t e i n t p a r f o i s 
10 c m , ] ) o s s è d e u n m o y e n d e d é f e n s e a u s s i 
e f f i c a c e ( [ u ' o r i g i n a l : u n e g h u i d e b y j j o b r a n -
c h i a l e é j e c t e CJI e f f e t , l o r s q u e l ' a n i m a l est 
i n q u i é t é , m i e l i q u e u r v i o l e t t e c a p a b l e d e 
r c p c u i s s e r le p l u s i n t r é p i d e a s s a i l l a n t . S o n 
o d e u r n a u s é a b o n d e , s o n g o t d i n f e c t c t s u r -
t ou t c e ] ) r o c é d é d e d é f e n s e i n s o l i t e o n t f r a p j ) é 
l ' i m a g i n a t i o n d e s a n c i e n s (pu v o y a i e n t en ce 
] ) a i s ib l c m o l l u s q u e u n e fo i ' cc d a n g e r e u s e d e 
la n a t u r e . I ^ ' a n i m a l , q u i a v a i t r e ç u d ' e u x le 
n o m d e L i è v r e d e M e r , n o n à c a u s e d e sa 
r a j u d i t é b i e n stu-, m a i s d e se s l o n g u e s « o r e i l -
les », é t a i t t r è s r e d o u t é j u s e p i ' a u M o y e n A g e . 
. \ m b r o i s c P a r é , d a n s s o n l i v r e d e s X 'cn ins et 
.Morsures , n o u s en b r o s s e un t a b l e a u ])cu 
r é j o u i s s a n t : « L e l i è v r e n u u ' i n csl a | ) p c l l é 
d e I^line m a s s e o u ])iece d e c h a i r s a n s f o r m e : 
. E l i e n le c o m p a r e à un l i m a ç o n h o r s sa 
c o q u i l l e . 11 es t f o r t v e n i m e u x , j j a r le te . smoi-
g n a g e d e t o u s l e s a n c i e n s , c t i ) a r t a n l il e s t 
b o n d e c o n n o i s t r e , ] )our se g a r d e r d ' e n u s e r 
e u v i a n d e s , e t a u s s i le s e n t i r o u le r e g a r d e r 
p a r t r o p , ct p o u r e n u s e r c o n t r e s o n v e n i n 

m c s m c . . . A la l e s t e il a u n t r o u , i )a r le([uel 
il j e t t e h o r s u n e c h a i r m u c q u e u s c , l a ( [ue i l c 
il r e t i r e ( [ u a n d il v e u l . Il v i t d a n s l ' e a u l i m o n -
n e u s e , et d ' o r d u r e cl v i l e n n i c . P a u l u s ^l^gi-
n e l a , A ë c c , P l i n e , ( i a l i c n , N i c a n d r e , d i s e n t 
([u' i l csl si v e n i m e u x , ([ue si u n e f e m m e g r o s s e 
le r e g a r d e , e l l e v o m i r a , p u i s a v o i i e r a . . . ». 

L e s A] ) lys ies se s o n l b e a u c o u p a s s a g i e s 
d e ] ) u i s q u ' i l y a m o i n s d e m o n s t r e s et d e 
| ) ro ( l igcs s u r la p l a n è t e . L a s u b s t a n c e q u ' e l l e s 
s e c r è t e n t , p r o b a b l e m e n t ])eu toxi (pu . \ esl u n 
m é l a n g e d e ] ) i g m c n l s c o m p l e x e s (pii n e s o n l 
l )as s a n s | ) a r c n t é a v e c la p o u r | ) r c d e s a n c i e n s , 
p r o d u i t e | ) a r m i c g l a n d e | ) a l l é a l c , el j i e u l -
é l r e h y ] ) ( ) - b r a n c h i a l c , d e s P o u r p r e s et d e s 
M u r e x . 

Si l ' A p l y s i e esl un d e s r a r e s g a s l i ' o p o d e s à 
l a n c e r a i n s i a u f i c v a n i d e s e n n e m i s u n l i ( i u idc 
n a u s é a b o n d , c e t t e u n d h o d e d e d é f e n s e o u d ' a t -
t a ( [uc n ' e s l ])as e x c e p t i o n n e l l e d a n s la n a t u r e . 
D ' a u t r e s M() l lus([ues l a n c e n l a u s s i d e s c o l o -
r a i d s : l e s s e i c h e s , les p o u l p e s s o n t t ro j ) c o n -
n u s p o u r (pi ' i l soi t be.soin d ' i n s i s t e r , r e m a r -
<[uons t o u t e f o i s (p ie c h e z c e s a n i m a u x l ' e n c r e 
csl un m o y e n d e c a m o u t l a g c p l u t ô t ([ue 
d e r é p u l s i o n . M a i s n o u s p o u r r i o n s é t a b l i r 
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D a n s (HK'lqiK'S s e c o n d e s l ' A p l v s i c se s e r a cnmplè l cn i cn l dci 'ol)cc à la vne des a n i m a i i x . 
(/'/lo/o ./.-.y. lUiiifIc). 

i m c iisU' i i o m b i ' f u s r ( r a n i i m u i x « c r a -
f h e u r s » . H a p p e l o n s t i u c b e a u c o u p d ' i n s e c l e s 
.sonl c a p a b l e s d e ] ) r ( ) j e l e r p l u s o u i n o i n s l o in 
o u s i i n ) ) l e n i e n t d e s e c r é t e r d e s l i cp i i de s o u 
d e s g a z r e i ) o u s s a n l s ; les c o l é o ] ) l è r e s s o n l 
p e u l - è l r e les ] ) lus n o n d ) i - e u x à u l i l i s e r c e s 
m o y e n s d e d é f e n s e : D y l i c p i e s , C a r a ] ) e s , B r a -
c l i i n e s . T i m a r q u e s , j u s c i u ' a u x ( c o c c i n e l l e s el 
b i e n d ' a u l r e s . I . es a u l r e s g r o u p e s d ' i n s e c l e s 
o n l a u s s i d e s a d e p t e s d e ce l a r t g é n é r a l e m e n l 
d é f e n s i f : f o u r m i s , p u n a i s e s , s a n s o u b l i e r la 
l a r v e d u ] )ap i l l ( )n M a c h a o n q u i , l o r s ( p i ' o n l ' i n -
( [ u i é l e , d é v a g i n e l ) r u s ( [ u e m e n t d e u x s o r t e s d e 
c o r n e s m a l o d o r a n t e s . L e s p a ] ) i l l o n s d u g e n r i ' 
Arclict. m i e u x c o n n u s s o u s le n o m d ' E c a i l l é s , 
s o n l c a p a b l e s d e l a n c e r d e s g o u U e l e l l e s d e 
s a n g j u s q u ' à v i n g t c e n l i m è l r e s d e d i s l a n c e . 
M a i s s a n s c o n t e s t a t i o n p o s s i b l e , le p r e m i e r 
d a n s c e t l e t e c h n i ( p i e , à d e s f i n s p u r e m e n i 
o f f e n s i v e s c e l t e f o i s , est le i )o i s son a r c h e r . 
Taxâtes jaculalor (Pa l l a . s ) , cpii p e u l , le m u s e a u 
f a i s a n t s u r f a c e , f r a p p e r et a b a t t r e à p l u s d ' u n 
m è t r e i ) a r d e s g o u l t e l e l l e s d ' e a u b i e n a j u s t é e s , 
l ' i n f o r t u n é e p e l i l e m o u c h e a u r e ] ) o s s u r t [ue l -
(p i e r o s e a u , ( d u i c u n c o m i a î t a u m o i n s d e r é p u -

le t e r r i b l e s e r i ) e n l c r a c h e u r d ' A f r i t p i e 

t r o p i c a l e , t r è s v o i s i n d u gem-e i \ ( i j a . B e a u c o u p 
d ' a u t r e s m o i n s d a n g e r e u x n ' e n m a n i f e s l e n i 
p a s m o i n s s a n s é ( [ u i v o q u e p o s s i b l e l e u r a n t i -
p a t h i e e n c r a c h a n t à la f i g u r e d e s i n t r u s . 

Ldiez les O i s e a u x , e n p a r t i c u l i e r l e s P e l r e l s , 

le l i q u i d e c r a c h é es l u n e m a t i è r e h u i l e u s e 

c o l o r é e , r i c h e e n v i t a m i n e A et 1). Il s e m b l e 

b i e n t p i e ce c a s p a r t i c u l i e r d o i v e è l r e c o n s i -

d é r é c o m m e un r é f l e x e d e ] ) eu r p l u t ô t ([ue 

d e d é f e n s e . 

C h e z l e s M a m m i f è r e s , l e s C a m é l i d é s , en p a r -
t i c u l i e r l e s L a m a s , o n l la f â c h e u s e r é ] ) u l a l i o n 
d e s e l i v r e r à c e s e x h i b i t i o n s r e p o u s s a n t e s . 

R e v e n o n s à n o i r e p a i s i ] ) l e n i o l l u s ( [ u e ; m a l -

g r é l e s a s s e r t i o n s d ' a u t a n , s a c a i ) l u r e n e p r é -

s e n t e a u c u n d a n g e r el l ' on p e u l f a c i l e m e n t 

g a r d e r en a q u a r i u m ce l h a b i t a n t d e s p r a i r i e s 

s o u s - m a r i n e s e n le n o u r r i s s a n t d e lai l u e d e 

m e r o u à d é f a u t d e s a l a d e c u i t e . 

Si r A i ) l y s i e o u l i è v r e d e m e r a p e r d u l ' i n -

j u s t e el f â c h e u s e r é p u t a t i o n d ' a u t r e f o i s , 

a v o u o n s l o u l d e m ê m e q u ' e l l e n ' é t a i t p a s t o u t 

à f a i t i m m é r i t é e t a n t s o n l é t r a n g e s s e s a t l i -

l u d e s et s e s m œ u r s . 



JOURNÉES DE LA PHOTOGRAPHIE 
ET DE LA CINÉMATOGRAPHIE 

Sous le p a t r o n a g e du M u s é u m N a t i o n a l d ' H i s t o i r e N a t u r e l l e , la r evue « SCIENCE ET N A T U R E » e t la SOCIETE 

DE P H O T O G R A P H I E D ' H I S T O I R E NATURELLE o r g a n i s e n t leur d e u x i è m e m a n i f e s t a t i o n où sera exposé , a p r è s u n e jud i -

c i e u s e s é l ec t ion , le ma té r i e l p h o t o g r a p h i q u e e t c i n é m a t o g r a p h i q u e i n t é r e s s a n t t ous les p h o t o g r a p h e s p r o f e s s i o n n e l s e t a m a t e u r s 

d o n t le dés i r e s t d ' é t e n d r e leur c h a m p d ' a c t i o n a u x m u l t i p l e s s u j e t s o f f e r t s par la N a t u r e . U n e expos i t i on d e p h o t o g r a p h i e s 

en sou l igne ra les g r a n d e s poss ib i l i tés . 

Les D e u x i è m e s J o u r n é e s d e la P h o t o g r a p h i e e t d e la C i n é m a t o g r a p h i e d ' H i s t o i r e N a t u r e l l e a u r o n t lieu les 2 3 , 2 4 e t 

2 5 Mai 1 9 5 9 , d a n s l 'O range r i e du M u s é u m s p é c i a l e m e n t a m é n a g é e à c e t e f f e t , 4 1 , rue de B u f f o n , Paris 5'', d e 10 h. à 

18 h. 3 0 sans i n t e r r u p t i o n . 

SOCIÉTÉ DE PHOTOGRAPHIE D'HISTOIRE NATURELLE 

Le v e n d r e d i 6 m a r s au soir, l ' A m p h i t h é â t r e d e M i n é -
ra logie du M u s é u m a b r i t a i t u n e r é u n i o n d e la S. P. H. N . 
où les m e m b r e s d e la Soc i é t é a v a i e n t é t é conv ié s à p r é s e n • 
ter leurs t r a v a u x a v a n t d ' a s s i s t e r à u n e p r o j e c t i o n d e vues , 
réa l i sées e t c o m m e n t é e s pa r M. R . - H . Noai l les , sur les 
abe i l les . 

A u c u n t h è m e n ' a v a i t é t é f ixé au cho ix d e s p r é s e n t a t e u r s , 
e t si f l eu r s e t i n sec t e s a p p a r u r e n t en g rand n o m b r e sur 
l ' é c ran , ce f u t se lon u n e c o n v e r g e n c e d e g o û t s , d ' o c c a s i o n s 
d a n s l aque l l e les o r g a n i s a t e u r s n ' a v a i e n t nu l le p a r t . La s é a n c e 
révéla d e s t a l e n t s réels , o r i g inaux , d e s oeuvres s ' é l e v a n t 
d ' u n large b o n d a u - d e s s u s d e la m o y e n n e . 

M. M a h o u x l ' ouvr i t avec d e s roses — h e u r e u x p r é -
s a g e — t rè s j o l i m e n t r e p r o d u i t e s à l ' a ide d ' u n C o n t a f l e x 
Alpa ; s u i v a i e n t : d a n s sa f i e r t é d ' ê t r e le p r e m i e r pap i l lon 
d e F rance pa r sa ta i l le , le G r a n d Paon d e n u i t , pu i s , p lu s 
h u m b l e , le s p h y n x d e la v igne . V e n a i e n t a lors les mo i s sons 
d e f l eu r s recue i l l ies à K e w e t d a n s les Ja rd ins m u n i c i p a u x 
d ' A u t e u i l par M. A r r a b o n e t son Alpa r e f l ex : dah l i a , 
c a e r e u s , r h o d o d e n d r o n , a z a l é e s , ca lcéo la i re , a n é m o n e , j o u -
ba rde . . . Des f l eu r s e n c o r e , g r â c e à M. T r a g n a n , e t d o n t 
les i m a g e s a v a i e n t le r a re m é r i t e d ' ê t r e le r é s u l t a t t a n g i b l e 
d ' u n e s o r t i e d e la S. P. H. N . a u x E t a b l i s s e m e n t s V i lmor in 
à V e r r i è r e s - l e - B u i s s o n : lys j a u n e , ancho l i e , p a v o t s , s a x i -
f r a g e , a z a l é e ; du m ê m e a u t e u r , q u e l q u e s s o u v e n i r s du 
Ja rd in d u L a u t a r e t : la c a m o m i l l e m o d e s t e c o m m e un ê t r e 
u t i le , le c h a r d o n b leu d o n t les f eu i l l e s o n t e m p r u n t é à la 
f l eu r un p e u d e sa c o u l e u r p o u r a d o u c i r leur v e r t . C e s e r o n t 
e n c o r e q u e l q u e s o r c h i d é e s sais ies en Corse par M. C u é n é e 
a v a n t d ' a b o r d e r à l ' un ive r s d e s insec tes , p u i s q u e ce s o n t d e s 
chen i l l e s — e n t o m o l o g i e ob l ige — q u e n o u s p r é s e n t e 
M. R a y m o n d Pujo l . Ce lu i - c i a e n e f f e t e n t r e p r i s d e c o n s t i -
t ue r u n e co l l ec t ion p h o t o g r a p h i q u e d e ces p r é a m b u l e s , s o u -
v e n t jolis s inon g r ac i eux , a u x m e r v e i l l e s a i l ées qui en n a î -
t r o n t un jour . N o u s s a u r o n s d é s o r m a i s à quoi c o r r e s p o n d e n t 
d a n s leurs s t a d e s i n i t i aux la n o c t u e l l e , le s p h y n x du l iseron, 
celui d e l ' e u p h o r b e e n t r e a u t r e s . R e t o u r au m o n d e v é g é t a l 
d o n t M m e Dorn ie r , par l ' i n t e r m é d i a i r e d ' u n Leica, n o u s 
d é c o u v r e u n e p h y s i o n o m i e p e u c o u t u m i è r e , ce l le d e s l ichens 
q u ' e l l e e s t a l l ée é t u d i e r à la S t a t i o n b i o l o g i q u e d e la N é o u -
vie l le ; e û t - o n j a m a i s i m a g i n é t a n t d e d i v e r s i t é , t a n t d e 
c o u l e u r c h e z ce s p a r e n t s p a u v r e s d u p a r a d i s d e s f l eu r s , e t 
l 'on r e s t e é t o n n é , m a i s c h a r m é , d e v a n t ces p l a q u e s j a u n e s 
c o m m e u n e la rge t r a n c h e d e solei l , ou v i o l e t t e s c o m m e un 
bloc d ' a m é t h y s t e . II n ' e s t v r a i m e n t r ien d a n s la n a t u r e qui 
n e pa i e d e l ' a t t e n t i o n q u ' o n lui p r ê t e . A v e c M. C h a r t i e r 
n o u s r e v e n o n s a u x a n i m a u x , sur u n e t r è s la rge g a m m e 
d ' a i l l eu r s , p u i s q u e le c r a p a u d e t l ' a r a i g n é e v o i s i n e n t avec 
la c h e n i l l e e t le coq d e roche , a u x q u e l s s u c c è d e n t les p e r -
r o q u e t s e t le c r a b e ch ino i s . Les q u a l i t é s d u p h o t o g r a p h e 

c h e z M. C h a r t i e r o n t sans d o u t e e n c o r e le pas sur ce l les 
du n a t u r a l i s t e , e t l ' a t t i t u d e e t le c a d r e d e ses s u j e t s r é p o n -
d e n t p lus à u n e c o n c e p t i o n p e r s o n n e l l e q u ' à la r éa l i t é d o c u -
m e n t a i r e ; ma i s q u e l q u e s conse i l s éc la i rés f e r o n t r a p i d e m e n t 
d i s p a r a î t r e ce léger d é c a l a g e . 

II f a u d r a i t c i t e r d ' a u t r e s n o m s , les p r o j e c t i o n s f u r e n t 
t rop n o m b r e u s e s pou r ê t r e r e l a t é e s t o u t e s . II c o n v i e n t 
c e p e n d a n t d ' a c c o r d e r u n e m e n t i o n t o u t e spéc ia le en c e t t e 
so i rée à la p r é s e n t a t i o n d e M. H a u v e t d o n t les c l ichés , avec 
un R e c t a f l e x , o n t su sc i t é l ' a d m i r a t i o n de tous les a s s i s t a n t s , 
m ê m e d e s spéc ia l i s t e s . M . H a u v e t a u n e a s s u r a n c e d a n s le 
cho ix d u s u j e t , un a r t d a n s la pr i se d e vue , u n e t e c h n i q u e 
d a n s le p réc i s du dé ta i l qui c l a s s e n t ses r éa l i s a t i ons pa rmi 
ce l les q u e l 'on s o u h a i t e r a i t t o u j o u r s t rouve r a u p r è s d e s p r o -
f e s s i o n n e l s . Qu ' i l s ' ag i s se du gros p l an de la t ê t e d e n o c -
tue l l e , d e ce l le d e l ' a r a ignée , d e la c h e n i l l e d u s é n e ç o n , 
d e la b a l l o t t e f é t i d e ou d e la f u l g u r a n c e z i g z a g a n t e d e s 
éc la i r s d a n s u n e ' c a s c a d e d ' o r a g e s , t o u t e s t d ' u n e é g a l e 
va leu r , on se ra i t p r e s q u e t e n t e d e d i re d ' u n e é g a l e ve rve 
t a n t e s t p u i s s a n t e la fo r ce d ' e x p r e s s i o n d e ces images . 

En d e r n i è r e p a r t i e , la pa ro le e t l ' éc ran é t a i e n t laissés à 
M. R . - H . Noa i l l e s qui a l la i t use r d e l ' u n e e t d e l ' a u t r e avec 
un t a l e n t qu ' i l s e ra i t vain d e sou l igne r ici. Ce s o n t d o n c 
les abe i l les , la b l o n d e u r d o r é e d e leur miel , ce l l e d e leur 
co rps q u e v i e n t e s t o m p e r la c h a l e u r d ' u n b r u n , d o n t q u e l -
q u e s i m a g e s d e la vie l abor ieuse a v a i e n t é t é s é l e c t i o n n é e s 
par M. Noai l les . T o u t d ' a b o r d , le d é c o r qui leur e s t un 
c o m p l é m e n t e t u n e n é c e s s i t é : le v e r g e r n e i g e u x d e f l eu r s 
d a n s lesquel les , d é l i c a t e s e t vives, e l les p r é l è v e n t le po l len , 
m a t i è r e p r e m i è r e q u ' e n son é t a t t e r m i n a l , le miel s u c c u l e n t 
e t p a r f u m é , leur d i s p u t e r o n t les h u m a i n s . Puis c ' e s t le s p e c -
tac le , mo ins é l é g a n t ma i s d ' u n e non m o i n s i n c o n t e s t a b l e 
u t i l i t é , des larves d o n t l ' une , cho i s i e e n t r e t o u t e s , sera 
g a v é e j u s q u ' à a t t e i n d r e u n e roya le o b é s i t é . P lus i eu r s vues 
e n s u i t e r e t r a c e n t l ' e x i s t e n c e a c t i v e d e c e t t e p e t i t e s o c i é t é 
q u e c o n s t i t u e u n e ruche , où c h a c u n s e m b l e avoir sa t â c h e 
b ien d é v o l u e e t l ' a ccompl i r avec u n e c é l é r i t é , u n e d i s c r é t i o n 
p r o p r e s à f a i r e n a î t r e la m é d i t a t i o n sur ces o r g a n i s a t i o n s 
où la m a i n d e l ' h o m m e n ' i n t e r v i e n t pas ; q u ê t e d e l ' eau , 
r a m a s s a g e du pol len , les g a r d i e n n e s qui d é f e n d e n t ces 
r ichesses , l ' a p p e l e u s e qui r a m è n e vers la c o m m u n a u t é les 
i m p r u d e n t e s éga rée s , e n f i n d e r n i è r e s c è n e c o m m e u n e a p o -
t h é o s e , la cour des abe i l les , les ce r c l e s d e n s e s d e t o u t un 
p e u p l e r e n d a n t h o m m a g e à sa s o u v e r a i n e . 

Mais , c o m m e d e m é d a i l l e il n ' e s t po in t sans revers , 
d e c e bel é d i f i c e M. Pujol a l la i t n o u s m o n t r e r la fai l le , le 
p a r a s i t e qui i n s i d i e u s e m e n t s ' i n f i l t r e , ne t i r a n t sa s u b s t a n c e 
q u e du labeur des a u t r e s : la t e i g n e d e la c i re avec qui les 
e n t o m o l o g i s t e s o n t e n t a m é u n e l u t t e d o n t on n e p e u t e n c o r e 
a u g u r e r d e l ' i ssue . 
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Par tout où il est nécessaire d 'é tudier des modifi-
cations d 'é ta t , il n 'es t i)os.sible de le faire que grâce 
à l ' image animée ; c 'est-à-dire cinématographiciue-
ment . Au caractère bidiniensionnel de l ' image 
s ' a jou te ici une autre dimension, le temps. ]\Iais la 
cinématograi)hie ne consti tue pas .seulement, dans 
ce ¡¡rocédé, un moyen de fi.xation pure et simple des 
processus de mouvement (modification d 'état) ; elle 
nous permet aussi de faire varier le facteur temps 
dans de larges limites, c 'est-à-dire de reproduire les 
processus enregistrés à une allnre plus rapide ou 
l)lus lente. Dans le ])remier cas, nous employons la 
projection accélérée et dans le deuxième cas, la pro-
jection au ralenti. 

Les modifications d 'é ta t consti tuent le critérium 
majeur de la vie ; c'est pourquoi la cinématograi)liie 
joue un rôle de plus en plus important en matière 
d ' invest igat ion dans les domaines de la physiologie 
des êtres vivants et de leurs organismes. .S'il s 'agit 
d 'ob je ts dont les dimensions sont inférieures au 
seuil de visibilité, Téiiuipement de ])rises de vues 
est combiné avec un puissant microscojie. 

Il résulte de ce cpii précède (]ue, dans la i)rati(|uc 
et en règle générale, on emploie i)lutôt un éciuipe-
ment permet tan t de réaliser différentes combinai-
sons, en offrant ainsi des ])Ossil)ilités universelles 
d 'emploi , (pi 'un appareillage dont le cliami) d 'u t i -
lisation serait limité à un seul domaine 

Compte tenu de ses ])ossibilités d'a])plication, 
ré ( |u ipement t ransformable se révèle d 'au t re i)art le 
I)lus intéressant du i)oint de \'ue dn ])ri.\. On pent 
lui reprocher l ' inconvénient de conditions d'emploi 
plus compliquées II inii)orte donc au constructeur 
de réaliser des ins t ruments dont la manipulation 
soit aussi sinpile et aussi sûre ([ue possible. 

L 'é i iu ipement microcinématographiciue de ])ri<es 
de vues comporte essentiellement six éléments : 

1. .Source Uunineuse. 
2. Microsco])e. 
3. Raccord entre le microscope et la caméra. 
4. Caméra. 
5. Suppor t de caméra. 
6. Dispositif réglant les intervalles de temjjs 

(chronorupteur) . 

Avant d'expo.ser les caractéristicpies essentielles 
des six éléments ci-dessus mentionnés, il importe 
de donner quelques indications générales sur la nn'-
crocinématograi)hie. 

Cette technic|ue est basée sur une honne connais-
sance de la microi)hotograi)lne elle-même. Pour les 
raisons les plus diverses, le format de 16 nmi peut 
ê t re choisi avec grand avantage pour les clichés 
microscopi(|ues. 

L'on reproche fré(|uennnent au film de 16 mm de 
présenter un pouvoir de résolution trop faible, dont 
le principal inconvénient serait de rendre beaucoup 
plus difficile l 'analyse des clichés individuels. Nous 
disiwsons toutefois au jourd 'hui , en particulier, du 
film inversible en noir et blanc, (¡ui donne des 
images à grain extrêmement fin. Cette finesse de 
grain tient précisément à la nature même dn pro-
cessus d ' inversion. Pour l ' interprétation des films 
scientifiiiues, on n'emjjloie en général qu 'nn original 
ou ( |u 'un nombre très restreint de copies ; à cet 
égard, rien ne s 'oppose à l 'emploi du film inver-
sible, car précisément les copies qu'i l donne pré-
sentent elles aussi une (lualité absolument remar-
(piable. Il est ainsi possible de s 'affranchir dans 
d 'excel lentes conditions du processus négatif-i)Ositif. 

Les avantages du film de 16 nun en microcinéma-
t()gra])hie sont considérables. Au cours de la prise 
(le vues et pour obtenir la même échelle de repro-
duction sur l ' image ])rojetée, nous devons disposer 
du sixième environ de l ' intensité lumineuse (pii 
serait nécessaire, pour la même échelle de itrojec-
tion, avec film normal de 35 mm. Ceci résulte des 
plus i)etites dimensions de l ' image (7,21X9,65 mm), 
(pii sont dans le rapport linéaire d 'en\ ' i ron 2,5 fois 
par rai^port à celles de l ' image dn film normal. I^e 
très grand avantage (¡ne ceci représente du point 
de vue de l 'objet et de la source lumineuse justifie 
déjà à lui seul l 'emploi du film de 16 mm. Il faut 
également ment ionner que l 'éi juipement de prise de 
vues est notablement plus économi(]ne et plus léger. 

Sur la base de l 'utilisation du film de 16 nnn, il 
est donc possible de réaliser un équipement micro-
cinéniatograi)lii(|ne de grande capacité, mais ceiien-
dant transportable, ce (]ui i)résente de très grands 
avantages, tout particulièrement en biologie. 

La lampe à bas voltage à grande puissance, le 
moteur électri(|ue de la caméra et dans certains cas 
aussi le dispositif réglant les intervalles de tem]is 
(chronorupteur) ])euvent être alimentés en courant 
continu à 6 volts ; récnh]iement microcinématogra-
phiciue com])let lient ainsi être monté partout et ali-
menté à partir d 'une batterie d 'accnnni la teurs 
d 'automobile . 



Dcplacc i i io i i t do Cnitspetlaciisht (Modiiso d 'oai i 
doi ioo) . Cl ia i i ip s d i n b r o . Kohol lo d e rop i ' oduc -
t i o n 25 ; 1 ; I ' i i i t o r v a l l o o n t r c d o u x vopr-d-

d u c t i i i n s ost do 1 / 2 2 ° de s e c o n d e . 

1 - l . a m é d u s e c o m m e n c e h so conl rae lor - . - -
2 - Co id i - ac l i on t o t a l e : l ' a n i m a l o b l i e n i u n e 
i m p u l s i o n g r a c e à la p r e s s i o n d e l ' e a n e x p u l -
sée b r u s ( | u o i n e i d d e sa e lKunbro i n l o r u o . • -
3 à 5 - L ' a n i m a l se d i l a l e d e i m u v e a u l e n l e -
m e n l : l ' e a u se r é p a n d d a n s la ehambi -o 
i n t e r n e , ee q u e l 'on r e c o n n a i l a u v o i l e q u i 

s ' é t e n d en foi-mo d ' a n s e . 

La cadence normale de project ion est de i6 ima-
ges par seconde pour le film muet et de 24 images 
seconde jiotir le film sonore. 

E n d ' au t re s termes, pour conserver le facteur de 
temps de i , il fau t également ])rocédcr à la prise 
de vues .sous les cadences respectives de 16 et 24 
images par seconde. 

l i t an t donné que la p lupar t des caméras de 16 mm 
compor ten t une ouver ture fixe de l ' o rdre de 180° 
du d iaphragme à secteur, cette cadence corresi^ond 
à des durées respectives d 'expos i t ion de 1/.-52 et 1 /48 
seconde. La durée d'ex])Osition con.stitue ain.si une 
g randeur donnée, qui, pour une ouver ture cons tante 
du secteur ne peut varier qu ' en fonct ion de la f ré-
quence d ' image . Cette variat ion correspond toute-
fois aussi à une modification du facteur de temps . 
Il en résulte (pie la durée d 'expos i t ion ne peut être 
l)rolongée que dans le cas de la c inématographie 
avec chronorupteur . Pour la f réquence normale 
d ' image et en part icul ier sous de forts grossisse-

ments , il y a également lieu de prévoir 24 images 
l)ar seconde pour le film muet car cette cadence 
permet évidemment une meilleure décomposit ion du 
mouvement (lors(pie l 'échelle d ' image augmente , la 
vitesse du mouvement projeté augmente proport ion-
nel lement , c 'est ])otir(iuoi il est souvent même avan-
tageu.x de choisir la fré(]uence de 32 images par 
seconde). Cette f réquence d ' image correspond donc 
à une durée d 'exposi t ion d 'envi ron 1/50 seconde, 
indépendante du format de l ' image. Le format de 
16 mm qui, par rap])()rt au format de 35 mm, im-
|)li{pie une échelle de reproduct ion 2,5 fois p lus 
])etite, permet donc d'ado])ter cette courte durée 
d'exi>osition, même lorsque l 'on enq)loie des sources 
lumineuses plus faibles, p lus économiques et qui 
met ten t en jeu une moindre iiro])ortion de rayons 
calorifiques (lampe à bas voltage). 

Il permet en outre d 'obteni r une plus g rande pro-
fondeur de champ par suite de l 'échelle de rei)ro-
duction plus petite. Dans des cas except ionnels tou-



tefois, le pouvoir séparateur de l'objectif de nii-
crosCo])e plus faible choisi peut être insuffisant 

De ce qui précède, il résulte ([u'en dehors des 
|)rises de vues avec chronorupteur à intervalles rela-
t ivement longs entre images, nous ne disposons d 'au-
cune possibilité pour faire varier la durée d 'exposi-
tion (la caméra avec ouverture variable de secteur 
const i tue ici une cxce])tiou ; elle ne permet toutefois 
( |u 'une diminution de la durée d 'exposit ion). Dans 
le cas d 'uti l isation d ' un chronorupteur , nous avons 
ceiiendant volontiers recours à des durées d 'expo-
sition ])rolongées, sous éclairage plus faible, car la 
l)lupart des objets ne supportent pas un éclairage 
intense pendant uu temps prolongé même dans le 
domaine du sj-iectre. 

Le réglage de l 'exposition sous les fréquences 
d ' image élevées doit donc jirocéder par modification 
de l'inten.sité de l 'éclairage. Ceci peut être réalisé 
de différentes manières, mais en a u c u n cas par in-
tervention du d iaphragme iris d 'ouver ture du mi-
croscojje. Le réglage de ce dia |)hragme d 'ouver ture 
reste fonction de l 'ouver ture de l 'objectif de mi-
croscope (pouvoir séi)arateur) et du contraste de 
l 'obiet . Nous dispo.sons toutefois d 'au t res possibi-
lités : 

1 —• Emi)ioi de filtre gris. 
2 — Emploi d ' une paire de filtres de polarisa-

tion cpii, insérés dans le faisceau d'éclai-
rage, assurent par leur rotation relative une 
modification cont inue de l 'éclairement. 

D 'au t re jiart, il est possil)le de régler la puissance 
de la source lumineuse à l 'a ide d ' un rhéostat , lors-
(¡u'il s 'agi t d ' une lampe à filament incandescent . 
Cette dernière méthode est toutefois absolument 
inutilisable pour la microcinématographie en cou-
leurs, car la modification du courant dans le fila-
ment de la lampe entraîne une forte variation de 
la t empéra ture de couleur. L 'emploi de la couleur 
n 'es t cependant ])as très fréi jucnt en microcinéma-
tographie , car exce])tion faite i)our les algues, seuls 
les très ])etits êtres vivants ou tissus vivants pos-
sèdent une coloration ]iro])re. 

Nous nous ])roposons d 'é tudier main tenant briève-
ment les six éléments (pii composent l 'éq^iipement 
microcinématographique de prises de vues. 
I — Source lumineuse. 

lùi microscopie et sous réserve d ' un réglage cor-
rect de l 'éclairage suivant le princiiie de I^öhler, 
la luminance siiécifique de la source présente une 
importance plus grande (]ue la puissance en watts 
qu 'el le absorbe. Cette considération s'ai)|)li(pie tout 
| iar t iculièrement aux amjjoules î i incandescence (à 
filament de t iuigstène). 

I,a lampe à bas voltage avec ampoule à incandes-
cence de 30 wat ts (6 A/', 5 A) doit être considérée 
comme const i tuant une source lumineuse univer-
selle et économique. Cette ampoule est très robuste 
et ¡¡eut suppor ter temporai rement une surcharge 
a t te ignant 50 %. Elle consti tue également la source 
lumineuse idéale pour l 'a l imentat ion en courant 
al ternatif . 

Nous avons vu toutefois que la variation de la 
puissance ([u'elle absorbe impUque une forte modi-
fication de fa température de couleur. Les lampes 
à arc présentent une luminance notablement plus 
grande . 

Pour la microphotograpliie, elles offrent toutefois 
cet inconvénient d 'exiger une alimentation en cou-
rant continu, pour les i)rises de vues sous des 
cadences dépassant huit images par seconde. La 
fréquence d ' image pourrait en effet interférer avec 
la fréciuence du courant alternatif , ce qni donnerait 
lieu à des fluctuations de luminosité de l ' image 
jirojetée. 

Les t.v])es courants de lampes à arc, y compris 
la lanqie à vapeur de mercure à très haute i)ression, 
ne i)résentent pas, en service, des possibilités suffi-
santes de réglage de leur puissance lumineuse. Tou-
tefois, à la suite de recherches très récentes, il a 
été possible de réahser une lanii>e au Xénon à haute 
pression, basée sur le principe de l 'arc électritiue 
et (|ui d 'une jiart pré.sente une température de cou-
leur analogue à celle de la lumière du jour et 
d ' au t r e part iiermet une large variation d' intensité 
lumineuse sans modification de la température de 
couleur ; il y a donc là une source lumineuse idéale 
l)our la microcinématograi')hie. 

Le corps de lampe lui-même doit permettre l'ob-
servation du i)rincipe d'éclairage de Ivöhler ; il doit 
donc comporter un collecteur et un diaphragme-iris 
de champ. Il faut en outre pouvoir disposer sur la 
cage de la lampe des filtres liiiuides ou des filtres 
de verre, pour réaliser l 'absorption ou la réflexion 
(filtres interférentiels) des rayons calorifiijues et des 
rayons ultra-violets qui sont nuisibles à la i)lupart 
des objets. 

2 — Microscope. 

Il est évident que l 'on ne [leut envisager d 'em-
l^loyer ici q u ' u n statif offrant de larges possibilités 
et un équipement optique in'ésentant la meilleure 
correction ; cn d 'aut res termes le statif doit satis-
faire aux exigences de la micropholographie. Il est 
absolument indisiiensable de prévoir un condensa-
teur réglable par ]iignon et crémaillère et il est très 
oiiportun de disposer d 'une platine à chariot, tour-
nante et centrable. 

Pour toutes les i)rises de vues sur tissus ¡¡rove-
nant d ' an imaux à sang chaud, une ]ilatine chauf-
fante et réglable est nécessaire. 

En microcinématographie, il est évident que toutes 
les méthodes d'e.xamen [¡cuvent être enqiloyées ; 
éclairage jiar transparence et par réfie.xion, cn fond 
clair, cn fond noir, en contraste de i)hase, en hnnière 
polarisée, aussi bien (ju'en fluorescence. Le contraste 
de phase joue ¡¡récisément un grand rôle en micro-
cinématographie, car il permet d 'examiner les 
objets vivants sons le maxinnnn de contraste et avec 
une excellente séparation oi)ti(|ue, à l'aliri de toute 
influence chimique (coloration vitale). Le contraste 
de phase est la méthode par excellence pour les 
investigations cytologiques (tout particulièrement 



Anapl iase : la colliile se con i rac le p a r a l l è -
l e m e n t an p lan écinatorial s épa ran t d o n c r -
men t les elii ' i inidsomes les uns des au t r e s . 
Ceux-ci se pcl(i l(uinent s i rnu l la i iémeul d a n s 
les d e u x pôles de la cel lule, puis la cel iulc 
s ' é tend , et, d a n s le |)laii de l ' aucien é i jua teu r , 
une cdupure s ' ag rand i t : la cel lule se divise. 

pour l ' é tude des processus de fract ionneniei i t des 
cellules). 

^ — Hac.cord entre le microscope ei la caméra 

{Disposilif de mise ait point). 

Cette pièce in termédiai re const i tue par t ie inté-
gran te de l 'ensemble de ré(iui])ement. 11 doit i^atis-
faire a u x condit ions suivantes . 

La net te té de l ' image doit pouvoir ê t re contrôlée 
sur totit le cadrage, pendan t la prise de vues ; 

contrairement à ce qui se produit en photographie , 
il n 'es t en effet pas possible de ])révoir ul tér ieiux-
ment une con'cction de cadrage. 

De plus, ce dispositif de mise au point doit occu-
per la position la plus favorable dans l ' ensemble 
dn faisceau lumineux , afin de pouvoir être combi-
née avec les organes photométri<|ues. Dans le fais-
ceau lumineux (¡ui émerge de l 'oculaire du micro-
scope, intervieiuient déjà les fac teurs qui exercent 



l)rati(|uenient une influence sur rexj iosi t ion du filu. : 
intensité lumineuse, filtres, ouver ture d 'éclairage, 
absorption de l 'objet , ouverture de l 'object if , gros-
sissement de l 'objectif , grossissement de l 'oculaire, 
etc. . . 

I \ )ur les prises de vues normales en fond clair et 
en contraste de phase, il suffit donc d 'embrasser 
cc faisceau sur toute sa section avec une cellule 
photo-électri( |uc, pour déterminer la durée d 'expo-
sition à i)révoir à l 'aide d ' un galvanomètre conve-
nable étalonné. Nous reviendrons ul tér ieurement sur 
le problème de la détermination photométrieiue. 

Le disjiositif de mise au point doit satisfaire à une 
au t re condition ; il doit permet t re d 'enregistrer 
sur le film, en même temps cpie l ' image microsco-
picpie, certains repères (repères de temps ou repères 
destinés à marciiier certaines influences s 'exerçant 
sur l 'objet , etc.. .) ou bien de faire intervenir nn 
coin gris. De tels repères facilitent l ' in terprétat ion 
du film ; le coin gris est destiné à la détermination 
pliotométricjue. 

Par sa const i tut ion même, le dispositif de mise au 
])oint rentre dans récjuipement du microscope et 
l)eut être a \ 'antageusement fixé sur son tube mono-
culaire droit . 

Au suje t de la déterminat ion photoméfriciue, nous 
avons déjà indicpic c|ue pour des prises de vues 
normales en fond clair et en contraste de phase la 
mesure avec une cellule photo-élcctri( |ne est satis-
faisante. 

Ivorscpie l ' image est faiblement lumineuse (prises 
de vues avec chronorupteur avec durée d 'exposit ion 
prolongée) il faut ad jo indre un amplificateur de 
mesure au galvanomètre . I^e succès de la détermi-
nation à l 'aide de la cellule ph()to-éleclri(|ue exige 
lilusicurs conditions : 

Constance du diamètre du champ éclairé sur le 
plan de l ' image (diamètre du champ image éclaire), 
captat ion iiar la cellule photo-électriciue de la tota-
lité du cône lumineux émergeant de l 'oculaire, le 
rappor t des contrastes a t te ignant au max imum T-20, 
enfin réiiarfition aussi uni forme cpie possible cle 
l 'obje t lui-même dans le clianip visuel. 

Dans le cas des images riches en comrastes, pai 
cxemi)le en fond noir, eu lumière polarisée ou en 
fluorescence, la cellule photo-électrique n 'est toute-
fois plus util isable car elle n 'enregis t re c]ue la 
luminosité moyenne. Dans ce cas il faut procéder 
à des mesures particulières sur les différentes zones 
de l ' image et nous enqiloyons à cet effet un photo-
mètre (par exetiqile, photomètre SKI d ' I l ford) . Un 
tel ]ihotomètre doit pouvoir également être combiné 
avec le dispositif de mise au point 

4 — Caméra. 

Pour la p lupar t des prises de vues microcinéma-
tograi)hi(iues, il est possible d'eiiqiloyer une caméra 
à hau t rendement ])our film de 16 nun, de modèle 
courant . Cette caméra doit de toute nécessité satis-
faire a u x conditions suivantes : opticpie interchan-
geable, moteur à ressort, commande image par 

image pour l ' ins tantané et la pose (pour l 'utilisa-
tion d ' un chronorupteur) , sélection de la cadence 
entre 8 et 64 images par seconde. A cette dernière 
cadence, il est déjà possible de réaliser un ralenti 
dans le rapport de 4-1 (faible ralenti). Il faut en 
out re mentionner comme possibihtés intéressantes : 
le compteur d ' images, l 'ouverture ré.glable du sec-
teur , la faculté de prévoir des bobines de 30 m ou 
60 m, ainsi que la commande par moteur électrique. 
Ce dernier iieut être actionné à l 'aide d 'une pédale, 
ce (lui laisse les mains Hbres pour les divers organes 
de commande du microscope. En outre, le moteur 
électricpie permet d ' impressionner des longueurs 
ciuelconcjues de film .sans interruption. 

Lorsque le dispositif de mise au point est associé 
à demeure avec le microscope (ainsi cpie nous l 'avons 
déjà mentionné), qu ' i l est par suite réglé optiquement 
sur le microscope, l ' image microscopiciue est en 
rè.gle générale projetée à l ' infini. Ceci exige sur la 
caméra de prise de vues l 'emploi d 'un objectif mis 
au point à l ' infini. 11 y a avanta2:e à adopter tm 
objectif de di.stance focale comprise entre 50 et 
75 mm. 

Le diaphragme d 'ouver ture de l 'objectif de la 
caméra doit être entièrement ouvert pour la prise 
des vues microcinématographiques. L'emploi d 'un 
objectif de caméra présente en outre l 'avantage de 
ne lias exiger l 'utilisation d'oculaires spéciaux à 
lentille d'reil réglable, car la longueur du tube de 
la caméra est compensée optiquement par l 'objectif. 
L 'échel le de re]iroduction sur le film est donc repré-
sentée par le produit du grossissement de l'objectif 
du microscope par le grossissement liropre de l 'ocu-
laire du même microscope, multiplié par le facteur 
F /250 , F désignant ici la distance focale en milli-
mètres de l 'objectif de la caméra. 

La condition à observer est que la lentille fron-
tale de l 'objectif de la caméra se trouve aussi près 
que possible du cercle oculaire du microscope. La 
caméra de prise de vues, c'est-à-dire son objectif, 
ne doit toutefois ]ias être associée rigidement avec 
le microscope, donc avec le dispositif de mise au 
point, car les vibrations seraient transmises à l 'objet. 

5 — .Support de caméra. 

Pour la plupart des t ravaux, il suffit de prévoir 
un socle en fonte avec une colonne verticale sur 
lecpiel la caméra peut être montée et qui permet un 
réglage en hauteur de l 'axe optique vertical et 
éventuellement un pivotement. Grâce à la légèreté 
et à la faible vibration de la caméra de 16 mm, 
ce supjiort est encore parfai tement trajisportable ; 
par contre, jiour les caméras pour film normal, il 
est nécessaire de recourir à des installations fixes. 
De son côté, le microscoiie doit être installé i.'ar 
rajiport au suiijiort de la caméra dans des conditions 
qui excluent toute vibration (sujijiort antivibratoire). 

6 — Dispositif réglant les intervalles de temps 

(Chronorupleur). 

Il existe d 'ores et déj.î dans le commerce qiielcpies 
modèles Jilus ou moins jiraticjues. Ils sont destinés 
à assurer, à intervalles de temps réglables, le fonc-
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tioniieinent de la caméra, de la source lumineuse et 
éventuel lement de divers aut res organes . Le champ 
de réglage de l ' image par seconde à l ' image par 

heure est par fa i tement suff isant . Il correspond à un 
ra]-)port de i 6 à 57600 pour une cadence de projec-
tion de 16 images par seconde. 



Ce .dispositif doit ])résenter les caractéristiiiues 
suivantes : 

— Trois émetteurs d'im]uilsions réglables dans le 
temps les uns par rapjiort au.\ autres, susceptibles 
d 'éniet t re des impulsions provenant d\i courant de 
lumière aussi hien (pie de sources étrangères (accn-
nuilateurs). Deu.x au moins de ces émetteurs d ' im-
pulsions doivent iiouvoir être .shuntés et commutés 
sous forme de contacts de rei)os et de travail. T/im-
pulsion princii^ale doit pouvoir être réglée en durée 
avec une précision de + 5 % pour des durées 
d'ex]iosition de 1/2, i , 2, 4, secondes. 

E n outre. ])Our les ])rises de vues avec etpupement 
microcinématograplu( |ue trans])ortable, le ehrono-
rnpteur doit pouvoir être alimenté non seulement 
l)ar le réseau, mais é,galement par une batterie d 'ac-
cumula teurs . 

I.es trois impulsions mentionnées ci-dessus com-
mandent la caméra, la source lumineuse (|ui dans ce 
cas peut être avantageusement constituée par un 
éclair électronique (absence ( l 'échauffement, in-
tensité constante, courte durée d 'exposit ion) et 
éventuel lement nn (lia])liragme d'exposit ion (|ui est 
inséré dans le faisceau d'éclaira,ge. Ce dernier organe 
est absolument imlisiiensable lors(|ue pour des rai-
sons teehni(pies (lampe à vajieur de mercure à très 
l iante pression, lampe au xénon à hante ])ression, 
très court intervalle entre images) il n 'es t i)as pos-
sible d 'é te indre la lanpie dans les intervalles entre 
images. 

Lors(pie la caméra est commandée par un moteur 
à ressort, le déclenchement est assuré dans les 
condit ions les jilus simples av^ec un électro-aimant. 
I.,e déclenchement image par image peut être assuré 
de façon é.galement très simiile par nn moteur élec-
triipie spécial. 

F.xeiiiples de coiiiinaudes iissiirées par le chronontp-

ieitr. 

A) Avec Ìaiìipc à bas voilage et objel sensible à 

la lumière (])hotosensible). 
I , ' impulsion principale a une durée de 6 secondes 

et commande l 'a l imentat ion de la lampe d'éclairage. 

ly'impulsion auxil iaire I dont la durée est de 4 
secondes commande l 'ouver ture du dia]>hragme 
d'exi)Osition de la caméra. On remartiue ( |u 'un in-
tervalle de temps de i seconde sépare le début et 
la fin de cette impulsion auxiliaire I du début et 
la lin de ]'imi)ulsion principale (voir grai>hi<iue). 
L'imi)ulsion auxil iaire 11, d ' une durée de 1,5 se-
conde, commande l 'ouver ture du diai>hragme d'éclai-
rage. h e début et la fin de cette impulsion sont 
respectivement séparés du début et de la lin de 
l ' impulsion auxil iaire I jiar des intervalles de 2 se-
condes et 0,5 seconde. Cirâce à ces décalages dans 
le temi)s, aucun ébranlement mécani(|ue de l 'en-
semble microcinématographi( |ne ne jient troubler la 
net te té des i)rises de vues. 

B) Avec lampe-éclair élechouique. 

Dans ce cas, r imi)ulsion princiiiale n 'est pas uti-
lisée. L'im])nlsion auxil iaire I, d ' nne durée de 2 

l iquipomeii l lui croci iiémalogi-aphiqiic Wild 
c o m p o r t a n t : 

s tat if cd lumna i r c ; 
- niicroscopc de rcchci 'chcs M 20 sur s o d e 

(>r-icntal)lc ; 
- lame universel le à b r û l e u r de xenon sur-

pressé ; 
• d isposi t i f de support scion Ti 'abcr avec 

appai-cil mcsui-cur de lumière ; 
- - c o m p t e u r op t ique ana logue à cclui de la 

caméra Pa i l l a rd Bolcx H ](>. 

secondes, ouvre le diaphragme d 'exposit ion de la 
caméra. 

Iv'impulsion auxiliaire I I (contact de travail), 
d ' u n e durée de 0,5 seconde, déclenche la décharge 
de la lampe-éclair. I.e début et la tin de cette impul-
sion auxiliaire II sont séparés jiar des intervalles 
de I seconde et 0,5 seconde dn début et de la fin 
de l ' impulsion auxiliaire I. ( \ 'oir graphique B). 

Pour les prises de vues avec chronoruptenr, il 
importe en outre d 'a t t i rer ]iarticnlièrement l 'atten-
tion sur les points suivants : 

a) Ta préparation ne doit i)as être déplacée entre les 
différentes vues, 

h) L'inten.sité lumineuse doit être ri.gonreusement 
la même pour toutes les vues ; de même, la 
durée d'exiwsition doit être conservée avec une 
précision de + 5 %. Tout écart snr cette durée 
donne lieu à de fortes lluctnations de luminosité 
an cours de la projection. 

c) La netteté de l ' image doit être f réquemment 
contrôlée et éventuellement corrigée. II faut pro-
céder à cette opération i)endant les intervalles 
de temps entre vues successives. 

d) Le temps nécessaire à raccompli.ssement du pro-
cessus de mouvement à enregistrer doit être tout 
d 'abord déterminé avec précision par l 'observa-
tion. Il faut ensuite déterminer combien de temps 
ce i)roeessus doit prendre en projection. 



A partir des deux valeurs ci-dessus, il est possible 
de calculer la durée de l ' interval le entre vues suc-
cessives d 'après la fornuile suivante : 

Z' 
I = 

Z " X B 

en désignant par : 

I l ' interval le de tenpis en secondes entre vues suc-
cessives, 

Z' la durée effective du jirocessus en secondes, 
Z " la durée à prévoir pour la projection en se-

condes, 

B la f réquence d ' image au cours de la project ion. 

Notons encore que l 'accélérat ion (prise de v u e / 

projection) est donnée par I X B. 

Exemples d'application : 

— à la Zoologie : 

E t u d e du développement d ' une tique 
Eclairage incident ; fonds noir. 
Durée du phénomène olxservé : lo jours 
Durée de la project ion : 5 minutes 

864 000 
I = = 120 secondes = 2 minutes 

300 X 24 

Accélération ; 2880 X 

— il la cytologie : 

E t u d e de la mitose de cellules du fibroblast 
Eclai rage normal (Köhler), contraste de phase. 
Durée du ])hénomène observé : 5 heures 
Durée de la project ion : 3 minutes 

18000 
I = = env. 4 secondes 

180 X 24 

Accélération : g6 X 

— à la hoianique - floraison d ' u n per ianthe . 

E t u d e de macroscopie 
Durée du phénomène observé : 25 heures 
Durée de la project ion : 20 secondes 

go 000 ^ , . ^ 
I = = 187,5 secondes = env. 3 n n n u t e s 

20 X 24 
Accélération : 4500 X 

B Possibilités d'interprétation. 

Le film de recherche scientifique contient en règle 
générale uu grand nombre de résultats (|ui sont tous 
coordonnés par rappor t au temps. Nous ne pouvons 
toutefois tirer un profit effectif de ce contenu que si 
le film est in terprété minut ieusement . 

La méthode la p lus s imple et aussi la plus cou-
rante est celle de la project ion normale avec f ré-
quence d ' image connue et constante (analyse de 
l ' image animée). Cette méthode permet de répéter 
l 'observation aussi souvent que nous le désirons, ce 
qui est absolument indispensable lorsqu' i l s ' ag i t de 
processus complexes. Avec le film en project ion 
accélérée ou au ralenti , la [projection normale fourn i t 
déjà des résul tats complémentaires , grâce à la t rès 
forte modification de l 'évolut ion du processus dans 
le temps. 

L 'ana lyse image par image const i tue une méthode 

essentielle d ' in te rpré ta t ion . Elle est eff'ectuée soit 
par ])rojection fixe, soit par jirojection image jiar 
image à l 'a ide d ' u n e visionneuse, soit par agrandis-
sement d ' images individuelles sur un négatif inter-
médiaire à part i r duquel il est jiossible d 'obteni r 
di rectement des copies. 

E t a n t donné qu ' au cours de la prise de vue, il 
s 'écoule un intervalle de temps constant entre les 
diff'érentes images successives, il est possible de 
fixer les modificat ions d 'é ta t , par rappor t à des inter-
valles de temi)s arbi traires, par comptage des 
images elles-mêmes. 

Ces modifications d ' é ta t peuvent être mesurées 
l inéairement ou p lan imét r iquement sur l ' image indi-
viduelle, ce qui i)ermet d 'obtenir les résultats les 
plus divers, par exemple évolution du mouvement , 
vitesse, accélération, variat ion de volume, etc. . . 

En out re de tels agrandissements individuels 
peuvent être reprodui ts pour l ' i l lus t ra t ion des nié-
moires scientificiues. 

Le film assurant tous les enregis t rements en fonc-
tion du temps, il peut , dans le domaine de la 
recherche, être considéré non seulement comme un 
moyen d 'acquér i r de nouvelles connaissances, mais 
aussi et de plus en plus comme nn procès-verbal de 
t r avaux de recherches plus ou moins complexes. 

Nous nous contenterons de signaler ici à t i tre 
d ' exemple que dans la coopération réalisée entre la 
cl inique et l ' indus t r ie chimique, pour la lut te en 
commun contre le cancer, le film employé en pro-
jection accélérée et combiné avec le microscope de 
phase, consti tue un excellent protocole d ' invest i-
gat ion. 

Le com]iortement des cellules cancéreuses vivan-
tes, soumises à l 'act ion de différentes substances est 
enregistré d ' u n e manière permanente sur le film ; 
ceci fourni t un document de haute valeur snr toutes 
les expériences cff'ectuées et sur les résultats obtenus. 

Nous exposerons u l té r ieurement cpielques exem-
ples d 'ana lyse image ])ar image qui montreront en 
out re la quali té des images obtenues à part i r du 
film inversible de 16 mm et de leurs reproduct ions. 
Les clichés que nous présentons sont extrai ts de 
films (lue nous avons enregistrés. 

A n n e x e s : exemples de diverses combinaisons 
d 'appare i l s pour le microcinéma 
lampe universelle Wild avec diverses sources 

lumineuses (Wendel , Brûleur H g - lampe à 
ruban - Brûleur au xénon - lampes spectrales 
- lampe-éclair) 

^I-20 avec divers accessoires 
Accessoires pour la microcinéinatograi)hie 
Caméra Paillard Bolex avec moteur électrique. 

bib l t (x ;h .aphte 
H . A. T R A B E R ; « D ie A n w e n d u n g der E l e k t r o n e n -

b l i t z g e r ä t e in der N a t u r w i s s e n s c h a f t l i c h e n D o k u m e n -
t a r p h o t o g r a p h i e », N a t u r w i s s e n s c h a f t l i c h e R u n d s c h a u . 
N ° 4, 1952. 

H . A. T R A B E R : « E r f a h r u n g e n mit d e m E l e k t r o n e n -
b l i t z g e r ä t in de r Z e i t r a f f e r k i n e m a t o g r a p h i e » R e s e a r c h 
film, N ° 2, 1953. 



LES 

C H E V R E S 

DE 

l 'ARGANIER 
l)ar J e a n ( i A T T E F O S S E 

r . ' A r g a n i e r {Arçjana Spinosa ou S i d e r o x y l o n , 
l)ois d e t e r ) est lui a r l ) r e t r o p i c a l a p ] ) a r t e n a i i i 
à la f a m i l l e d e s S a i ) o t a c é e s ; le g e n r e est 
é t r o i t e m e n t l i m i l e à l ' a i r e m a c a r o n é s i e n n e , 
a u t r e m e n t dit de s i les a l l a n l i ( | u c s a f r i c a i n e s ; 
l ' e s p è c e esl l i m i t é e a u S u d - O u e s t d u Mai 'oc 
de] )u i s Sali ,jns([Lrà la S e g u i c i el I l a n u - a d a n s 
le Hio d e O r o . Il y a d e s s t a t i o n s r e l i ( | u e s p l u s 
a u N o r d et n o t a m m e n t d a n s le M a r o c O r i e n t a l 
(Heni S n a s s e n ) (pii l a i s sen t s u p p o s e r u n e 
e x t e n s i o n b e a u c o u p | ) lus v a s t e d a n s les pé-
r i o d e s p l u s s è c h e s du ( p u i t e r n a i r e . 

L ' A r g a n i e r est le m a i t r e du S o u s ; il c o u v r e 
en l o u t | ) rès d e (iOO.()()() h e c t a r e s . (a ' I a rb i ' c 
r e n d d ' i n n o n d ) r a l ) l e s s e r v i c e s ce q u i exp l i ( [ue 
([u'il a i t r é s i s t é p l u s ([ue les a u t r e s a u x d é p r é -
d a t i o n s h u n u u n e s ; les g r a i n e s d u f r u i t d o n -
n e n t u n e h u i l e c o m e s t i b l e (pii est le f o n d de 
l ' a l i m e n l a t i o n de s p o p u l a t i o n s b e r b è r e s de 
l ' A n t i - A t l a s el du Sous . Les .Vrgan ie rs son l 
l ) i -opriété c o l l e c t i v e de s t r i b u s ; les i n d i v i d u s 

d i s p o s e n t de l ' u s u f r u i t , c ' e s t - à - d i r e (¡ne la 
r é c o l t e est l i r o p r i é t é i n d i v i d u e l l e el p e u t f a i r e 
l ' ob j e t de t i -ansact ions . 

L e f e u i l l a g e d e l ' A r g a n i e r c o n s t i t u e un f o u r -
r a g e p r é c i e u x d a n s ce p a y s sec ; u n e v é r i t a b l e 
s y m b i o s e a s soc ie la r a c e loca le d e c h è v r e s à 
ce t a r b r e . Ce s o n t de s bê tes pe t i t e s , d e i)oi! 
n o i r b r i l l a n t , t rès a m i e s de l ' h o n u n e ; el les 
c i r c u l e n t s u r les b r a n c h e s de l ' A r g a n i e r , c o u r -
tes el so l ides , g a r n i e s d ' é p i n e s i n d u r é e s ; e l les 
b r o u t e n t les f eu i l l e s et les f r u i t s d o n t el les 
r e j e t t e n t le n o y a u cn r u m i n a n t . Les c h a -
m e a u x , eux auss i a m a t e u r s d e no ix d ' a r g a n , 
ne r e j e t t e n l le n o y a u ( [u ' ap rès d iges t ion ; tous 
ces n o y a u x sont r é co l t é s p a r les h a b i t a n t s , cas -
sés el les a m a n d e s s e r v e n t à la p r é p a r a t i o n de 

i n a t t e n d u et 
t r o u p e a u x 

a é r i e n s (l isi)ersés en h a u t de s a r b r e s , t a n d i s 
tpie le sol n u ne s a u r a i t les n o u r r i r . 

C'est t o u j o u r s un s p e c t a c l e 
ap] ) réc ié des t o u r i s t e s (pie ces 
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LES LIVRES 
LES OISEAUX N ICHEURS D'EUROPE, d e u x i è m e v o l u m e 

T e x t e d e Pau l G E R O U D E T . P l a n c h e s d e Paul Bar rue i Rel ié 
p l e i n e to i l e . 2 1 X 3 0 , 5 c m . , é d i t i o n s Silva Z u r i c h . 
1 2 9 p a g e s . 

^ N o u s s o m m e s a s s e z d i f f i c i l e à e n t h o u s i a s m e r e t n o u s 
n ' u t i l i s o n s q u e t r è s p e u le t e r m e « m e r v e i l l e u x », c e qui 
lui r e d o n n e sa v a l e u r . M a i s c e d e u x i è m e v o l u m e d e s 
« O i s e a u x N i c h e u r s d ' E u r o p e » e s t r e m a r q u a b l e . Les p l a n c h e s 
d e Paul Bar rue i s o n t d ' u n e f i n e s s e , d ' u n e v é r i t é qui m é r i -
t e n t d ' ê t r e s o u l i g n é e s . C e s a q u a r e l l e s r e q u i è r e n t l ' a d m i -
r a t i o n d e l ' a r t i s t e e t d u s c i e n t i f i q u e . 

Le t e x t e d e Pau l G é r o u d e t e s t d i g n e d ' u n n a t u r a l i s t e 
c h e v r o n n é , d ' u n h o m m e d e « t e r r a i n » qui s a i t voir , o b s e r -
ve r . N o n s e u l e m e n t les o i s e a u x s o n t ses a m i s , m a i s il e s t 
l ' ami d e t o u t e la n a t u r e e t il s e f a i t son a v o c a t , c r o y a n t , 
à t o r t p e n s o n s - n o u s , qu ' i l e s t a n a c h r o n i q u e d e l ' a i m e r à 
l ' è r e d e s f u s é e s l u n a i r e s . 

L ' i m p r e s s i o n e t la g r a v u r e t r è s s o i g n é e s en f o n t un l ivre 
e x c e l l e n t à t o u s p o i n t s d e v u e . N o u s n e s a u r i o n s t r o p le 
r e c o m m a n d e r . 

A u x P r e s s e s U n i v e r s i t a i r e s d e F r a n c e : 

LA M I N E R A L O G I E , p a r C h a r l e s G U Y O T . 

S e p t c e n t q u a t r e - v i n g t q u a t o r z i è m e d e la c o l l e c t i o n , c e 
p e t i t « Q u e s a i s - i e » f a i t r e m a r q u e r à j u s t e t i t r e q u e la 
M i n é r a l o g i e s ' a p p a r e n t e a u x S c i e n c e s n a t u r e l l e s e t a u x 
S c i e n c e s p h y s i q u e s , e t q u e su r le p l a n p r a t i q u e les m i n é r a u x 
s o n t la b a s e d e l ' I n d u s t r i e c h i m i q u e . Ains i d é f i n i e , il e s t 
a i s é p o u r l ' a u t e u r d e p a s s e r e n r e v u e les c a r a c t è r e s e t les 
p r o p r i é t é s d e c e u x - c i s a n s o u b l i e r , b i e n s û r , la r a d i o -
a c t i v i t é . P o u r c o n c l u r e , C h a r l e s G u y o t c o n s t a t e q u e 
« l ' h o m m e n e p e u t p a s p l u s se p a s s e r d e s m i n é r a u x q u e 
d e s v é g é t a u x e t d e s a n i m a u x » . 

N o u s n ' e n a v i o n s j a m a i s d o u t é , m a i s il e s t b o n d e le 

r a p p e l e r à c e u x qui e s t i m e n t p o u v o i r se pas se r d e la N a t u r e 
p o u r v ivre . 

LES INST INCTS, par G a s t o n V I A U D . C o l l e c t i o n « Le 
P s y c h o l o g u e ». Un vol. b r o c h é , i 8 8 p a g e s . Prix : 7 0 0 f r a n c s . 

La n o t i o n d ' i n s t i n c t e s t e n c o r e a c t u e l l e m e n t f o r t mal 
d é f i n i e . D a n s c e t o u v r a g e , G a s t o n Viaud a n a l y s e les c o m -
p o r t e m e n t s i n s t : n c t i f s p a r a i s s a n t c a r a c t é r i s t i q u e s e t les 
c o m p a r e , d ' u n e p a r t à d e s r é a c t i o n s é l é m e n t a i r e s ( t r o p i s m e s , 
r e f l e x e s ) , d ' a u t r e p a r t à d e s c o m p o r t e m e n t s i n t e l l i g e n t s , li 
c o n c l u t à u n e « n o t i o n p o s i t i v e », l ' i n s t i n c t a c o m m e p o i n t 
d e d é p a r t u n e r é a c t i o n p e r c e p t i v e e t c o m m e p r e m i e r m o u v e -
m e n t u n e m o t i v a t i o n . 

S é r i e u x e t b i e n d o c u m e n t é . 

DE L ' A C T I N I E A L ' H O M M E . E t u d e s d e Psycho log i e 
c o m p a r é e , pa r Henr i P I E R O N . C o l l e c t i o n « B i b l i o t h è q u e 
S c i e n t i f i q u e I n t e r n a t i o n a l e . S c i e n c e s H u m a i n e s - Sec t i on 
P s y c h o l o g i e » . Un vol. b r o c h é , 2 6 4 p a g e s . Pr ix : 1 . 4 0 0 f r . 

Le P r o f e s s e u r H e n r i P i e ron c o n s a c r e le t o m e s e c o n d d e 
son recue i l d e t r a v a u x d e p s y c h o p h y s i o l o g i e au rôle d u s ens 
d a n s le c o m p o r t e m e n t a n i m a l , a u x p r o b l è m e s d e l ' i n s t i n c t 
e t à ce lu i d u p s y c h i s m e a n i m a l e t h u m a i n . 

Ple in d e f a i t s e x t r a o r d i n a i r e s , d ' o b s e r v a t i o n s c a r a c t é r i s t i -
q u e s qui se s u c c è d e n t s u i v a n t u n p r o c e s s u s b i e n d é t e r m i n é 
p a r l ' a u t e u r p o u r a b o u t i r à u n e c o n c l u s i o n p h i l o s o p h i q u e en 
soi, m a i s t r è s r é a l i s t e p u i s q u ' e l l e r e p l a c e l ' h o m m e , ê t r e 
b i o l o g i q u e , d a n s la n a t u r e . Q u e l l e p e u t ê t r e son é v o l u t i o n 
f u t u r e ? C ' e s t la q u e s t i o n q u e se pose Henr i P i e ron . Ce qui 
e s t c e r t a i n , c ' e s t q u e l ' h u m a n i t é e s t u n e r é a l i t é f r a g i l e e t 
q u e r e s t e r a i t - i l d e n o t r e c iv i l i sa t ion a p r è s u n c a t a c l y s m e qui 
é p a r g n e r a i t q u e l q u e s j e ' j n e s ê t r e s h u m a i n s ? T o u t s e r a i t à 
r e f a i r e , à r e p e n s e r , à r e c r é e r . . . 

L ivre d ' u n g r a n d i n t é r ê t s c i e n t i f i q u e . 

io suivre page 451 

OtSBAUy 
/cHBf^ 

« D ' u n e t r è s r a r e q u a l i t é , c e m a g n i f i q u e a l b u m c o n t i e n t u n t r é s o r d ' o b s e r v a t i o n s e t d e p o é s i e . » 

A N D R E B O U R I N (LES N O U V E L L E S L I T T E R A I R E S ) 

L ' ex . 2 5 0 p a g e s , i l l u s t r é p a r l ' a u t e u r d e 15 p h o t o s en c o u l e u r s e t 2 4 0 p h o t o s en noir , sous r e l i u r e to i le . 6 . 5 0 0 francs. 
D E L A C H A U X ET NIESTLE, E D I T E U R S - P A R I S . 
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• L A 2 8 ' " U L T R A - F I N E 
P r e f e r e e p o u r s o n a b s e n c e d e g r a i n , p o u r t o u s les t rès g r o n d s 
r a p p o r t s d ' o g r a n d i s s e m e n t . 

L A S E N S A T I O N N E L L E PANCHRO 3 2 
R e c h e r c h é e d e s g r a n d s r e p o r t e r s et p h o t o g r a p h e s d u m o n d e e n t i e r 
p o u r sa v a s t e t o l é r a n c e d e p o s e , sa g r a n d e s e n s i b i l i t é , son g r a i n 
t rès f i n e t s o n e x c e p t i o n n e l r e n d u des v a l e u r s . 

• 2 f O I S P L U S R A P I D E 

LA NouvEttE ferrànîacolor I N V E R S I B L E 

v o u s s é d u i r a p o t lo q u a l i t é de ses c o u l e u r s et so g r a n d e t o l é r a n t e 
d e p o s e . N o u v e l l e e m u l s i o n 2 5 Sch. ( 2 0 A S A ) , 

• LA ferraniacolor N E G A T I V E 

Q u i p e r m e t u n n o m b r e i l l i m i t é d ' a g r a n d i s s e m e n t s e n c o u l e u r s sur 
p o p i e r . U n e s e u l e é m u l s l o n p o u r l a l u m i è r e d u j o u r e l l a l u m i è r e 
a r t i f i c i e l l e . N e d e m a n d e a u c u n f i l t r e à l a pr ise d e v u e s . 

¿X^Pvdft^t/L 
• PANCHRO 28° ET 32° 

I n v e r s i b l e e n I 6 m m 9 , 5 m m , 8 m m , g r a n a e f inesse d e g r o i n 
e t t r è s h a u t e d é f i n i t i o n p e r m e t t a n t lo p r o j e c t i o n sur d e s é c r a n s 
d e g r a n d e s d i m e n s i o n s . ^ ^ O 

• PANCHRO 3 7 
I n v e r s i b l e , ( o r m a i 1 6 m m e t 8 m m . G r a n d e f i n e s s e d e g r a i n p a r 
r a p p o r t à sa t r è s g r a n d e s e n s i b i l i l é . C e t t e p e l l i c u l e est p a r t i c u l i è -
r e m e n t a d o p t é e a u x pr ises d e v u e s e n l u m i e r e d é f a v o r a b l e . 
A n t i - h a l o e x t r ê m e m e n t e f f i c a c e . 

• ferraniacolor I N V E R S I B L E 

1 6 m m , 9 , 5 m m e t 8 m m . 
A s s u r e u n r e n d u p o r t a i t des c o u l e u r s . 

Chargez pluioi w/ie appareil persoiel avec 



LES LIVRES 
L 'UNIVERS A PORTEE DE LA M A I N , pa r R o b e r t S O U -

D A N . La c o l l e c t i o n d e s D é c o u v e r t e s « D ' u n m o n d e à l ' a u -
t r e » . L ib ra i r i e P ion . U n vol . i n - 8 solei l , a v e c 14 i l lus t ra t ion- ; 
m t e x t e e t i 4 i l l u s t r a t i o n s ho r s t e x t e . 2 6 2 p a g e s Prix • 
1 . 2 9 0 f r a n c s . 

L ' U n i v e r s , l ' A t o m e e t la V i t e s s e s o n t les t ro i s c h a p i t r e s 
d e c e t o u v r a g e d e s t i n é à n o u s f a i r e r ê v e r a u x g r a n d s v o y a -
g e s d e d e m a i n . M a i s le pér i l n o u s g u e t t e auss i e t l ' é v o l u t i o n 
d e s a r m e s a t o m i q u e s p o u r r a i t b i e n en a n é a n t i s s a n t le g e n r e 
h u m a i n , v o l a t i s e r t o u s c e s r êves . 

U n l ivre a t t a c h a n t qui f a i t r é f l é c h i r . 

LE G R A N D LIVRE DES )ARDINS. C o l l e c t i o n « M a i s o n 
e t J a rd in », r éa l i s é s o u s la d i r e c t i o n d e T . K E R N A N . 

H a c h e t t e . U n vol 2 5 X 3 2 c m . , 3 6 6 p h o t o s en noir , 
8 2 p l a n c h e s en c o u l e u r s , 1 7 6 dess ins , r e l iu re p l e i n e to i le 
2 8 6 p a g e s . Pr ix : 5 . 2 0 0 f r a n c s . 

U n e t r è s b e l l e p u b l i c a t i o n qui c o n d e n s e un e n s e m b l e d e 
d o c u m e n t s r e m a r q u a b l e s e t d e t e x t e s e x p l i c a t i f s , ¡ u d i c i e u -
se r r i en t s é l e c t i o n n é s . Pas d e v e r b i a g e , d e s e x p o s é s c o u r t s , 
p r é c i s , r é d i g é s c l a i r e m e n t . Des s c h é m a s , d e s p l ans , d e s idées 
n o m b r e u s e s f a c i l e m e n t r é a l i s a b l e s p o u r l ' a m a t e u r d e ¡a rd in . 
S a n s o u b l i e r les conse i l s . 

O u v r a g e c o m p l e t , i l l u s t r é d e n o m b r e u s e s p h o t o s en noir 
e t en c o u l e u r s . P o u r t o u s c e u x qui a i m e n t la c u l t u r e d e s 
p l a n t e s . 

3 - JOURNÉES INTERNATIONALES DE LA COULEUR 

T o u t e s les p e r s o n n e s e t t o u s les o r g a n i s m e s i n t é r e s s é s p a r 

les p r o b l è m e s d e la C o u l e u r p o u r r o n t s u i v r e les « T R O I -

S I E M E S J O U R N E E S I N T E R N A T I O N A L E S DE LA C O U -

LEUR » qui a u r o n t l ieu à B r u x e l l e s les 2 5 , 2 6 e t 2 1 

ju in 1 9 5 9 . 

C e t t e a n n é e les s e c t i o n s d e t rava i l o n t é t é c o n s t i t u é e s 

p o u r l ' é t u d e d e s a s p e c t s p r i n c i p a u x d u d o m a i n e d e la 

C o u l e u r : 

— S e c t i o n I 

— S e c t i o n 11 

— S e c t i o n III 

— S e c t i o n IV 

M e s u r e s d e la c o u l e u r . 

P sycho log i e d e la c o u l e u r . 

E s t h é t i q u e . 

E n s e i g n e m e n t d e la c o u l e u r . 

P o u r t o u s r e n s e i g n e m e n t s , s ' a d r e s s e r au S e c r é t a r i a t C é n é -
ral , 3 2 , r u e Joseph II, à Bruxe l les . 



ÉDITIONS DU MUSÉUM NATIONAL D'HISTOIRE NATURELLE 

LES CHAMPIGNONS HALLUCINOGENES 
DU MEXIQUE 

ÉTUDES ETHNOLOGIQUES - TAXINOMIQUES 
BIOLOGIQUES - PHYSIOLOGIQUES ET CHIMIQUES 

p a r K o g e r HKIM cl R. (ioi-doii W A S S O N 

A v e c la c o M a b o r a t i o n (le A l b o r i HOFMANN, R o g e r CAILLEL'X, A. C.HULETTI. H a n s KOMEI., .Joaii DELAV, L'ioi-ro I'ICHOT, 

T h . LEMPEtlIÈRE, P . - J . NiCOLAS-f.HAnl.ES. 

S O M M A I R E 

P r c f a o e , p a r R o g e r H e i m . 

CHAPITRE 1 L e s p r e m i è r e s s o u r c e s , p a r R . G o r d o n WASSON. 

CHAIMTHE II Le C h a m p i g n o n s a c r é an M e x i q u e c o n t e m p o r a i n , p a r R. G o r d o n WASSON. 

1. H n a n t l a d e . l i m é n c z , (h ins la S i e r r a M a z a l e o a . 2. Lcs .Agapes d e c h a m p i g n o n s à H u a n t i a do . l i m é -
nez . 3. La v a l l é e de Mexico . 4. T e n a n g o d e l Va l lo . b. D a n s la M i x o i i a . fi. P a r m i les Z a p o t è q i i e s 
d e l a S i e r r a C o s t e r a . 7. Le p a y s C h a t i n o . 8. La C h i n a n t l a . 9. Hn .Alla M i x i c c a . 

CHAPITRE TIl Lcs C h a m p i g n o n s d a n s l ' a r c h é o l o g i e m é s o - a m é r i c a i n e , p a r R. Ciordon WASSON. 

L Lcs f r e s q u e s do T e o t i h i i a c a n . 2. Lcs « C h a m p i g n o n s do p i o r r o » d u G n a l o m a l a , dos C h i a p a s 
e t d u S a l v a d o r . ,3. L e s « b o l s à c h a m p i g n o n s » . 

CHAPITRE IV E t u d e d e s c r i p t i v e ot t a x i n o m i q u e d e s .Agarics h a l l u c i n o g è n e s d u M e x i q u e , p a r Roger- HEIM. 
Lcs P s i l o c y b o s . Le S t r o p h a i r o . Le C o n o c y b c . 

CHAPITRE V C a r a c t è r e s e m b r y o l o g i q u e s d e s G é o p h i l e s h a l l u c i n o g è n e s (Psilorijbe ol Stropharia), p a r R o g e r HEIM. 

CHAPITRE VI Les c a r a c t è r e s c u l t u r a u x d e s A g a r i c s h a l l u c i n o g è n e s d u M e x i q u e , p a r R o g e r HEIM ot R o g e r CAII.LEUX. 

1. C a r a c t è r e s c u l t u r a u x e n m i l i e u x a r t i f i c i e l s s t é r i l e s . 2. C a r a c t è r e s m i c r o s c o p i q u e s dos m y c é l i u m s . 
3. C a r a c t è r e s c u l t u r a u x s u r m i l i e u x n a t u r e l s en c o n d i t i o n s sop t iq i ios . 

CHAPITRE VII P s i l o c y b i n e ot P s i l o c i n e . 

1. D é t e r m i n i s m e d e la f o r m a t i o n d e s c a r p o p h o r e s , e l é v e n t u e l l e m e n t dos sc lévolos , d a n s les culti i i-os 
d o s .Agarics h a l l u c i n o g è n e s d n M e x i q u e e t m i s e en é v i d e n c e do la P s i l o c y b i n e el d e la P s i l o c i n e , 
p a r R o g e r HEIM, . A r t h u r BRACK, H a n s KOBEL, .A lbe r t HOFMANN et R o g e r CAILI.EUX. 

2. La p s i l o c y b i n c , p r i n c i p e ac t i f p s y c h o t r o p e e x t r a i t du C h a m p i g n o n h a l l u c i n o g è n e , ])ar A lbe r t 
H O F M A N N , R o g e r H E I M , . A r t h u r B R A C K e t H a n s K O B E L . 

3. La p s i l o c y b i n c ot la p s i l o c i n e c h e z l e s P s i l o c y b c s ol S t r o p h a i r o s h a l l u c i n o g è n e s , ])ar R o g e r HEIM 
o t . A l b e r t H O F M A N N . 

4. D é t e r m i n a t i o n d e la s t r u c t u r e o l s y n i h è s o d e la p s i l o c y b i n e , ))ar A. HOFMANN, A. EREY, H. O-rT, 
T h . P E T R Z I L K A , F . T R O X L E R . 

5. E t u d e p h a r m a c o l o g i q u e do la p s i l o c y b i n c , p a r .Aurel io CERLETTI. 

C H A P I T R E V I I I L o s e f f e t s p s y c h i q u e s . 

— .Auto-e .xpér iencos p r é a l a b l e s . 

1. P r e m i è r e s o x p o r i o n c c s p e r s o n n e l l e s r é a l i s é e s a v e c les C h a m p i g n o n s h a l l u c i n o g è n e s i n c x i c a i n s , p a r 
R o g e r H E I M . 

2. R a p p o r t s u r u n e a u t o - e x p é r i e n c e a v e c le Psilocybe luexicana H e i m , p a r A l b e r t HOFMANN. 
3. R a p p o r i s u r l e s e x p é r i e n c e s p e r s o n n e l l e s ( A u t o - e x p é r i m o n t a t i o n ) a vec la p s i l o c y b i n c , p a r A r t h u r 
B R A C K . 

4. T r o i s e s s a i s d ' i n g e s t i o n a v e c l e s P s i l o c y b o s h a l l u c i n o g è n e s , pai- R o g e r CAILLEUX. 

— E t u d e p s y c h o - p h y s i o l o g i q n e e t c l i n i q u e d e la p s i l o c y b i n c , p a r .Jean DELAY, P i e r r e PICHOT, T h é r è s e 
L E M P E R I È R E , P i e r r e J . N I C O L A S - C H A I I L E S e l A n n e - M a i i o Q U É T I N . 

CONCLL-SIONS, p a r R o g e r H E I M . 

Avec 17 p l a n c h e s h o r s - t e x t e en c o u l e u r s , r e p r o d u i s a n t l e s a q u a r e l l e s d e R o g e r HEIM, R e n é e GYSSELS, M i c h e l l e 
RORY, 20 p l a n c h e s h o r s - t e x t e en n o i r , 14 d e s s i n s c o l o r i é s d a n s le t e x t e , 69 f i g u r e s en n o i r , 3 c a r t e s , d i v e r s t a b l e a u x , 
324 p a g e s d e t e x t e e t u n i n d e x . 

P r i x de l ' ouv rage f r a n c o de p o r t : 28.000 F (C.C.P. P A R I S 9062-62 ; Bibliottrèque Cent ra le du Muséum Nat ional d 'H i s to i r e 
Nature l le , 36, r u e Geoffroy-Saint-Hilaire , P A R I S V ' ) . 



les films 
couleurs 
les plus 
rapides 
du monde 

Wsm 

Grâce à u n e sens ib i l i té 
remarquab le , les f i lms 
A N S C O permettent l ' emp lo i 
d e la cou leur d a n s t ous les 
doma ines de la recherche 
sc ien t i f i que . 

A n s c o c h r o m e 32 A S A 
a v e c d e v . spécia l 64 A S A 

S u p e r - A n s c o c h r o m e 
100 A S A 
a v e c d e v . spécia l 200 A S A 

car touches 24 x 36 (20 poses) 
et 6 X 9 (120) 

C O L O R - F I L M S . A . 

21, rue du B o u r g - T i b o u r g 
P A R I S 4- - T é l . A R C . 76-64 

S . S . T U R G E L 

Dis t r ibuteur exc lus i f 
pour la France et 
les P a y s de la C o m m u n a u t é 

ZEISS 

M I C R O S C O P E D ' O P É R A T I O N 

Stéréo-microscope avec éc la i rage 
incorporé. Changeur rap ide de gros-
sissement (valeurs du grossissement : 
4 à 63 x) et grande distance frontale 
constante de 12,5 resp. 20 cm. 

Tubes Interchangeables pour vision 
droi te et vision obl ique. 

Statif sur co lonne mobi le et orien-
tab le en toutes positions : haut. 16,50, 
resp. 2100 mm. Dispositif photogra-
phique addi t ionnel pour format 24x36 
avec flash électronique permettant la 
prise de vues pendant l 'examen ou 
l 'opérat ion. Object i f photo interchan-
geab le avec ouverture I : 22 à I : 90. 
Très grande profondeur de champ. 

Nous fournissons également : 
Sté réo - m i c roscopes - Loupes éc la i ran tes 
Loupes p l iantes - Loupes serre- tê tes - Lunette 
et Loupe Te lupan . 

CARL ZEISS . OBERKOCHEN 

Agent Général : PAUL BLOCK, Strasbourg-Meinau, m 3 4 - n - i i 

et 34, Ch.-Elyséet, Paris, boi, i ( -79 



ATOUTS 
DU 

fOCAsPORTlD 
^ ^ viseur 

à cadre co l l imaté 

^ ^ cel lu le incorporée 

^ object i f 2,8 

et, bien entendu ; 

• armement rapide par levier 

• pose B et 8 vitesses (de la seconde au 1/300') 

• prise synchro-flash 

• optique extra-lumineuse spécialement corrigée pour la couleur 

• cellule ptioto-électrique indiquant automat iquement 
le diaphragme ou la vitesse d'obturation. 

Le premier des sept modè les de la g a m m e F O C A est vendu 
mo ins de 25.000 Fr. tou tes taxes c o m p r i s e s . 

Les appare i ls F O C A sont exc lus i vemen t équ ipés 
d 'ob jec t i f s F O C A c h a m p i o n s du m o n d e 
de la p réc is ion . 

G R A N D P R I X 

A L ' E X P O S I T I O N U N I V E R S E L L E DE B R U X E L L E S . 

DOCUMENTATION GRATUITE chez nos dépositaires ou sur demande à : 

FOCA, SERVICE S.N. , B. P. 135 - LEVALLOIS (SEINE) 

I) Lampe de microscope 
universelle avec brûleur 
au xénon ou brûleur à 
vapeur de merc j re. 

2) Microscope 
M20avecéc la i -
rage incident : 
fond clair, fond 
n o i r , l u m i è r e 
polarisée. 

3) Rallonge de 
mise au p o i n t 
pour microciné-
ma t o g ra p h ie. 
Facilité et sûreté 
d e la mise au 
p o i n t . C e l l u l e 
photo-élec+rique 
incorporée. Pro-
jection de texte 
ou d e r e p è r e s 
sur le film. 

W I L D 
H E E R B R U G G 

SOCIÉTÉ WILD PARIS 
41, AVENUE de VILLIERS 

PARIS- IZ" - W a g . 8 3 - 9 9 



CENTRAL - COLOR 
14, rue Lincoln - Champs-Elysées - Paris 

Tél. BAL. 01.04 

« Laboratoire Spécialiste de la couleur » 

Sous la direct ion art ist ique de 

LUCIEN LORELLE 

Une équipe prestigieuse de 
techniciens à votre service 

ek t ach rome - kodak 
• Plans-films et bobines traités professionnel-

lement. 

• Pour la province, réexpédition dans la 
journée. 

• Copie et agrandissements de vos ekta-
chromes jusqu'à 50 X 60. 

9 Développement et tirage de tous les procé-
dés négatifs couleur : Agfacolor , Telcolor, 
Kodacolor, Ferraniacolor, Gévacolor, etc .. 

• Tirages de toutes vos diapositives sur papier 
couleur. 

Condi tion <; spéciales aux Associations et Clubs 

PETITE SOURCE 

GRANDS EFFETS 
POUI^ UNE MÊME I.UMINOSIÎÉ 

AUTREFOIS 5 0 0 waus 

A U J O U R D H U I S O 

L 
WAIIS 

LE MEILLEUR R E S U L I A I 

J A M A I S OBTENU 

EN 0 M M 

nouvelle 

SA. 
UNE REVOLU 
DANS LA TECH! 

W ! 

mmm E M A N D E 

r L A B O R A T O I R E S S A I P E - 19 DE MONTREUIL - PANTIN (SEINE) 

V é r i t o b l e G u i d e T e c h n i q u e 
de la 

PHOTOGRAPHIE 
ET DU CINÉMA 

ODEON 
PHOTO 
128 poges , 4 7 5 i l lustra-
t ions, des n o u v e a u t é s 
d o n l c e r t o i n e s p r o f i t e n t 

de son 

COLIS 
• S T A N D A R D 

C A T A L O G U E 
f r a n c o s u r d e m o n d e 
o c c o m p o g n é e d e F r . 1 5 0 
r e m b o u r s é s dès vot re 
p r e m i è r e c o m m a n d e 
PAR lE RETOUR 

110, Bd.SI-CfRMAIN PARIS-6' = C.C.POSI. PARIS 388 -48 



A g e l e n a L a b y r i n t h i c a c a p t u r a n t u n e s a u t e r e l l e 

2 4 x 5 6 R E F L E X M O N O - O B J E C T I F 
M A C R O P H O T O G R A P H I E 
P H O T O M I C R O G R A P H I E 
C O L P O P H O T O C R A P H I E 

EN VENTE CHEZ TOUS LES SPECIALISTES PHOTO-CINE 

Conservez votre Collection 

de SCIENCE et NA TURE 
d a n s une m a g n i f i q u e 

RELIURE 
Spécialement étudiée pour la revue 

Cotitenance 12 N° 'so i t2 ans 

* Elégante 
Dos rond noir, 5 nerfs, 
t i t re doré, plats jaunes 

* Simple 
S y s t è m e à tringles 
mobiles 

* Pratique 
Chaque numéro garde 
sa mobi l i té 

700 f r a n c s à nos bu reaux 

Envoi par poste + ' 0 0 frs 

Vc 'OUS... CjUl 

aous inlé/iesse/^ 

à la f l o r e 

à la f a u n e 

à T h i s t o i r e 

des pays qu i , de par le m o n d e , se sont 

d é v e l o p p é s g râce aux França is , 

co l l ec t i onnez les 

T IMBRES - POSTE 
d'OUTRE.IVIER 

que vous t rouve rez à 

l 'AGENCE DES T I M B R E S - P O S T E 
d ' O U T R E - M E R 

85, Avenue de la Bourdonnais - P A R I S VII 

Pour tous renseignements : Envoyer 
à l'Agence une enveloppe timbrée à votre adresse 



\2j3si 

L'APPAREIL HASSELBLAD S'ADAPTE TRÈS BIEN à la reproduction qui est sa seconde possibilité d'utilisation 
grâce aux magasins interchangeables et aux châssis plan-film.... 4 objectifs rapidement changés, tous avec des 
Compurs incorporés, d iaphragme automatique et pré-sélecteur pour tous les usages... Utilisez le Cari Zeiss 
Sonnor 4 de 150 mm. pour les portraits classiques.... Utilisez le Cari Zeiss Distagon 5,6 de 60 mm. pour faire 
les clichés intérieurs de large champ.... Changer de la Macro à la Micro photographie.... et cessez de vous 
demander pourquoi tant de photographes professionnels ont choisi I'Hasselblad pour travailler. Reproduisez 
ce que vous voyez, et, ce que vous ne voyez pas avec un HASSELBLAD. 

Nofice franco sur demande — PHOTO - SERVICE : R . J U L Y , 68 , Rue d 'Hautev i l ie - PARIS-X 



M I C R O S C O P E S 
de recherches et d'analyses 

pour 

Laboratoires • 

Biologie, Médecine 
Industrie 

m 
Microscopes pour métailographie 

et minéralogie 
• 

Microprojection 

Instruments de contrôles et de mesures 

Grands épidiascopes 

Appareils universels de reproduction 

PROCÉDÉ LEICA 

E.mjz 
.WETZLAR 
A g e n t e x c l u s i f : 

S P É C I A L I T É S T I R A N T Y 

106, Boulevard Haussmann - PARIS-VIII 
• 

Documentation et devis sur demande 

POUR CHAQUE EMPLOI 

IL E X I S T E U N E É M U L S I O N 

^c^^CÊCoÊor 

N E G A T I F 

H a u t e s e n s i b i l i l é : 17° Oin 40 A S A 
E m p l o i u n i v e r s e l ; l u m i è r e d u jour o u 
l u m i è r e o r i i f i c i e l l e -
A g r a n d i s s e m e n t s sur p a p i e r A g i o c o l o r 

'OU sur p a p i e r s no i r et b l a n c A g i o . T i r o g e 
i l l im i t é d e d i a p o s i t i v e s p o u r la p r o j e c t i o n 

f.y A 

Ì 

N E G A T I F 

Emuls ion e n p e t i t f o r m a t seu lemen l 
S e n s i b i l i t é m o y e n n e : 14' D in 20 A S A 
Film 6 g r o i n u l t r a f in p e r m e t t a n t d e s 
a g r a n d i s s e m e n t s d a n s l e s p l u s f o r i s 
l o p p o r l s . 
G r a n d e b u l l a n c e 
Po r fo i l é q u i l i b r e c h r o m a t i q u e 

CT18 
INVERSIBLE 

Lumiè re du j o u r . Très h o u l e s e n s i b i l i t é 
18' D in - k 50 ASA G r a i n u l i r o fm 
l o l i l u d e d e p o s e o c c r u e 
B r i l l o n c e r e m a r q u a b l e 
Q u o l i t é c h r o m a t i q u e p o r f o i i e 

CK 
INVERSIBLE 

Lumière o r i i f i c i e l l e 
H o u l e s e n s i b i l i t é • 18-20- Din 50-80 A S A 
E q u i l i b r é p o u r 3.200" Ke l v in ( c o u l e u r s ) . 
Rendu c h r o m a t i q u e , f i d è l e et b r i l l a n t 

LE D I R E C T E U R G E R A N T : A N D R E M A N O U R Y P R I N T E D I N F R A N C E I M P . DE C O M P I E C N E 



UNE GRANDE NOUVEAUTÉ DANS L ' É D I T I O N 

des c a r t e s en 3 d i m e n s i o n s 

le m o n d e en r e l i e f 

T i r a g e en 1 2 c o u l e u r s 

tih ( i ^ e 

L A T E R R E 
EST RONDE 

PAR F R A N K D E B E N H A M 
Voic i une façon nouvel le de r e p r é s e n t e r la t e r r e qui 
i n t é r e s s e r a les l e c t e u r s de tous les âges, Voici l 'h isto i re 
des lents p r o g r è s réa l isés par l ' homme dans la r e p r é s e n -
ta t ion g r a p h i q u e de la f o r m e et de la ta i l le de la p lanète 
sur l a q u e l l e il vit . L ' i m m e n s e f r e s q u e se d é r o u l e devant 
nos yeux depu is les p r e m i è r e s c o n n a i s s a n c e s r u d i m e n t a i r e s 
et m a l a d r o i t e s j u s q u ' a u x préc is ions é tonnantes de l 'épo-
q u e m o d e r n e . 

a r e c h e r c h e de son univers 

E X C L U S I V I T É H A C H E T T E 



' a m i d e l a n a t u r e p e n s e Kodak 

p o u r l e p e t i t f o r m a t 

e F i l m K O D A C H R O M E 

Sa fidélité et sa finesse sont incompa-

rables. Exemptes de grain, les diaposi-

tives obtenues peuvent être projetées 

considérablement agrandies, reprodui-

tes en duplicata ou en noir et blanc. 

Le Kodachrome est aussi le film le plus 

économiQue. II est présenté en cartou-

ches de 20 ou 36 poses sur film perforé 

35 mm. 

p o u r l e 6 x 9 , l e 6 x 6 , i e 4 , 5 x 6 c 

I e F i I m K O D A C O L O R 

ll permet d'obtenir directement des 

épreuves en couleurs sur papier à 

partir des négatifs Kodacolor. 

Les négatifs 6x9 et 4-,5x6 sont agrandis 

en 9x-1 3 cm. 

Les négatifs 6x6 sont agrandis en 

9x9 cm. 

V o û t t i f i h e d e l a a m b u t 

u i m n ^ t h e K o d a k 




